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La course effrénée aux armements est la causc perticlle de 


NOTRE FOI ! 


Se mn sd em 0 


la connaissance de la lasguc fran- 
çaise, 


A ces sentiments, nous joignons 
le témoignage de notre fidélité pro- 


la dépression qui étreint 1 
Pie XI, dans une nou 


e monde” affirme Sa Sainteté 
velle encyclique sur la crise 


nnemenses SNS 


, . . 
Samedi dernicr, l'Osscrvatore Romano, publi 
iettre-encyclique sur Ja dépression actuelle, ses 
ut le remède à } apporter. Nous en relevons los principales idées afin 
de les présenter à nos lecteurs, Point par point, lencyclique se véri fie 
poux notre population. On croirait que Je Saint-Père a éerit spéciale- 
ent pour nous, tant il peint avec précision le tableau do Dos misères 
n Une nouvelle plaie Mmenace—en cffet afflige déjà—une partie 
considérable de votre troupeuu, dit Sa Sainteté, frappant plus crucl- 
ienent les faibles: Les ouvriers ct les prolétaires ainsi que leurs enfants.” 
Cest Ja crise qui angoisse Les peuples ct accentue démesurément le 
-hômage duns tous les pays. 
n ‘ " : 
En notre province, nous connaissons déj 
le sentirons plus lancinantes durant l'hiver. 
NT nv 4} N VIE ’ 
. pt ons vo) on, ajoute Sa Sainte, une mullitude très con- 
seance ouvriers, honnéts et pleins de bonne volonté, forcés à 
linaction ct réduits, avec leurs familles à à tré indisence: 
nellon ct réduits, av urs fa $, à hue extrême indigence: 
QuVrICES &NXIENX (6 Bagner À li sneur de Jour front le pain quoti-" 
dien, qu'ils demandent chaque matin au Scigncur | 
_— Nous *pyons, en notre province, des pères de nombreuses 
x 3 € ù Ml 1 ; LL : N 
familles, qui demandent en vain do Pouvrage pour assouvir la faim 
de leurs enfants; nous voyons des cultivat 


lait une nouvelle 
es terribles conséquences 
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ü CCS uNngDisses, nous 


eus sans argent faute d'une 


verbiale à la Couronne Brilannique. 

Vous ne sauriez croire, EKcellen- 
ce, jusqu'à quel point FPintérèl que 
Vous poricz à fa langue française est 
apprécié par le peuple, canadicn- 
français, 

Permettez-moi de vous faire te- 
nir, à titre de renseignements, un 
exemplaire de Ja constitution ‘et des 
règlements de notre société, Vous 
pourriez ainsi constater par vous- 
même quel est notre but ct quels 


Sont nos moyens d'action, 


Au nom de tous les membres de 
l'Institut et ou nom de tous mes 
compalrioles, laissez-moi, Excellen- 
ce, vous dire un sincère et cordial 
merci, 

J'ai l'honneur ‘d'étre lc très fidé- 
le et dévoué serviteur, 

U, BEAULIEU, président, 


EE 


S. Ex, Mgr Prud'homme 
bénit le Congrès 


Prince-Albert, Sask., 


ee 


ne 


Montréal, — Les Jranco-Cuua- 
diens de Ja Saskatchewan nnis dans, 
une mème pensée patriotique dis | 
putent à leurs adversaires leurs li-: 
berlés scolaires ct le droit qu'ils, 
possèdent à l'enseignement de a, 


langue française. JS sont persua- | 
dés que de cette Tulle dépend Pa] 


venir du français dans l'Ouest. Hs: 
affirment qu'ils sout chez eux dans. 
la Saskatchewan, puisque ee son 
leurs ancêtres qui ont découvert, 
évangélisé ct colonisè Ouest ca- 
|nadien. 

En fépouse à l'appel national Fan- 
cé par la “Socièté Saintdean-Dap- 
tiste de Montréal” plusieurs palrio-i 
tes répondent par: de gémérenses 
sousériptions ct par des Iémoigna- 
ges non équivoques: d'approbation, 

Voici celui de M. Joseph Lame, 
roux, président dela Frnturerie Lai 
Salle, Limitée: .: . 

“Votre Comité de souscription de. 


ape 


ER  raraterneneierl 


Nouveaux Temoignages : 
de Sympathie 


arte aerans event 


témoignages 
able à da Feinturerie La Salle, fie 
mitée, de vous transmettre en Té- 
ponse à votre appel une première 
souscriplion de $25,00. La cause 
que vous désirez secourir si cont- 


plèlement notre encouragement, 
que notre maison s'efforce de re 


nouveller su souservipthion dans quet- 
que temps, Nous formulons l'espoir 
que toules nos maisons d'arfures 
voudrout se faire ua poini d'hun- 
peur de répondre & votre demande 
de secours ef d'adresser fcurs sous- 
criptions au hénélice de nos frères 
de a Saskatchewan”, 

“Pinelus mon chèque, éerit M 
Victor Simard, de SA, Shnard el 
Cie au montant de $50,049 pour l'ocu 
vre de da Saskatchewan que vois 
venez de lancer. 

de veux d'abord féliciter notre So- 
ciété nationale de son mouvement à 
Faide des nôlres dans l'Ouest, 
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La Conférener Exposition Mon | 


XPOSTEION MONDIALE 
[UPA 


décembre, est prabahle qu'une at 
re Série sers ivradiée à partir de 
janvier prochain, 


efficaces, EL est agrée, 


Pagriculure a annaneé ect nent 


Commorce et du bureau des dires 
teurs de  “egina 
and fudastrial Exhibition deman- 
dant que P'Ésposilion soit renvosëe 
à 1944 

Cette détermination a pour htil 
d'aider Les produeteurs de Wa pro- 
vince, D Faut que ta province con 
serve sa réputation connue terre 
produetriee de blé quand à la qua: 
iité ot à la quantilé, 
SECOURS AUX MERES 
DE FAMILLE 


Vu que la some de SAN, vo 
lée pour fin de maternité, est dé 


pensée, Le gouvernement provincial pr 


i 


; 
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Durapl l'émission, où répondra à 


diate du grain, qui devait avoir feu foutes les questions où objeetions 
à Régina on O2 a dé retardée Une qui sevout adressées à ln “Saskatehe 
ne année, L'hon Weir, ministre dé agir Government 


Correspondance 
School", On soumettra nu élèves ui 


velle après avoir pris connaissance questionnaire teur demandant Ki va- 
ide La résolution de La Chatubre du Leur dus émissions, ee qu'ils eu pen- 


sent ei fes sujets ou Le sujet qu'ifs 


Agrieudurai trouvent plus iltéressnnis, 


PROGRAUUE 
GHADE FX 


UL 


Françeuis . . 19 ort.s 
SU nov: 4 dre, 
Anglais 26 Get 4 uovs 17 nov,; 

1 déve; 15 dée, 
Lai p. 9 vet,s d nov,s ER nov.: 
dabte,s LG déc, 
Histoire, - 29 pet: 5 nov: 19 nov; 
3 déce.s 17 dér, 
Science, Dj oet,s 20 nov: 18 déc. 
Alleminel Bouov,; #4 déc, 
GRADE X 
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nov,, {AG nov, 


AHGHS 


: , : É servi : j Padmire tellement votre ocuvre,n décidé étant donnte fa sittattons que 
te a Das réc cé es etrarrre : le 10 svptembre 1431, | mande à la Teisturerie La Sale, Hi #4 : e Vo 7" : .t 1 déc. 
récolte qui ha pas récompense les sueurs ct le travail ardu des semailles abbé Mans PB: ; itée, la collaboration de notre mar Que je ferai un effort pour vous en présente, de ne plus faire d'octroi Anuis 27 oct: 10 nov: 4 nav.: 
et refuse au foyer le pain quotid M, Fabbé Maurice Paudoux, | mitée, k collao encore autant sous peu.” sous ee ditre. Celles devait qi ' Vie ” 
! 7 = 2 , u d en, | Vice-président de PAGE. son aux ocuvres poursHivies pr | donnes Eneure au ant Sous PO SOUS et NT Lt te No AL "1 LH déc. 
. L Saint-Père entend fes cris déchirants des multitudes af- : Comité des Congrès Pé- | l'Association  Franro-Canadienne " or mu par ect le ele échéant Le 40 avril Un nee Latin 28 vel; 1l nov, 25 nov. 
fumées, 20m Jésus en présence des foules qui se pressaient À ses | dagogiques, Prud'homme, Sask, | de In Sask, qui groupe nos com- te U n nu El Rain Ann. 0 me les ie a Les se ont faites NÉE 
pieds, il répète: “misereor super turban” J'ai pitié de la foule?” | M le Vice-Président | patrioles en vue d'escurer la survi dre que la “sociélé Saint-dean-Bap- conne des demandes se sont Biles  fitoire 29 oct: 12 nov.: 26 nov. 
Le P se k ui pic de la foule see , “at1e a langue francaise et Le tiste de Montréal” s'est chargèe de très nombreuses, plus de SA ON a 10 déc 
6 H { blé ce e Ce . 1cce 1 vec ! Q SIUr € : Li € Le ‘ ù . . ï se + , , à * 
e Pape « pitié des ouvriers sans travail, des prolétaires sans | d'aceeple avec plaisir invita. | Vance de Re langue Trantaise et k prélever une sonseriplion en due Lété déhoursés: au train où nous al Gone »> 
argent. des eultiveteurs sans récolte, bref, de tous les affami tion de présider la sémee de | défense des écoles catholiques, aus des Eranco-Canadienc a ons, il faudrait voter 1 ! eine dt ocks 87 nov. 
les misé Il tic dl 5 FeCOILe, Uref, de fous les affamés, de tous lredi soir al l'Eney Nous, dé la provinee de Qnébre, YOU des Franco-Canadiens de Br lons, faudrait voter &T10,690 por Aou Jinov.: 1 cbr 
'S scre N 3 , : ] soi. û L "Ce "e $ dr: PS Û ShCVY- de er s #* LS Seaclrs shoau: ‘one QI 1 ODONSE: ‘ " Fc 
ts iiséreu. a pitit de cette foule, F iutercède pour elle auprès des sendre ni soir \ol s ue x nes distrails par toute espère, de soucis, Saskatehewan, rencontrer les dépenses , 
riches, ct de tous ceux qui peuvent faire l'aumône. À fous. il crie À qRe CE CS Sr pt LE lonous n'avons pas toujours donnit La prise d'initiative dans un EX pEDETION D'AXHAUX "DEPENSE SUPPLEMENTAIRE 
, ie , ; n nu x f] . nn , APpD à TA ce 5 F À as. u Ê i , E) ï / : , u 
‘Avez pitié des petits enfants — \ietinnes j entes d' Et AVEC Joie l'acceple AUSSI DEN vi bancs 5 apnnoNit aux . mouvement en faveur de nos vomi" + ) mas e DE #$700,000 
À 5 pet “ innocentes d'un ctal Ja : , à 4 | l'attention qu'il convenait aux lui À , ; 
mentable - sans pin, ni fou, ni vêtement, La misère sordide cris I tn 1 D re es MOIS À tes héroiques que nés compatriotes, Palfioles mérite nos félieitations, el Gent cinquante-guatre tètes de 
LS d ne FU Le PAC D e (TRE a fin de la soirér, de RS ‘ Le cst avec plaisir , inc DRE 1° EURE ° DO Ni lescosipte sur de nr cante 
pera leurs lèvres où coyrait le sourire de la joie. Ayez pitié des pères | De tout coeur, j'applaudis. à | Mt dû soutenir un peu partout en! on Aya Dans crue toux incluons bétail ont été expédides ans Hs Gien à nn FE rt mois 
: + DRE , : oo 4 : * de ‘ 5: e nv “ban SOUS 0 re ‘hé #4 E : . ot ? DLL L 5 LE hi 
de fannillés, qui, pressés par la nécessité extrême — Dieu les en | l'idée d'une étude sur renseigne. | dehors de Ta province de Québe: montant de 525.00 en contribution Britanniques par li Sashatehenan in Saskatchewan devra débourser 
préserve — peuvent aller jusqu’à lexaspération, an désespoir.” ment dn catéchisme dans Les | POP SU la fierté de sq ‘ UT ‘ "les 7 US septembre, une somme de 8700000 en plus des 
s , ’ ner + « TS 4 ‘ ‘oies à jeur ange materneile. te gens « , Le # 
Pour parer à de si [ugubres éventualités, le Saint-Pbre fait | écoles... Vous êtes donc au'o- e Folder ns RON ie Dupuis Frères, Ltée, Montréal POUR EXPOSITION principaux paiements de 83,500. 
se « ° ; un ur 8 an no te Hs ‘here aux atives fle $s Sorit- de - ! AIDE N ; . : ART ". 
un appel général à tous ceux qui ont encore Jes sens de la foi.et | visé à annoncer ce rapport au tés nationales at publicité SUN Re ge Ut cost DO LE roRoNTrO 000 € des paiements d'intérêts qui 
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s k ; ou , , | Pédagogique... : CONNALSSONS davantage la situstion Alphones Gratton et Fils, Léo hils de beurre destinée à lésnos. Téchiré Phon. Howard MeConnell 
Cet ‘appel. est plus qu'une invilation, e‘est nn devoir sserc (Signé) difficile qui est frite aux minorités Montréal 10 OR Sn PET frésorier provincial 
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tite la loi évangélique, — la charité envers le prochains, Nous sommes év. de P-Albert et Saska | COMPrENDRS maÏnIen n N de PT GX. Transchemontagne, Cetmnrisenire de l'industrie laitière Ÿ 
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Fu nires. parce qu'enfants d’une inëme famille, 1x famille de | évéque de Prinee Aer citoyens et à nos maisons d'affni- |} Montréal Cp ni 5.00 qe la “Saskautehewan Cooporative Mort d 
Jésus-Christ. . .. . , il EL Saseatoont res de leur venir en aide par des} 1 el qi 20 fe HAppe ee Creumeries Cold Storase®s Régine tort de S. Ex. Mer Casey 
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. x sr + , ++ needed) interet emtanens DST ES RE T° PH ; “oFie Le H ’ A4ve re 4 , PET 
comme nous partieipons à levr prospérité et à leur joie, C'est La |: ns : T | reininrerie a Salle, Ltée qu embre. Vancouver, S Ex. Mgr Timo- 
. en 4, , + . ! DTA Montrealt..,,,...,.,, 2. Cases. archové : 
thèse de Ja solidarité déve enr La charité fralernelle. Les »ctivités de PA. C. F. C ln A Sim ” AUTRE TENTE " | y Gusey, archevêque Ge Vancorr- 
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conduite irait à Pencontre des principes fondamentaux de Le pro- TT , Muse et Me Bibeauit, Monte 


priété privée, 
bien commun. 

Cet appel est devoir sacré paur les patrons, qui profiteraient | 
de la crise èt du chômage de nombreux wanocuvres pour exploiter 
leurs ouvriers ‘par des salaires de misère. 

Cet. appel sudresse à fous sans distinction, Que tous ceux 
qui ont soit de l'argent, soit des véements, soit des vivres et, en- 
tv! dans la croisade de charité. s 

Que les puviièrs, dont le salaire est suffisant , n’emhoîtent 
peint le pas avec los grévistes soudoyés on échauffés par des agents 
(onnunistes pour exiger d avantaur, Qu'ils se souviennent que le 
principe, l'ouvier a droit au produit de son salaire, Lien que vrai 
en soi, nest pas absolu ot qu'il peut être Jhmité par la nicessité extrême 
du confrère et ‘par le bien eommun. Une revendication d'augmen- 


établie par Dicu pour l'effloraison plus parfaite du 


NORTH-BATTLETORDP 


Quand on lira.ces lignes, on sera. 


juste à la veille du congrès pidago: 
gique de North-Battieford, On en 
trouvera, dans une autre colonne, 
le programme détaillé, ainsi que Les 
noms des différents ovateurs et rap- 
porteurs, 


Nous lançons une dernières inviia-: 


ion à tous ceux qui s'intéressent 
aux questions religieuses ef nutia- 
nales. Péres et mères de famille, 
commissaires d'école, faites-vous un 
devoir d'assister aux deux séances 
publiques de ce congrès. 


ji Ce consr's € 


Norihe 
Battleford celle semaine. 


sait à une région beancoup plus pe- 
jtile, réunissait, on (939, 
ment 49 instituteurs et institutrices, 
Celui de Prince-Aibert. cette an- 
inée, en devrait dons réunir pas 
moins de 75. | 

Nous savons que pour se rerdre 
à Prince-Albert, les 16, 17 et 18 oc- 
tobre, certains devront faire quel- 


tit réunir fous les 


Le congrès de rev, qui s'adres-; 


LxaCte- | 


Montréal .,,,.,........ . 
Marie-Louise-F, Gagnon, Qué 
M. Vie. Morin, notaire, 
Montréal... 
M À, Crevier, Queen's Jubilee 
Laundrv, Montrôal 
(Suite à 


la cage 3) 
.X- 


Nouvelles 


2,00 vrage aux buceas ot 


48 De ce nombre, 
1.04 chés repartis 


190.00 | 


sans-ravail ent denrmdlé de Pou-! jeux dernivrs mois de sa vie à Phô- 


laouvergene in de fr Saskatchewan 


jna 384: Woevhurn, 4'hf: Swift Cur 


ihert, 849: Yorkton, 154: 
1192 et North Battlefocd LE, 


PAR RADIO 


rent, 3015 Melfert 270: Prinec.Al: 1904: 
steve 


Le 19 octobre, le département de 


l'Éducalico de Ja Sasaklehewas ne 
augurers, à la radio, une série de 


p'arsinent di pital, 


SE, Mur Timolhy Casey, est né 


PT cat dé embar à Charlofie County, le 9h février 
jen A peu prés fomné 1862: élu évèque d'Ulina et coatf 
Suit dans Les villes scrivimtens. Sas iiour de 
10.00 katoon 7f4: Monge Jos, 793: 


S. Ex. Myr Pévèque de 


#4 Sainl-deun, Le 30 septembre 1899; 


Sacré À Saint-Jean, Jo {1 février 


évéque de Saint-Jean, de 25 


gars 1901 et nominèé arehevèque de 
3 août 1912, 


| Vancouver, le 
î 


- « 


ennemies aie ce eo 


Eiections anglaises 


Pour ce qui est des instituteurs, ques sacrifices: mais la cause ne 
tous nous. ont fait savoir leur inten- les mérile-t-elle pas? 
tion d'être présents. Nous nous en] Donc, fnstituleurs €l Instilutri- 
réjouissons grandement, car nous ces du Nord de la province, nons 
espérons beaucoup de bien de ces! comptons sur volre présence a 


le 28 octobre 


Londres, Lundi te cabinet bri- 
lannique «à décidé à Funanimité 
, : 
d'en appeller au peuple par une 


, FUVCN Nogaret est acquitté 
tifion de salaire, alors .que le présent suffit, si elle est entendue, B q 


vaudrait dire, à l'heure actuebe, le rejet sux le pavé de centaines neut- 
étre de pères de familles, qui seraient privés Meme du nécessaire, 


du suffisant, Done que les ouvriers se rangent aves le crersés de la 


cours sur Phisboire, des  srienves, 
, : TT T., . l'anglais, le francais, l'allemand, le 

4 second procés d'Albert No Jatin pour Les grades FX et X. L'é- | 
ret, en religion Le frère Dosithée, | mission se fera de 8h à 630 h. " 


des frères du Sacré-Coeur, membre soir chaque tour uxcepié les sune 


€ : ‘ ! ! | : . : élection générale, qui autr: “oba- 
” ur ; vis saluire mini: ré congrès de la semaine prochaine, PS de l'Acadéni | 4: , : 5 À AE aura prob 
charité, en acceptant de Lon Coeur, durant la rise. Un salaire ta Us réunions. …. | congrès de fa semaine 1 du personnel de lAcadéniie Kous- dis et dimanches et cela jusqu'au 18 blement lieu le 28 octobre. 
nituin, mais sufti f. et qui donne à Biaunger à plus de peres et enfants, -Un Instituteur nous disait ces FAI > sin, acousé de meurtre de Ta fille! LU 
, Mais suÎtisnnf, cf q . | mare le Liours derniers: “Si s nous met- WAUCIIOPE s< oran , 5: ‘ RSR RER PA I EE eg 
Cette croisade de charité, dit le Snint-Pore, en secourant le | jours derniers: “Si nous nous me LES 23 24 o ite Simone Caron à la Pointe-aus. er, 
PRES « ' ne : Cu cs sées. |ti s ensemble, je suis nersrna- | 25, 24 Cl 29 ‘ Tre ss, s'est terminé pas nee 
torpe, réconfortera J'ânie et délivrera l'esprit de sombres pensées. tions tous ensemble, je suis 1e | 1 d Frembles, s'est lerminé pas un at 


k , ; | 
Elle éteindra la haîne et Re rancoeur, atfisera le ent de l'amour et 
de li concorde et solidifiera les Tiens. très nobles, de la paix et de 
Bt prospérité individuelle et sucinle. | | — 
Que nous sommes loin des doctrines révolutionnires du 
: nu couté lt 
conumunisme qui prôchent la révolution mondiale" : | 
Si tous les peuples et les individus voulaient faire partie de 
ln croisade, ils n'auraient pas besoin de s'enmurer dans des maisons 
du fer et de fabriquer, à des frais exorbitants, des engins pour, se 
détruire mutuellement. Les sommes, ainsi dépensées, seraient d'un 
“ceours puissant pour aider les faibles ct les pau res 
Nous sommes assuré que les catholiques de la 


seront des croisés de la charité. Joseph VALOIS, 0. M. L 


A 


Un hommage au comte de Bessborough 


artnet 


Saskatchewan 
\ 


dé qu'il naus sernit possible de faire 
beaucoup pour améliorer lensrigne- 
meut du français”, C’est absolument 
notre avis, C'est pourquoi nous som- 
tes heureux de voir que tous les 
instituteurs et inslitutrices de Ja 
région de North-Battleford se pro- 
posent d'assister à notrè congrès. 
PRINCE-ALBERT . 
LES 16, 17 ct 18 | 

. Le programme du congrès de 
Prince-Albert, les 16, 17 et 18 octo- 
bre, est exactement le même que 
celui de North-Battleford, 

A la séance publique du vendredi 
soir, les orateurs suivants prendront 
Ia parole: S, Ex, Mgr Prud’homme, 
le R. P. Simard, OL, de Prince- 
Albert, M. Pabbé Baudoux, D Th, 


.de Prud’homme, MA, Donat Baril, 


L'INSTITUT CANADIEN - FRAN- 
CAIS LOUE SON INTERET ET 
SON RESPECT DE LA LANGUE 
L RANCAISE, ” 
Ottawa, — L'institut canadieu- 
français d'Ottawa a tenu à esprit 
mer au gouverneur-général du, Ca- 
nada, dans la lettre suivante, sa vi- 
ve appréciation pour lencourast- 
ment qu'il donne à la langue fran- 
(aise depuis son arrivée au pays: 


À Son Excellence le comte de Bess- 
borough, gouverneur-général du 
, Canada, Rideau Hall, Ottawa, Ont. 


LxecHence, 


L'Institut canadien-français d'Ot- 
usa, la plus vieille société fran- 
çaise en Ontario, fondée en 1853 et 
constituée par une loi du parlement 
en 1865, ct qui, depuis sa fondation, 
a été l'expression la plus pure de la 
fierté et de la tenacité française à 
Ottawa est heureux d'exprimer à 
Votre Excellence les plus vifs-senti- 
ments de sa gratitude et de sa vive 
reconnaissance pour les sages con- 
seils que vous.avez eu la bonté et la 
courtoisie de donner à Ja poptutt- 
fion canadienne depuis votre: arri- 
vée au Canada, sur l'importance de 


de Domrémy, Adrien Doiron, de 
Vonda et Joseph Roussel, de Hen- 
ribourg. | 

À la messe des instituteurs le sa- 
medi matin, le R, P. Dupras, o.p. 
fera le sermon, Au cours des séan- 
ces pédagogiques de la matinée et 
de Waprès-midt, des rapports se- 
ront présentés par: MM. les abbés 
Le Sann, de Carlton et Baudaux, 
une Religieuse de la Présentation, 
une Religieuse de la Providence, de 
Prud'homme, Mile Marie Goulet, de 
Domrémy, MM. Lucien Demers, de 
Batoche et Ovide Hubert, de St-De- 


jnis, 


De Wanchope continuent de nous 
arriver de bonnes, excellentes 
nouvelles, ‘M. l'abbé Garand, qui 
s'occupe de l'organisation du ron- 
grès à cet endroit, nous écrit en 
effet: “Tout va à mervuille... Je 
lrencontre partout de Ja bonne vo- 
lonté,.,. c'est presque Passurance 
du succès”, 

Nous donnerous les noms des o- 
rateurs et rapporteurs la semaine 
prochaine, 


ENTREVUE AVEC 
LE PREMIER MINISTRE. 


MM, Samuel Bonneau, de Gravel- 
bourg et Adrien Doiron, de Vonda, 
vice-président de l'Association des 
commissaires, se sont rendus à Ré- 
gina la semaine dernière pour pré- 
senter à M. Anderson Îles résolntions 
adoptées au congrès de Régina, fs 
ont été très bien reçus chez le pre- 
mier ministre. Ils étaient accompa- 
gnés de plusieurs représentants de 
la “Catholic Schoot ‘Trustees’ ‘Asso- 
ciation’”, , CU 

À la même occasion, nos délégués 


ont rencontré les officiers de La lapérées cette année par le nouveau Sumedi 


“Saskatchewan School Trustees’ As- 


sociation" pour discuter avec ‘eux [ment rien ce droit 4 une heure de MESSE BASSE: 


le projet de fusion des diverses As: 
sociations. de Commissaires d'Eco- 
les. Une fois de‘plus, nos. vice-pré- 
sidents ônt su s'acquitter de 1a-dou- 


ble mission qui leur avait été con 


quiffement, Les jurés ont défibére 
auinzr minutes pour revenir de- 
ant Je fribonat déclarer qu'ils 
trouvaient laecusé  hnocent du 
crime qu'on fui roprochuil, 


resnnse \ Se me 


Nouvelle victime de 
lémeute d’'Estevan 


Régina, Saskatchewan, - Un mi- 
cilié à Bienfait, a suceombhé à un 


au cours du combat entre policiers 
et grévistes À Estevan, Cela port à 
trois le nombre des morts atiribua- 
bles'à Paffaire, [l'avait &té lranspor- 


ité à l'hôpital Wevburn de celte vil" 


le. 


se armement, 


fiée, avec 


le tact et la compétence 


que nous leur connaissons, 
L'HEURE DE FRANCAIS 


La loi des écoles nous accorde 1e 


. droit de faire enseigner le français ; 


une heure par jour. Les innovations 


neur nomimé Pete Marmumi, domi-: 


coup de revolver qu'il avail reen: 


[ CONGRES PEDAGOGIQUE DÉ 


NORTIEBATTLEFORD 


9, 10 et 11 OCTOBRE, 1931 


Vendredi Soir, 8 heures 

Séance Publique 
ETUDE DE L'ENCYCLIQUE 
“ÉDUCATION DE LA JEUNESSE 


î 


Exposé de la Quéstion . 
M. abbé Mauriec Baudoux, D, Th 
de Prud'homme, vu 

L'Education et l'Eglise 
M. l'abbé Emile Dubois, D. 


j 


Û 


Programme . 


Q 


M. Pabbé Baudoux, D. Th, vice- 
président de l'AC. 
Le travail de P'AC.F,C, 4ppré- 
cié par K Personnel Enseignant 
M. Francois Galarnenu, de Delhinas 
Les Buts que nous devons 
nous proposer datteindre 
Une Religieuse de l'Enfant-Jésus, 
‘de North-Battleford, 
L'enseignement rapide de Ja 
Lecture Francaise , 
£ Mile Marie Juflion, de St-Hippolyte 


Nos Méthodes d'enseignement 
4. Une “Religieuse de l’Assomption, 
de Battleford,. 


X NX 


L’ 


Gurriculum un'affectent en. absolu-, 


français par jour, I ne devrait v 

avoir aucun donte sur ce point, A- 

| vis, aux intéressés. . Un 
Le Secrétariat de PACE.C., 


L'Education et l'Etat 


Le Milicu de PEducation 


Ge que PA.C.F.C, attend 
VONDA, Sask. du Personnel Euscignant 


Th. 
Curé de Rosetown. ct 
Education et la Famille 

M. Kambouroff, de St-Hippolyte. | 


‘ 4 
Dimanche après-mide, 2 1.2 heures 
: , " Sénunce Publique 


Pourqnoi nous devons rester 
Canadiens-Français 

M. Francois Galarpenu, de Delmas 
Ce que PA.CE:C; a fait dans 
le passé pour assurer la sur- 
vivarice du groupe 

M, Tisseur, de la Butte-du-Paradis 
Ce que l'ACEC,, compte 
faivé dans l'avenir 

M. J.-J. Lavoie, dè Jack-Fish-Lake 


INTERMEDES 
CONCOURS DE, DECLAMATION, 


M: le Docteur Hamelin de North. 
Battleford, ‘ 


M. Gédéon Matte, de Fairhoïm. 
X XX 
Journée Pédagogique 


Sermon, M. l'abbé Antonio Cour- 
sol, de Jack-Fish-Lake. 


e 


canadienne, 1 laissa entendre que 
la France pourrait offrir un imar-i 
iché du blé cantadien, entre autres | 
| choses. Parmi les invités on remar- 
quail le Sénateur CP, Beaubien, de, 
Montréal; M. Philippe Roy, minis. 
{tre canadien en France, 61 M. Ro: 
nald Campbol, chargé d'affaires à 
Tr ambassade brilannique, 


Le Canada garde l’étalon-or 


Ottawa, — Le premier ministre 
Bennett vient de déclarer que le Ca- 
nada n'abandonnera pas l'étalon-or 
comme l'a fait l'Angieterre, 


New York. = Depuis rois mois 
le dollar américain à un pouvoir 
d'achat plus éluvé qu'en tout temps 
depuis li guerre, annonce le Natio- | 
nal Industrial Conference Board. 

Les commodilès se vendant ur 
maleiment 81,64 peuvent maintenu i 
être achetées pour un dollar, rap 
porfe les statisticiuns, 

Lorsque survint le krach de 
Bourse en octobre 1029, 


penis À ee nes mmenennue — 


Placements américains 


PRES DE 95 M LiiaiDS DE DOL- 
LARS SONT À L'ÉTRANGER 


Washington, Les Etats-Unis, 
el ses cilovens délenaicut au 3 dé- 
e embre 1930 upprosimativement 

: 824,5004000,000. Le Canada est le 
LL Pays le plus Favori isé, Les placements 
le et des américains sv devant à 83841,600- 
commodités connunenra À tomber, pl 00. Vient ensuite FAllemagne n- 
le pouvoir d'achat dt dollar sac: vec SE420,.600,000, puis, en troisié- 
erut en proportion, continua ses me rong, Cuba, avec SLD66,511,000, 
Suctuations iusqn'à sen sommet pr Les placements privés des Ftais- 
sent, en juin #91, Unis en Grande-Bretagne s'élèvent 


Les siatisliciens opt pris 1993 ; à SOUS OU, en France, à 471 
comme année notmale ef Compte ELU en Hi ie, a SAULPH0,000 ce. 
leurs statistiques d'aprés ects at en Bogique. à 825 LO$ 1000, 
née, De ln ils en soul venus hlacen. Î La valeur nominale de Ja dette 


de guerre ou trésor des Etats-Unis, 
lesl de S141,G640,000,000 mais la valeur 
les réelle et cstimée à 87,74L000,000 
vi 


clusion que le vétement coûle ue 
tellement 78.2 p. 100 du pris nor 
mal; la nourriture, 819 p. 100: 


loyers, 81,5 p. 100: de chanffaue et avcee cscompte à qualre pour cent, 
l'éclairage, 896 pe FO et les divers: _ L'Nenneuuee 
95.5, p. 101, 

En octobre 1929, les vivres se dé A CCux qui imoortent 
Yaillaient à 1101 pe 100 de fi nor des Etats-Unis 
male: les lovers, 92,3 p, 149: fre veci - oi 
tements, 98,6 p. 100: le chauflaus el UNE PRATIQUE OUI SE REPAND 
l'éclairage 93,9 p. 100 et es divers A CAUSE DU CHANGE ACFUEL 1 


98.3 p. 100. , un L 

La baisse la plus considérable de- La plupart des gens sont d'opi-! 
puis le kraeh de la bourse en 1929 4 nion que la grande différence qui 
été dans Le prix des aliments, qui, existe, entre Ta devise américaine 
Len ce moment élaient à plus de 10 ptet li nôtre, différence qui a été de 
400 au-dessus de La normale, ef sont près de 15 pour cent à un eccttin 
maintenant de près de {9 p. Lu en! momentet qui est encore près de 12 
dessous des prix normaux, une ns pour cent, ne durera pas très long: 
se de 28,2 p. 100 depuis ki débiels Temps. Cela peul être tout an plusit 
financière. une affaire de quelques mois et il 

Le vétement est lombé de 20.1 est mème probable que d'ici pen de 
p. 100 depuis deux ans, ef i coûte temps le taux du change, Si reste 
actuellement 2248 p. 100 de moins ;CnCOr e défavorable à notre dollar, 
que le coût normal, se réduira comme il + a quelq'ies 


Le bas niveau actuel des pris desf semaines à quelques fractions de 
aliments est considéré par Fndus- "sou. 
trial Board comme avaut contribué! Toutefois, a situation actuelle 


plus que toute chose à fa réduction ; tend à faire diminuer considérable. 


du coût de Ja vie, parce qu'une ment nos importations de la répu- 
grande partie des gages et des sa- ‘blique voisine, méme dans le cas} 


laires de l'homme ordinaire est af de marchandises que nous ne pou-: 
feclée à l'achat de nourriture, ,vons pas obtenir ailleurs. Nos im-1 
nu —— X — | porlateurs préfèrent attendre quei 


Le Dominion impose, sur les de se voir dans Tobligation de 
, 


hausser leurs prié de 13 et même: 
‘importations, une taxe égale 


de 18 pour cent à cause de fa ré- 

à la dépréciation du dollar ; cente réglementation d'Ottawa qui 
La pour effet d'ajouter, pour établir | 
| la base du coût, le prix payé plus 
‘le change. 

Pour ces raisons, nombre l'impor- 
taleurs ont déjà envoyé des com-! 
mandes à leurs fournisseurs améri- | 
cains, mais en spécifiant qu'ils ne! 
paicront que Les prix réguliers et! 
cela en monnaie canadienne: Plu- 
sieurs maisons américaines, afin de 
ne pas perdre leurs clients cana- 
diens, ont acceuté ectte offre mais, 
ain de ne pas perdre Ha différeneci 
du change, is déposent temporar- 
rement fes fonds qu'ils recoivent 
ainsi dans une banque canadienne 
Montréal ou à Toronto, Ces dépôts 
leurs rapporterant l'intérét ordinai- 
re de % pour cent cils n'auront 
qu à faire un fransfert sur leur ban- 
que à New-Vork lorsque Ja silun- 
Hon sera redevenuc normale, 

est probable que nombre de nos 
amis qui doivent importer des Etats | 
gent eanadien, la prime exigée par: Unis pourront en venir à une telle: 
les Etats-Unis, par exemple, csl a- entente avec leurs fournisseurs, ve 
joutée aux droits de douane, De cel qui résoudra dune manière prati-| 
le manière, jes choses redeviennentique une silualion qui leur est pré- 
à l'état normal, en ce qui concerne :sentement défavorable, 
Ja douane en Canada. 


D 


Ottawa, —- La silualion monélaire 
a obligé le gouvernement fédéral à 
prendre une mesure importante! 
dans le but de protéger le cominer- 
ce du Canada. Le ministre du reve- 
nu national a adopté des règlements € 
qui ont recu Ja sanction du gou- 
verneur général et qui ont été im- 
médiatement envovées à tous es 
percepleurs de dousne en Canada. 
Les importations de Ja Grande-Bre- 
tagne et des Etats-Unis sont séric- 
sement affectées par I dépression 
le la livre sterling et du dollar ca- 
nadien au point d'intervenir aver 
le tarif douanier en vigueur, qui! 
n'offre plus la mène protection 
aux industries du Canada, 

Les règlements qui sont mainte- 
nant en vigueur ajoutent aux droits 
de douane le pourecntase de Ja dé- 
préciation de Fargent du pays à 
cheteur, el en er qui concerne Pare 


manne ee me ee Ke en ne 


L’ Italie a recours à de 
Le commerce franco-canadien . nouveaux impôts 


Paris, — M. Hugh Guthrie, minis; 
tre de La Justice au Canada, à dil 
qu'il espérait que les Hens entre foi 


UN 


DEFICIT DE $14.000,000 
PAR MOIS ! 


Canada el la France pourraient ètre tome, — Un nouveau droit, su- 
resserrés davantage et s'étendre mé-)périeur de 13 pour cent, affectant 


me au domaine du eommerce. M.) fortement cs 


Guthrie parlait ainsi en répouse à 


exporti itions 


une santé portée par Je maréchal nement ilalien pour équilibrer le] 
Lyautey qui donpail un déjeuner budget qui est en déficit chaque 


des directeurs de PE xposition Co- mois de $14,000,000 et fortifier ain- 


loniale en l’honneur de Ja légalion si la position de la lire, 
5 [l 


Li brewed 


>. 


RPROT 


ru #0 


LA CIE PARENT T MITEE 


COUTIERS EN GRAINS 


Maison établie en 1925 et contrôlée par du capital de langue fransaise 
Avance iibérale et prompt paiernent par chèque eertifié 


Kiéférences 
BANQUE CANADIESNNE NATIONALE | 


TOUT RENSEIGNEMENT, ADRESSEZ-VOUS À. 
185.189 Grain L xchange Anxnex, ‘Winnipeg 


KL 


POUR 
Tel. 89 987 


cents par gallon l'huile d'un pen 


ses 


‘duits chimiques ci métaux précieux 


‘en barres ou en monnaie, 
Les Etats-Unis sont affectés 
principalement par Îles nouveaux 


iminium, 


ljouta M. 


sa vie cconomique, est entièrement 
dépendante du transport etfiencc 
un taux raisonnable.” 


quer M. Mebonnell, “qu'en ces 
itemps encore plus modernes Îles 
ichemins de fer ne sont pas néres- 


|Saires 


reconnu 


le sou. 


Outre le droit supérieur, 
vernement a ann Ex taxe sur 


iles ventes de ] a Penzoline et du pé- 
‘trèle jusqu'à un point où le barit 
est approximaltivement doublé. Un 
droit de 10 pour cent est imposé 
“sur de charbon, | 
Le nouvo) pol supeorhnpol 
effectif, ne s'applique que dans 
lune petite proporHon at commer- 
ce d'importation de ltalie, dont 
une grande partie est couverte par 
des traités de commerce “de fa na 
‘tion la plus favorisée." 
Ü Les tats-Unis ct l'Angleterre qui 
ne jouissent pas de parcils tr aités, 
| scront leg plus affectés par Le ste 
 perimpôl et on eroil qirit a et Dre 


| 
l. 


posé comme résultat de Ja chute dei 


a ivre sterling afin de prévenir 
[une inondation de marchandises 
britanniques. 

En mème temps une nouvelle 


classification des droits sur les ra 
dios était mise en vVISNCUr, AUSAION- 
nl le tarif de cinq à six lois. 

Le droit sur assortiments récepr- 
teurs de radio jusqu'à cinq tubes 
en dimensions, est augmenté de 880 


res — environ #45 par quintal, - 
220 lires à 4500 Jires - environ 
"6290 —., el sur assortiments de ph 


de cinq tubes, de SS0 lires à 550 bi- 
res, environ ISO, 


La gasoline, d'aprés les nouvel 
les taxes, sera laxée d'environ 16 


plus de 2 ceals et les huiles miné 
rales d'un peu moins de 5e, 

Les excmptions à la nouvelle sn 
pertaxse comprennent le blé et les 
autres céréales sur lesquels Le droil 
a élé récemment augmenté, les gratis 
animales et végétales, Tes mi- 
nérais métalliques et eerlains pro 


tarifs sur les succédanés de Fuite, 
les radios, les automobiles, l'alu- 
les machines pour In Fer- 
à écrire, 


me et les machines 
me Y 


La nécessité du 
transport ferroviaire : 


LA VIE ECONOMIQUE DU CANA-: 
DA EN DEPEND, DECLARE NM. 
TE, McDONNELL A CALGARY. 
LA CONCURRENCE 

Calgars. — “Le transport est Fu 
ne des questions fondamentales qui 
affectent toute la vie économique 
du Canada, et à ma meilleure con- 
naissance et opinion, aucun pays 
du monde entier n'a pu se dévelop- 
per sans le transport adéqual”, a 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 7 octobre 1931 | 


La construction navale aux 
Etats-Unis 


Les comités navals de fa Cham- 
bre des représentants et du Sénat 
demanderont au Congrès d’autori- 
ser la dépense de &750,008,000 pour 
des porte-avions, des croiseurs ct 
des destroyers. 

Washington, Les présidents 
républicains des derniers comités 
navals du Sénat et de la Chambre 
des représentants demanderont tu 
Congrès, en déconubre, d'autoriser 
un prôgramme de construction na- 
vale au chiffre de #730.000,000, 

Malgré de geste du président 


: 450, 900. tonnes de blé 


pour la Chine | 


j 
,cial considérera attentivement leurs 
demandes, 


ice de M. Edouard Montpetit. 


Hoover, qui vient du raver six des- 
troyers d'un projet de construction 
qui en prévoyail onze, ces prési- 
dents de comités ont pris cette dé 
cision pour donner suile au 
que l'“Americun Legion® a formé 
que les Etats-Unis construiesnt tout 
le tonage qu'autorise Le traité vx- 
pirant on 1936. 

L'ébauche du projet de lei  dr- 
mande lai construction du fonnage 
de porte-avions nécessaire pour 
réaliser le total permis par le trai- 
tés Ja construetio nde 73,009 fon- 
nes de croiseurs armés de canans 
de petit calibre et le renouvelle. 


vou | 


{des chemins de 


vernement national chinois, a an- 
noncé que la Chine a conclu défi- 
nitivement une entente Avec 
les Etats-Unis pour l'achat de 
450,000 tonnes de blé du Bureait a- 
gricole américain dans le but de 
secourir les millions de gens qui 


ont été victimes des dernières inon-! 


dations en Ghine. Soong dit que Îc 
gouvernement chinois ust trés sulis- 
fait des arrangements ct que ce blé 
sera d'une valeur inestimable pour 
le soulagement des malheureux C hi- 
nois affamés, 


D 


La querelle du pneu et du rail 


Calgary, Alta — Les employés du 
Pacifique Canadien, en conférence 
avec l’hon. Vernon Smith, ministre 
des chemins de fer et téléphones, 
ont réclamé une enquête sur Îles 
affaires des services d'autobus cl 
camions dans 4x province. 

Cette délégation, composée d'hom 
mes qui ont perdu leur emploi dns 
la fermeture des ateliers ferroviai- 


res, ici, a demandé que 
la province  taxât les com- 
pagnies de camions el autobus; 


elle ajoutait que la provinre devait, 
avec Ja coopération des autor ités le. 
dérales, soumetlre te trafic routier 
à des règlements semblables à certx 


ment de tous les destroyers, soit la 
construction de 140 destroyers au 
cours des cint prochaines années 


Nankin, Chine. —— T.-V, Soong, le 
ministre des finances dans le gou- 


ACC. | 
M. EDOUARD so: , 7 F BTIT, SEC RE 

TARE HONORMRE DE LA SOUS 

CRIPTION 
SE. MGR GAL TITER, L'HONORA- 

BLE ATHANASE DAVEIL, M BEAU 
DRY LEMAN, 

M. Edouard Montpetit a bien vou- 
lu accepter d'être le secrétaire ho- 
.noraire de la souser Pon, à Nationale 
que vient de lancer PA.CA.C. 

Une première assemblée des sol- 
liciteurs de l'équipe “A7 avait licu 
jeudi de la semaine dernière à ht 
Palestre Nationale sous le président 


Ce premier contact des ouvriers 
de la première heure permet d' espé- 
rer un magnifique succès, si Fon 
en juge par l'enthousiasme qui aui- 
ma la réunion. 

Son Excellence Mgr Georges Gau- 
thier, archevèque auministrateur de 
Montréal, l'honorable Athanase Da- 


déclaré M. T.-E. MeDonnell. Foron- 
to, président et gérant général de 


la compagnie de messageries di 
Pacifique Canadien. dans une allo- 


icution prononcée ici à uu lunch du 


Board of Trade de Calgarv. 

“Cest de plus mon opinion”, a- 
MeDonnell, “que le futur 
développement du Canada, si non 


x 
"4 


“Je sais que lon a dif”, Gt remar- 


et que s'ils n'existaient pas, 
ils ne seraient pas constrnits." 


“p" aprés ce que je connais qu Ca- | Rhéaume de la Compagnie Rolland. 


SQUSCRIPTIONS 


nada, je ne suis pas de cel avis, En 
autant que ic n'iniéresse à l'avenir 


‘du Canada, je dis qu'il doit aller de 


l'avant avec ses chemins de fer com- 


ame sonree principale de ses besoins 


de transports.” 


[METHODE LA PLUS 


ECONOMIQUE 


On a souvent répété que be Ca- 
narla ps un vaste pays aux ressour- 
ces importantes sur les grands mar- 
chés de son grand domaine, Si c'est 
vrai, alors il a besoin de ses che- 


mins de fer, parce que les chemins 


améri-| de fer sont définitivement la métho- 
“sine , ë quipes de jeunes filles ct la quête 
caines, a été imposé par le gauver-!de la plus efficace et la plus écono: AE se Je 


mique de transport en masse de 
longue distance quand on n’en ca- 
che pas le coût, et que le coût en 


lest compris dans le prix du trans- 


port. 

À l'heure actuelle, dit M. McDon- 
nell, les chemins de fer supportent 
et payent leurs taxes sans avanta- 
ges d'opportunité, On me pardonu- 
nera de souligner le fait que le 
transport ferroviaire, tout en étant 
comme un intérêt général 
pour le Canada, est contrôlé par les 
autorités fédérales. 

Le transport par camions, qui 
lutte absolument avec le transport 
ferroviaire, est en dehors du con- 
trôle du gouvernement fédéral. 

M, McDonnell termina en deman- 


jdant de faire la comparaison des | j'apprécie hautement l’ocuvre bien- 


|taux entre ceux chargés par ca- 
mions et ceux par les chemins de 
fer, Même s’il y a unc différence de 
quelques centins, il faut considérer 
le service et la rapidité des messa- 
geries. 

-X 


La peine de mort . , 
en Espagne 


Madrid: — [/Assemblée législati- 


ve à vaté Ja suppression de là pei- 
ne de mort, qui subsiste seule dans 
le code de justice militaire, 


| Dumas, 


marais, 


vid et M, Beaudry Leman sont les 
patrons de cette grande canpaune, 
COMITE DE PUBLICITE 

MM. Paul lcfebvre, avocat, Paul 
E.L.D.,, Aimé Des. Rosiers, 
rédacteur et M, Desruisseaux for- 
ment Le Comité chargé d'activer Ia 
publicité, qui est un grand farteur 
de réussite, 


NOUVEAUX DIRECTEURS 


La Commission du National «n- 
nonce la nomination de trois nou- 
veaux directeurs: MM. Paul Leblanr: 
E.E.D., vice-président général de 
IPVACC., M. Paul Dionne et A. 


Un organisateur pour Montréal 
a été nommé: c'est M, Antoine Dex- 
courtier. I est en charge 
de quatre équipés: équipe “A” 
formée dé Viugt-Cinq solliciteurs 
experts; l'équipe “B’ composée des 
membres du Comité central; léqui- 
pe “C” du Comité régional el en- 
fin, la quatrième formée par des 
étudiants, 

La quête publique est sous Île ron- 
trôle de M. Adrien Gagnon, Vingt. 
quatre cercles ont organisé des é- 


sur la rue et à domi- 
cile pendant la journée du 10 acto- 
bre et'le soir. E 

Voici le texte d'une lettre de 
lhénorable sénatenr Belcourt qui 
nous accorde son distingué palra- 
nage: 

Gilbert-A. La Tour 
69 rue Saint-Tasques Ouest 
Montréal 
Cher Monsieur, 

J'ai devant moi votre lettre par 
laquelle vous me demandez d’ac- 
corder mon patronage à la campa- 
gne de souscription que l’'Associa- 
tion Catholique de dla Jeunesse ea- 
nadienne-française à préparée. 

Je me rends très volontiers ct a- 
vec plaisir à votre demande, car 


faisante que votre Association à ac- 
complie et les grands services qu’el- 
le est appelée à rendre à la jeunesse 
catholique canadignne-fr ançaise, ‘ 
Pour ces raisons, et parce que 
votre Association a aidé si puissam- 
ment J’Association canadienne-fran- 
çaise d'Education d’Ontario dans le 
revendication des droits scolaires 
de la minorité ontarienne, je sou- 
haite que votre souscription ait le 


plus grand succès possible, 


‘ Veuillez agréer l'expression de 


mon enticr dévouement, 


Signé: N.-A. Belourt, 


fer. On réclune une 
tenquèêle pour metre sur une base 
‘plus juste de concurrence les, deux 
moyens le transport 

“IL y avait beaucoup de raison 
dans le plaidoy er de ces: hommes: 
Œit M. Smith à la clôturé de la con- 
féreuce, et le gouvernement provin- 


LL 


Divers 


Les Canadiens émigrés aux 
Etats-Unis 

Washington. — Les rapports du 
recensement montre que 72,943,624 
personnes, 37,056,757 homines el 35, 
886,867 femimnes, sont en äge de vo- 
fer aux Etats-Unis. Ce total est en- 
viron le double des votes données 
au cours de l'élection présidentiel- 
Je de 1928. T1 représente une aug- 
mentation de 12,057, tt ou 19.8 p.c. 
sur les chiffres de 192 

Une anälyse des chiffres pabliès 
par le Bureau du recensement mon- 
tre que les Blancs nés aux Elats- 
Unis représente 72,3 p.e., de Ta po- 
pulation totale des Etats-Unis, La 
population noire est de 9 pr, ct les 
personnes blanches nés à Vétranger 
représentent 17,3 p.c. De la popu- 


Jation blanche née à l'étranger, 7,- 
627,436 personnes, soit 60.4 p.c. 


ont été naturalisées: 1,218,416 ont 
pris leurs “premiers papiers” et 3, 
342,837 sont considérés conime des 
étrangers. 

Du “total des personnes en âge de 
voter, 43,896,714 vivent dans les vil- 
les: la population agricole est de 
15,309,514 et la population rurale, 
mais non agricole, est de 14,737,396. 
Dans de groupe urbain an compte 


22,149,477 femmes oct 21,747,237 
hommes. La population agricole se 


compose’ de 8,179,893 hommes et de 
7,129,621 femmes. La population rn- 
rale, mais non agricole, comprentl 
7,129,627 hommes et 6,607,769 fem. 
mes, 

Les blancs nés à l'étranger son 
posant 23 p, c. de Ta population r- 
baine, 6.8 p. e,, de la population agri 


; cole et 10.8 p. ce. de la population ru. 


rale mais non agricole. Les Noirs 
constituent 7.6 p. ce. de Ja population 
urbaine, 13,5 p. €. de la population 


agricole et 8,2 p. ec. de La population 


rurale mais non agricole 
Les Allemands forment le plus 
fart groupe d’ Américains d'origtie 


étrangère, comprena nt 6,97: 3.103 
personnes, soit 17,7 pc. Viennent 
ensuite, les Italiens avec 4,546,875: 


les Anglais et les Ecossais avec 4,- 
SE 54,518: les Irlandais, avec 3,086,- 
599; les Russes avec 2,669, 838; lés 
Canadiens sont au nombre de 3, 337, - 
345, On constate « que 10,270 citoyens 
américains sont nés en mer, 


me à 


La France l'emporte 


Paris, — Suivant les statistiques 
officielles, les naissances en AMle- 
magne ont diminué de 20,000 con 
1930. Où n'a enregistré que 17,5 
naissances par 1000 habitants tan- 
dis qu'en France elles ont ain 
18.1, C'est [a première fois que l'A 
lemagne x un chiffre de naissan- 
ces proportionnellement inférieur 
à celui de la France, 


Sn 


Les colonies françaises 


L'EMPIRE COLONIAL A 
‘ 44,000,000 D'HABITANTS 


Paris, — Suivant la déclaration 
du regretté général Mangin, “la 


France est un pays de cent millions 


d'habitants”, Certains ‘Font consta- 


té; les études 


démographiques du 


Fondée en 1#91 
Tannerie: 


ren 


1704 rue' Tberville 


Daoust, Lalonde & Co. 


MENUPACTURIERS DE 
CHAUSSURES 


: Tanneura et Corroyeurs 
BUREAU ET FABRIQUE 
46 à 49 Carré Victoria 
MONTRILA Te, QUAREO 


ea 


EE te te mn 
service de santé du Ministère des 
Colonies le prouvent. 

Elles donnent en effets attx pos- 
sessions françaises relevant du 
ministère des colonies un total de 
44,290,500 habitants dont 1,081, 
336 Européens où assimilés, el 43, 
209,175 indigènes. Si on ajoute à 
ces effectifs Ja poputalion de Ha 
métropole et celle de l'Afrique du 
Nord vivant sous la seaverainelé 
ou le protectorat de Ja France sans 
parler des pays à mandat, on al 
teint aisément le chiffre de écnt 


millions d’âmes constituant Pem- 
pire français. 


D 


Les américains en France 


On a dressé une stalistique de; 
l'émigration américaine. Hlle nous 
lapprend que 88,309 citoyens des 
Etats-Unis sont établis en Europr, 
une tiers —- 26,000 — de ces Ainé- 


ricains d'Europe ont choisi pour V| 
tandis que 8,000; 


vivre la France, 
sont en Grande-Bretagne ct que Je 
reste est éparpillé dans les 
pays. 
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Un autre voyage de 


Christophe Colomb 

Madrid. _ Les voyageurs sur l'n-| 
céan cet hiver se frottcront les NOTE 
pour mieux voir quand ils aperre- 
vront un petit bateau à voiles d'une 
époque lointaine filer lentement de- 
vant eux, près d'eux, puis disparai- 
re enfin derrière eux. 

Ce qu'ils verront adors sera une 
reconstitution du “Santa Marin," Le 
fameux bateau à voiles de Christo- 
phe Colomb, c'estä-dire deux 
grands mais, de grandes voiles, un 
trou noir pour l'équipage au centre, 
une cabine pour le enpitaine à la 
proue, là où le roulis causé par fes 
énormes vagues déferlant le long 
des bords se fait le plus sentir. 

Pourvu de vivres pour trois mois 
et d’eau douce pour cinq, sans ins 
trument et sans autre confort que 
ceux en usage en 1492, sans mème 
un radio en cas d'urgence, celte re- 
plique exacte du batean de Chris- 
tophe Colomb quitiera Palos, te port 


ARRET 
THE 


Prince Albert Mfg 
Company, Limited 


, 

Faites poser des fenêtres 4 votre 
verandah, nous ferons ce travail 
pour yon. 


Ameublement d'Eglise, ds maAaxa- 
sina et de bureaux. 


Nous refalsons los planchers et 
tontes espèces de travaux de ma- 
nuiserie ou d'ébénisterla, 


TELEPHONES 
Jour, 3275. Nuit, 2813 
wa wa = FA E F3 wma TA a 
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NOTRE SPECIALITE 
FERBLANTERIE 
de tout genre 


TOITURES METAI.LIQUES 
EN GRAVIER ET ASPHALT 


tée au besoin 


Tout Ouvrage Garanti 


Ladd, Lafrenière Co. 
Adjoignant MoeDiarmid Lumber CO 


Ave. Centrale, Prince-Albert 
Téléphone 3039 


( 
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Farmers Supply 


John Gabel, propriétaire 


Magasin à rayons où la 

qualité de notre marchandise 

et nos bas prix ne peuvent 

être surpassés. Une visite 
vous convaincra 


Angle Aye Centrale et Rue Rivière 


PHONE 2881 
Il 


D 
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| Plus d’un million 
vendus chaque s 


rs terme tanteresanaseenetteseete} 


d'où Colomb est parti, au mois de 
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de paquets 
semaine 


spout frais des plantations” 


février < el suivra la même route. 
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Bon pour les personnes âgées 


“Jai soixante-douze ans,” écrit 
Mme Mary B. Roberts de Scio, Ore. 


“Je souffrais de difficultés urinai- 


res, de constipation chronique et 


j'étais dans un état de fâiblesse gé- 


néral, Le Novoro du Dr Pierre a a- 


mélioré ma santé d’une facon mer- 


veilleuse,” Ce remède expérimenté, 
fait avec des plantes est un bienfai- 
teur pour les personnes âgées car 
il augmente la sécrétion, digestive, 
procure de appétit, règle es, in- 
testins et augmente le flux urinaire. 
; Si vous ne potivez l'obtenir dans vo- 
tre voisinage écrivez au Dr Peter 
Fahrney and Sons Co. 2501 Wash- 
ington Blvd, Chicago, IN. 


Livré exempt de douane au Ca- 
nada, 


ee 


LE SERVICE 
COMPLET 


T 

Nous sommes prêts à donner 
un service mortuaire tout à 
fait complet, comprenant plu- 
sieurs détails qui, jusqu'aujour- 
d'hui n'étaient pas considérés 
duns le domaine des entrepre- 
neurs de pompes funèbres, 


En plus des choses essenti- 
celles et du travail technique, 
nous soulageans la famille d'un 
grand nombre de dérangements 
mn sont souvent pénibles 4 ce 
moment. 


HAMILTON'S LIMITED 
M. C HAMILTON, gérant 
Entreprencurs de Pompes 
lunèbres . 
….Téléphones:-3066 et 3228... 


25 11ème .rue Est 


ï _ _. CLET 


Pr iuce-Aïbert, 
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| A. L. Wilkinson 


MACDONALD BLDG 


Coin Ave, Centrale et 1ie ruc,O 
BONS DU DOMINION 


corporations, donnant de … 

A4 à 1% 
PLACEMENTS 

Nous offrons un premier 

hypothèque sur -maisons de 

ville et fermes modifiées à 

8% 

LOYERS PERCUS 


Remises faites 
mensuellement 


DU CANADA 
Assurances de tous _Benreÿ 
| 


Bons Provinciaux et bons de. 


BALDWIN HOTEL 


Sème avenue Sud, Saskatoon, Bask. 


Centrale, Propre, Confortable, 
Service Courtois 


PLAN EUROPEEN 


si. 50 par jour en montant 
Chambres aveo douches 
20 Salles de bain ° 


LOTS DE VILLE 


Fermes dans districts de Prince- Al- 

bert, Aïbortville, Debden et Dom: 
rêmy 

ASSURANCE de TOUT GENRE 

Ecrivez ou téléphonez pour rensel. 
gnements 


:Bradshaw-Holroyde Agenclos, Ltd, 


Chambro 4-5-06-7 Banque de 
Commerce 
PRINCHE-A LBERT, 


Bread 


BAS&. 


Modern B 


Company, La. 


PAIN sOM-MOR 


Ohez tous lea épiclera. Envoyes vo- 
tre commando 


DEVENEZ NOTRE AGENT 
Tél: 2838, Princo-Albors, Enefs. 
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: L'Assurance-Vle GREAT WEST 
‘émet tous les genres Co polices du 
taux les plus bas, . . se 

Pélices sur revonus «Polices 
Pour enfants - Bons pour farafllos 
ou subordonnés = Anuultäs - Dota- 
tions, 2 à 40 ane..." 


Représentants 


C. J BROSTROM, CLU. 


Domrémy . TIcoÿ 
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Suspension des journaux 
catholiques 


Madrid. — La suspension des 
journaux catholiques des provinces 
du nord va s'étendre aix journaux 
catholiques de toute l'Espagne. 


ne ee 


Les cloches se tairont 
LA VILLE ESPAGNOLE DE LEON 
SE SIGNALE PAR UNE SOTTE 
PERSECUTION. 


Léon, Espagnol, - Sur la plain- 


, { or , ' ‘ . . 4 

le dun -certain nombre d'habitants, ;'éçoivent des fidèles. On annonce, | 
Comme résullat, un exode des 
églises .de sonnét des cloches, On tres de ect Etat, 


le conseil municipal a interdit aux 


pense que cet arrût sera fmité dans 

“un grand nombre de villes où lad- 
ministration est plus où moins an- 
ticitricate. Mais, sans parler du 
despotisme sinsi manifesté, com- 
bien l'Espagne + perdra en cache, 
en pittoresque! 


Cette mesure, qui fut Lontée na-° 


guère en France, n'a pas pu S'im- 
poser. 


AUX MEXIQUE 


LE MOUVEMENT : ANTFICATHOLI- 


QUE SE PROPASGE RAPIDE: 
MENT 
Mexico. — Le journal Exveclsior 


affirme que le mouvement antica-| 
thelique que favorise le gouverneur 
de Vera-Cruz, Adalberlo Tejeda, se 
propage rapidement et qu'à la fin 
de l’année des lois de restriction 
seront appliquées contre lEdlise 
dans tout Ie pays. 

Le journal dit qu'avant un mois 
les Etats de Chihuahua, de Jalisco. 
et d'Aguas Calientes auront appli- 
qué des Jois limitant Le nombre tes 
prêtres et que d'autres Etats sui- 
vront cet exemple à bref intervalle. | 

Des lois limitant Je nombre des 
pretres sont déjà en vigueur dans 
les Etats de Vera-Cruz, de Tabaseo, 
de Chiapas, de Yucatan et de Du- 
rango. Son Excellence Mgr Ruiz v 
Florès, délégué papal, a demandé à 
tous les catholiques du Mexique d’or 
ganiser la résistance, 


|. + : ’ 
çsnis qui les autorisent à 


CE QU'ON DIT. DE NOUS 


ES milliers de mères 
savent par _ expérience 
que le lait EAGLE fournit 
l'alimentation idéale aux 
nourrissons qui ne peuvent 
être allaités au sein. 


LAIT Condensé 


MARQUE Fagle CWA6r 


The Borden Co., Lid. 
115 George St. Toronto, Lu 
Expédiez-moi gratis vos publications 


sur l'alimentation infantile. 
Nom, .... 


Adresse 


Nouvelle persécution contre 


les prêtres dans l'Etat de 
Guerrero 


Mexico, — La Jégation: apostoli- 
que a été informée que l'Etat de 
jüucrrero 4 décrété l'application 
d’une taxe spéciale aux prêtres ca- 
tholiques vu les classant comme 
des “professionnels”, 

Les prêtres, déclare la légalion, 
Sont pour la plupart si ‘pauvres 
qu'il leur est impossible dacquilter 
cette taxe, et, par suite, un embargo 
‘a été placé sur leurs effets person- 
.nels et aussi sur les montants qu'ils 


pré- 


. , ST Un 0 
Le permis dés prêtres au 
Mexique 

Tampico, Mexique, -- "Des agents 
du gouvernement de l'Etat de Ta- 
maulipas se sont présentés chez les 
prètres qui exercent le minislère à 
Tampico et dans d'autres villes el 
ont réclamé Ta produélion des por- 
garder Jeurs 
postes en vertu de Ja loi Jimitant 


à douze Je nombre des prêtres dans 
. cet Etat. : 


X 
L'attitude du Saint-Siège 


ET DES EGLISES DISSIDENTES 
VIS-A-VIS DE. LA STABILISA- 
TION DE LA DATE PASCALE 


, Nous avons déjà fait connaitre 
Pattitude du Saint-Siège à l'égard 
des travaux que poursuit Ja Société 
des Nations relativement à la sta- 
bilisation de la fête de Pâques. 

Une nouvelle note, datée de a 
Cité du Vatican et que publient les 
journaux catholiques italiens, tiert 
à mettre au point certaines alléga- 
lions suivant lesquelles Rome se se- 
rait montrée, vis-à-vis de ce projet, 
beaucoup plus réservée que les au 
ires autorités religieuses, 

“If importe, dit cctle note, de 
distinguer deux questions: Ja fixa- 
tion de la dale de Pâques et la rê- 
forme du calendrier" 


En ce qui concerne la première 
question, le Saint-Siège, par le ca- 
ia du nonce apostolique à Berne, a, 
sur là requête de la Commission 
cousultative de la S, D. N. fait con- 
IHaitre qu'il n'aurait soulevé aucune 
difficulté au.sujct de la stabilisation 
de la fête de Pâques, si cela ne com- 
portait pas l'abandon de traditions 
fortement établies et dont il n'est 
ni légitime ni opportun de se déta- 
cheï sans de graves raiSons d'‘inté. 
rêt universel, 

Cela étant, le saint-Siège ne trou- 
ve aueune raison suffisante pour 
modifier un nsage constant de l'E- 
glise, usage transmis par une tradi- 
Hon vénérable et réaffirmée, depuis 
les temps les plus anciens, par les 
Conciles, « ; 

En:conséquence, le Saint-Siège 
Conclunit que, si lon démontrait 
que le bien général demande un le] 
changement dans la tradition, il ne 
pourrait examiner une telle réforme 
sans d’abord avoir obtenu les suf- 
frages favorables d’un Concile occu- 
ménique. 

Telle fut la réponse 
Siege, 

Quant aux Eglises dissidendes, 
leur position, sur ce premier pro- 
,blème, peut se résumer ainsi. 

L'Eglise grecque dissidente se 
déclare favorable à la stabilisation 
de la fête de Pâques, si un accord 
général en ce sens intervient entre 
toules les Eglises chrétiennes. 

L'Eglise anglicane, reconnaissant 
qu'aïcun dogme ne s'oppose à la ré- 
forme, lui apporte son approbation, 
sous réserve, également, du conseoin- 


du 


tement des autres communautés 
chréliennes. 


Le Conseil général des Eglises 
évangéliques des Etats-Unis, le Co- 
mité des Eglises évangéliques d'Al 
lemagne, la Fédération des Eglises 
protestantes de Suisses, et les repré- 
sentanis de 82 antres Sociétés pra- 
testantes se ont déclaré tous prêts à 
accepter le changement proposé, 
| Rappelons, enfin, que pour ce qui 
a trait à la réforme du calendriér 
13 mois de 28 jours, au lieu de 12 à 
30 jours, le Saint-Siège juge qu’elle 
Wa pas un caractére étroitement re- 


ligieux. Cependant, il estime'que le’ 


moment n'est pas encore venu d'ef- 
fectuer cette réforme, par ce qu'elle 
présenterait acluellement des avan- 


tages incvertains et de graves in- 


convénients. 


Le Canada cat 


holique et français 


Een) 


Après avoir signalé en lermes 
rés élogieux le beau mouvement 
du Souvenir Canadien pour le- 
rection, à Gaspé, d'une hbasilique- 
souvenir dédiée au  Cbrist-Roi, 
L'AMF DU CLERGE public d'in- 
téressantes considérations su; ÏC 
Fanada catholique. Voici In ace- 
uière partie de cet article: 


Mais cette fidélité à leurs ovtai- 
ues, les Canadiens savent bien qu'ils 
la doiven, à une véritable faveur 
du Christ, Depuis que Jacques Cnr- 
lier a crigt in croix à Gaspé, Île 
Christ a été le Roi du pays et il Pa 
éte d'une façon incomparable Au 
jourd'hui encore les Canadiens fran 
eais qui mont pas la foi sont une 
infime exception, “Un prêtre qui 
vient d'Europe et exerce tu minis- 
ère au Canada est frappé du grand 
nombre de helles âmes qu'il y ren- 
contre et de la fermeté de Ia foi 


chez Ja plupart àes catholiques du 
pays.” Il a une véritable révélation 
de ce que fut l'unanimité dans Ja 
foi aux grandes époques de l'histoi- 
re du catholicisme, tel que le XVITe 
siècle français. “1 n'est même pas 
irès rare de rencontrer ici des à- 
imcs héroiques, de véritables saints.’ 

“Le Christ a été, au Canada, le 
Roi des intelligences.. F1 Pa même 
été trés exclusivement, eur Îles faux 
systèmes philosophiques, qui pul- 
dulent en Europe, mont pas encore 
pénétré ici. Beaucoup de gens qui 
ne sont pas dépourvus de bon sens 
disent que ce n’est pas dommage. 


sité intellectuelle moins éveillée, Le 
CGanädien n’est pas en quête de Sys- 


session de sa foi, qui est pour Jui 
la vérilé absolue Tlu'a même pas 
à s'inquiéter des fausses doctrines, 
cesume les cnthotiqnes éclairés des 
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Un coupon s€ 


La “City Wide Sale” de Prince-Albert 


bat son 


__ $1,200.00 


rn donné GRAFIS par tons les marchands ci-bas mentionnés, 


C, Sedman, Epicier 

Mme Griffin, Epicière 
Central Garage 

Manville Hardware Ltd. 
“Patriote de l'Ouest” 

VV. À. Johnson, Habits d'homme 
Cash and Carry Meat Market 
Strand Cafe 

MekKay's Meats 

Osborn's, Avenue Centrale 
Osborn’s, 13ème rue Ouest, 
Avenue Hotel 


‘Northern Cartage Co. Ltd. 
Charbon et Bois. 

Kernaghan Hardware Ltd, 

Shnay and Fadman Ltd. 

Gloeckler Piano House 

W. Wolman, fourrure 

:, A. McDanoïd, Bijoutier 

P, A. Trading Co. 

Patricia Confectionery 

Whitters Ltd. 

Ramseys Ltd. 

Manville Motors Ltd. 

Grosser ? Glass Lid. 

Henderson‘s Shoe Store 

. Aaron Shoe Store ’ 

J. H. Robertson: 

Real Oak Saddiery 

Straud Theatre 

Sas. Greenhouses 

J. Higginson, Café 

Ralph Miller, Ltd. 

LE. Lacroix Ltd, 

Joel's . 

Geo, Browey : = 

Central Service Station 

Central Fruit & Candy Kitchen 


Parkview Service Station 

Mme Steeves, Salon de coiffeur 
Gus Kandyland 
Parrot's Book Store 

Alex Brunton, Tailleur 

Ted .Matheson Ltd: 

Joe Wilson," Salon de coiffeur, 
Modern Bread Co. 

R, Gillis, Salon de coiffeur 
Roche’s Ltd, Epiceries 
Blanches Shoppe 

Palace of Sweets 

Star, Dry Cleaners 

\V. 4. James, Photographe 

Blue Chain Stores 

Morgan’s Ltd, 

R, Mutchmor 


Ligget's Drug Store , 
Strond Tobacco Shop 
Voldeng’s Studio 

Mme E. M. Budgeon 
Fred W. Lacroix 

Nash’s Bakery 

Safeway Stores Ltd.  . 
Canadian Bakeries 
Princess Cafe 

W. Dolphin, Epicier 

P. A. Lumber Co. Ltd. 
Herald Printing ‘Co. Ad. 
Anclils, Salon de coiffeur Le Vines Dress Shoppe 
Farmers Supply 
Maroposa Beauty 
MckKim’s, Salon de Coiffeur 
Modern Motors Ltd 

Smileÿy’s Grocery 

E, 3. Whitter, Station de Batteries 
Russel, Boucherie 

MW. Hounsell 

L. E: Valade. 

Smith Auto Electric 

City Meat Market 

Mat, Pally | 

Ike Landon 

McDiarmid Lumber Co. Ltd. 
Hawkin Dairy 
.C.:L. Dent. 

Pauls Palace 


plein 
en prix 


Parlor 


Saint- : 


“Sans doute il en résulte une curjo-. 


tèmes, il est tranquille dans la pos- 


A PREMIERE INDULGENCES 


L'OUEST, mercredi le 7 octobre 193] 


pass d'opinen divisée, sac il n'en 
nt point ke menace, H connait 
bien sa religion, if na pas de diffi- 
culté à son sujet. I la pratique 
“bien, I y trouve le bonheur iei-bas 
et a promesse du bonheur éternel, 
HN ne demande rien de plus: H doit 
tout à l'Eglise, C'est cie qu a créé 
tous les centres d'instruchon dont 
il profite, IN lui obéit aussi -parfai. 
tement que jamais nation chrètie tr. 
ne n’obéit à la loi du Christ, “Dans 
Les, autres domaines de li vie cira- 
‘dienne, par exemple dans ki politi-: 
, que. les arts, Ja Hflérature, la royan- 
té du Christ s'affirme aussi, prépon- 
_dérante, en ce sens que la plupart 
des hommes politiques, des artistes, 
des écrivains, sont des catholiqtes 
el metfent généralement leur con- 
iduite d'aceord avec leur Foi ne 
s'imprime peur ainsi dire pas de 
mauvais journaux, ni de mauvais 
livres, dans le pars. La Mèri Marie 
de Pinenrnation disait: “Le Canadt 
est un pars spécialement gardé par ts 
la Providence", C'est tujours, vrai 

Mais sites Canadiens n'ont pas ! 
de difficutiés iniernes provenant 
de leur foi, ils n'ignorcnt pas que! 
la lutle est Pune des conditions cs-! 
sentielles de l'existence chrétienne 
sur fu terre, Le Canada est un rovan 
me du Christ, Mais c'est un royar-: 
ême très menacé, IE faut le défendre, 
Tous les Canadiens constatent que 
la foi tend à diminuer, surtout dans 
iles villes, Sous quelles influencer? 
Uy a d'abord la franc-maconnerice, 
celle qui se présentait sous des de- 
hors bénins, qui cheminait dans 
l'embre, sous le patronage de la phi- 
‘lanthropic, ‘dissolvant lentement 
foi par le mirage de la “religion 
naturelle”, en dehors de loute révé- 
letion. La loge “L'Emavcipation, 
de Montréal, qui avait été dissoute, 
sest reconstituée, Elle a engendré 
‘des filiales. M. Louis Arnrsd écri- 
ait en 1913, dans Nos apiis les Ca-! 
diens qu'une vague d'irréligion san 
nonçait au Gahada, I ne se trom-; 
pait pas. Celle vague monte parti-| Très bient Mais Le beurre, en 
culiéremént à Montréal, “Elle est! quel état est-il quand on le met 
favorisée par Ha misère qui règne | dans la poêle? 


pouvoir résister à la poussée des 
ambitions vankees, I n'est pas ques- | 
tion ici, naturellement, dés nméri- 
sains catholiques, On sait que lus! 
non-catholiques sont la grande ma- 
| jorité. Puisse a croisule qui s'a- 
imorce pour l'érection de Ia cathé- 
ldrale de Gaspé servir à fortifier: 
ces admirables chrétiens dans teur 
foi et dans la résolution de ne ja- 
fuais se laisser arracher dè leur fi- 
déjité séculaire à l'Eglise catholi- 
que, 


annee À dome 


Choses et 
Autres 


L’omelette de Lacordaire 
C'était en 1896, Lacordaire, 

vendant aux fèles du dubilé de Lie: 
ge, faisait rottte avee nn heniue du 
monde, On s'arrêta dans, un hôlel 
pour y diner, était 1m vendredi 
Le bourgeois manges Gras. Le don. | 
nienin se contents dune omelhtte. 
Soit par malice, soil par désir d'en 
rer en conservation ave be célèbre: 
prédieateur, notre hourgeois mi 
l'entretien sur les matières religion 
soso en particulier sur la question 
des mystères, “I ne ponvait, lui di- 
gérer une religion qui heurpail ait 
si de front la raisou”’, ete, Le Père 
ie bourgéois cul 


0 


1, . 
i pooutiuit. Quand 


fini: . 
Monsieur, Lui ditil savez vous 
comment on fait une omlelte® 
Sans doute. 
Veuillez, je vons prie, me 
comment on s'y prend. 
On met du beurre dans la poé- 
le ct'on l'y fait fondre, 
Aprés? 
On casse les oeufs, on les bat 
et on les verse dans le boutre, 


dire 


union fraternelle hors de pair, pour jtuité, chaque fois, une indul 
plénière”. 


établie. La seconde vise directement 
la dévotion du Rosaire en en pres- 


.S. Sacrement; aussi peut-elle être 


icitation d'un tiers du Rosaire, 


gence 


La première indulgence ‘“tolies 
quoties” favorise la Confrérie du 
Rosaire et ne peut être gagnée que 
dans les lieux où là Gonfrérie est 


crivant da: récitation devant le T. 


gagnée par tous les fidèles, 

Les conditions sont clairement 
exprimées dans le Bref, à savoir: la 
contrition, x confession, la com- 
munion et la récitation d'un tiers 
du Rosaire en présence du TS, Su- 
cremont, 

Ce que nous avons dit présédem- 
went de la confession et de la come 
munion, relativement au gain de Bt 
première indulgenee, s'applique de 
out point au gain de ectle seconde 
indulgenee, Tone a pus lieu d'y re- 
venir. 

Hs uffira d'observer que l'oeuvre 
prescrite n'est pas da simple vécilie 
lion d'un chapelet, mais bien la ré. 
Or, 
la médilalion des mystères, faisant! 
parlie essentielle du Rosaire, ne 
saurail fre omise sous peine ar 
n'ôtre plus la dévotion du Rosaire, 
Aiusi la récitation d'un tiers du 
Rosaire, preserile pour de gain de 
celle induligenee, comporte fa mé. 
ditation de cinq mystères, soil jor- 
eux, soil douloureux, soit glorieux. 
Seules Les personnes tgnorantes ou 
incapables de méditer peuvent gt 
ser fes indulgences attachées à fi) 
récitation du Rosaire, sans méditer | 
les mystères, pourvu qu'elles s'ajr | 
pliquent à réciter pieuscnient teur 
chapelet CS CG LS, 28 janv, 182) 

Cette indulgence peut être 
gnée autant de fois qu'on récile tn 
liors du Rosaire devant Je TS. Si 
crement, ouest pas requis, come 
me pour le gain de fa première in 
dulgence, d'espaeer ses visites par 
une sortie de fa chapelle ou de Pé- 
glise, 


TE 


Fr, BOISVERD, OP.i 
“Revue Dominicaine." 


dans les milieux ouvriers. Depuis] 1 est solide, 

quelques années surlout, Ja crise 6- Et le feu te rend liquide, n'est 
conomique qui sèvit x déterminé, ce pas? 

chaque hiver, dans un grand nou! —Sans doule. 

bre d'exploitations industricties, an Et es oeufs, en quel élul les 
chômage intense. Le précédent hi-!met-on dans la poële? 

ver, dans la seule industrie de laf --On les y met liquides, 
fourrure, il y avait à Montréal quin-| Et que fait le Féu? 

ze mille chômerrs. {l'en résulte de Eu les faisant cuire il les rend 
grandes souffr ces, mai aboutis- solides. 

sent souvent à Pabancun de fa foi, Voyez done, monsieur, de même 
et d'autant plus, facilement que es ifeu qui fond le beurre, durcit les 
agents de Moscou sont Jx. Dans les | oeufs; ecomprenez-vous cela? 
classes riches, c'est le plaisir def Notre bourgeois se tnt, l'assistan- 
plus en plus reëherché, surtout de- ice sourit, et le Père ajouta, 


puis la guerre qui détourne de Dieu Eh bien, monsieur, vous ne 
beaucoup d'âmes”, , comprenez pas une omelette, el 


vous voulez tout comprendre dans 
Dieu et La religion! Vous voyez 
bien qu'il y a des mystères partout. 
jusque dans les mets que vous man- 
gez el que vous... digérez, 


X need 


Cependant, ce ne sont pas là les 
plus grands périls qui menacent Ja 
foi canadienne, Le plus grave dan- 
ger, c’est l'américanisme, Les Elals- 
Unis envahissent tout au Canada. 
Hs s'emparent des ‘grandes indus- 
tries. Ils sont favotisés par le poids 
formidables de leurs capitaux, Hs 
cherchent à capter toutes les ri- 
chesses naturetles du pays. Hs inon- 
deñt le pays de leurs “magazines”, 
de leurs “films”, ils réussissent à 
faire pénétrer au sein de cette vieil 
le civilisation hautement spiritus- 
liste leur esprit. grossièrement ma- 
térieHe et utilitaire, I y a, de la 
part des chefs d'entreprise améri- 
cains, une véritable tentative de 
conquête économique du Canada. 
qui pourra bien avoir prochaine 
ment le sort du Mexique, . 

H faudra aux Canadiens français 
une clairvevance, une volonté, une 


| Neuvaine à Saint Gérard 
LA FETE DE SAINT GERARD SÈ 
CELEBRE LE 16 OGTOBRE 


Une neuvaine préparatoire com- 
mencera jeudi, Le 8 courant ,pour 
se terminer le jour du pèlerinage. 
Les personnes qui ont des faveurs 
spiriuclles où temporelles à obte- 
nir de saint Gérard pourront en- 
voyer ces demandes at Gardien du 
Sanctuaire, Adressez les demandes 
et Les offrandes pour lampes ou 
cierges durant a meuvaine à: Pab.- 
bé CS. ROV, Gardien du Sancluai- 
re, St-Gérard-de-Wolfe, 15 Q. ? 


ILe Rosaire et ses deux 
indulgences “toties quoties” 


qui précédent ou dans les huit jours 
qui suivent la-fôte.(Can. 941.) Les 
habitués de Ja confession fréquente 


#TOTIES QUOTIES” 


NO 


une ae la prenntère nage) 


… À - . 

UVEAUX... 

Corporalion du village de Fa 
Pérade 10.00 


Mlle Blanche Plunte, Moutréal 20,00 
M. l'abbé Georges Ithuot, Sainte 


Jérôme, P, Q. ...,.,,... 5,00 
M. l'abbé Emiüie Giguêre, Lévis 

PQ esse... 5.00 

M. Ernest Tétreau, avocat, 

Outremont ,.,........., 29.00 
M. J.-P, Dupuis, Verdun ... fan) 
EL. Gauthier et Cie, Verdun . 5.00 
M. Ernest Roy, Verdun. .... 2.0: 
M. Wilfrid Dalpé, Verdun 1.00 
M. H. Chatillon, Verdun ... 1.00 
M. J.-A. Ashby, Verdun ... 1,00 
M. Jules Prieur, avocat, 

Montréal... ........ 240 
Mlle Cécile Doucet, Montréal 5.00 
Anonyme ,,..,,,.4444,: 1,00 
M. AR. Ranger, Montréal. 2.44 
Hector Lamontagne ne. 

Montréal .,.,..,......, 10.00 
M. Rosaire Babhineau, Mont- 

rétl 4 use 1.40 
M. LA. Picard, Montréal 1.00 
M. Léon Mercier-Gouin, avocat 

Montréal ,,,....,....., 5.04 
M. Maurice Blanchard, 

Montréal ,,.,....,...,. 1.00) 
Mine J, L'Heureux, Montréal 1.06 
M. AA, Gover, pharmacien, 

Montréal ,.,..,,.,..,. 10,00 
Total... éossoos . $960,0 

Souvenez-vous que les chrétiens 
qui pratiquent avec générosité le 


pardon des injures, sont Îes hom- 
mes bénis de Dieu. 


mme rm nr po me ammenene ou 


“fndulgence plénière “loties quo- 
ties", à da foie du TS. Rosaire, à 
partir des tre Vépres jusqu'au cote 
cher du sole en souvenir de Ja vie- 
ltoire remportée sur les Tures, grà- 
ce ‘au Rosaire, auprès des îles Echi- 
nades, à lous eeux qui, après avoir 
reçu Jes sacrements; visitent Ja cha- 
pelle du Rosaire, où une image de 
la Vierge exposée dans l’église, et 
y prient aux intentiors du Souve- 
rain Pontife — Catstog. 1ndulg. 
S. R,, No (6? 

Le nouveau Code de Nroit cano 
nique ct des décisions plus récen- 
tes des Congrégalions romaines ont 
modifié sur plusieurs points les 
conditions premières. 

Ceux qui peuvent gagner celle in- 
dulgence, Non seulement les confrè- 
res du Rosaire, mais tous'les fidé- 
les peuvent gagner cette indulgen- 
ce, | 

Le lièn. Dans les seuls lieux, égli- 
ses ou chapelles, où la Confrérie du 
S. ‘Rosaire ax élé canoniquement êta- 
blie. — S.: Pénit., 20 nov., 1923. 

Par un Rescrit Apostolique, en 
date du 1er déc. 1925, les Religieu- 


Nous Nettoyons 
Nous Pressons 
Nous Réparons 


(au moins deux fois par mois) où 
de Ja communion quotidienne (mé- 
me-sils ne rommunient-que eindq 
fois par semaine) sont dispensés (le 
la confession actuelle. Can. 941.) 

Le communion, H faut et it suffit 
de communier la veille de la fêle 
{ou de la solennité) ou dans Îles 
huit jours qui suivent. (Can, 931.) 

Les visites. Les visites doivent &- 
tre faites à la chapelle de la Con- 
frérie ou à Péglise, devant une ima- 
ge ou une statue de da Vierge, (Les 


Nous allons chercher ct 
livrons 


OUVRAGE GARANTI 


CANADIAN 
CLEANERS 


Religicuses Dominicaines visitent 
leur propre chapelle.) Le temps des Urban KE Russell, Propriétaire 


visites commence Je samedi midi et 
dure toute la journée du dimanche. 
De plus, il faut espacer chaque vi- 
site par une sortie de la chapelle 
de la Confrérie ou de l'église. 

Les prières, La S, Pénitencerie, 
par un Décret du 5 juillet 1939, a 
déclaré officiellement que pour gu- 
gner une indulgence plénière “o- 
ties quoties”, quand des prières sont 
prescrites aux infentions du Souve-|. 
rain Pontife, il faut dire désormais | 4 
au moins six Pater, six Ave et six'|5 
Gloria Patri, à 4 


Teléphone 2880 


16 — 10ème rue 


Prince-Abert Sask. 


mme = 


Ê| 


“ « ? 


à FRA) Eat \: 


ES 


Soulagement 


immédiat 


de la douleur 


Bliou des choses pouvout causer Le 
hinl de tte, ot autres douleurs, 
nant DE sa une chose qui voté soute 
une bautedltetenmentt. Prenez tue 
on deux parties ‘Aspire Votre 
donteut rousse, sodagement est 
instantané, din tonus Eos ens, 

Aspitin ne Fait nneun tort --Hlle n'- 
affecte aneunement Ie enetn est 
done inutile d'attendre qu'un mal 
de dôte ce passe, Pourquoi enduro 
lorsque vois pouvez prendre dr 
l'Aspirin. C'est onne bôéuédletion pour 
les fountues qui souffrent périodique 


Le 


ments aussi aux hommes qui doi 
vont travatier imslré Tes fatirues 


ordinaires, 
vralgioe, 


fatiguos deu veux ef ne 
Apprenez son effet bienfalsant 
pour rhumes, peurasthénte, ratinae 
tennen, buimbape, Pronez  V'Aspirein 
et dou un subslite, Tonus es phare 
macions vendent FAsplrin. 
ubrtaqué an Cnunrdat 


Uu coeur noble el généreux st 
toujours réc tisseunt, 
XX ON 
Le véritulle bonheur, consiste à 
savoir souffrir quelque chose pour 
Divu. 


LIEUSE ‘FROST & WOOD’ 


Cesb uue machine parfaite 

ment balanete, Sa ehiarpente 

el Forte ad 

luchée. Sa construction eff 

cure l'a rendue fametse par 
out le monde 


À. E. Delamere 


ACJENT 
Cockshutt et l'rost & Wood 
Machines Agricoles 


Féléphone 2707 
1 ième Luc Ouest 


ot solidement 


n 


Contrats ct réparations 
Electriques 
Poëles Electriques “GURNEY" 


Frigidntres Hlcctriques 
“KELVINATOR’” 


Foyers on giniso Lava 
Chaufferettes À eau Hotpoint 


Am poules Mazda . 


JE. LACROIX, LTD. 


Electragiat 


Bèmo ruo "TEL: 2344 


supérieure, chaud, propre et : 


“durable : 


Prince Albert 


; 


ue | 


ses Dominicaines ainsi que les-per- chaque visite. 
sonnes qui nàbitent avec elles peu- 
vent aussi gagner cette indulgence 
en visitant leur propre chapelle, 
pourvu qu'elles soient membres de 


Priuce Albert Fur Co. Boyd Bros . 
Dow‘s Meat Market Harphil Grocery : | 
H. & B. Drug Co. 

P. A..Greenhouses 


‘M.'& P. Plumbing Co. 


F, W. Wright, Bijoutier | 
i icier Mitchell’s Drug Store . 
& FR Neuir Fe arseron Great Western Furniture.Co. Ltd, 
Bell Ltd. Fe Duncan’s Drug Store . 


“Notre charbon est de qualité | 
à 


PRIK RAISONNABLES 


Nous vendons du bois de 
. toutes sortes 


DEUXIEME INDULGENCE 
“TOTIES QUOTIES” 


Extrait du Bref “Ad Sancti. Domi- 


| 


\ ï Co. Ltd. 
im Leach, Forgeron Northern Hardware Co. 
nm Ein Bijoutier Northland Gift Shoppe 
J. Garlick, Epicier Rowe's Drug Stores : 


40 PRIX—-Ier 300.00; 


LPANCAWTES DANS LES VITRINES, 


montants. 
_ DEM ANDEZ 


2ème, $150.00 ; 3ème, $10.00 ;'et 37 prix de’ plus petits 


POUR VITRE COUPON 


Royal Second Hand Store 
North Star Lumher Co. Ltd. 
C. S. Lacroix, Ass. Immeuble 


la Confrérie. TT 

. Le jour, Le jour même de la fête 
du.S. Rosaire, quand la ‘solennité 
extérieure de cette fête n’est: pas 
{renvoyée à un autre jour. Si la so- 
Allenaité extérieure est renvoyée à un 


autre jour, v. g. 


Les confessions. faut et il suffitfidèles où même conservé an Ta- 


nici”, 4 sept. 1927: “A tous les fidè- | 
les qui contrits, s’étant confessés et 
ayant communié comme à l’ordinai- |? 
re, réciteront dévotement le tiers! 
du Rosaire de la Bienheureuse Vier- 
ge Marie devant le $. Sacrement ex- 
posé à la vénération publique des 


Cour à Prince-Albert. 


Prince-Albert, Sask, 


North Star Lumber Co. Lid. 


D'où vient la bonne qualité. 


TEL: 2275 


J. P. Hépbuin, gérant, 


VE LED NEED EDNIEP CONTEST NES ED NEED EDNEÉD RER ENS CARE | 


| 
- 
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de se confeiser dans les huit jours bernacle, Nôus concédons à perpé- 


puissant que celui l’homme 


Après une longue étude comparée 


des cerveaux masculins 1 féminins, ! 


le docteur James-E, Papex a fait 
récemment des déclarations dent le 
sexe faible ne se montre pas peut 
fier aux Etats-Unis, 

“Le cerveau de la femme n'est pas 
tout à fait semblable à celui de 
Fhomme, ses cellules sont plus Hégè- 
res ef c'est di une observation que 
lon peut déjà faire chez les nou- 
VEau-nés, 

Mais certaines différences con- 
trebalaneent cette infériorité, C'est 
ainsi que les cellules de la vigon 
sont beaucoup plus développées 
chez la femme. En résumé, on peut 
dire que le cerveau féminins n'est 
nuement inférieur à eclui de l'hom 
me, ainsi qu'on le dit généralement, 
X — 


L’aphronie, maladie du siècle | 


Un médecin francais, le docteur 


Bérillon, nous présente dans la Re 
vuc de Psychothérapie, La patholo- 
gie d'une maladie bien moderne, 
Faphronie, 

L'aphronique, c'est l'individu ai- 
teint de la folie de la vitesse, Ce 
spécimen de l'espèce humaine est 
un inconscient qui ne se doute mé- 
me pas que le monde renferme d'au 
tres individus de mênre espèce que 


lui-méme., Test doué d'un sens su- 
raigu de sa propre valeur et de 


Pimportaince de satisfaire fous ses 
caprices, méme au danger de meltre 
fin à la vie de ses semblahles, Com 
me S'exprime Je docteur Bérillon, 
Faphronie est une maladie du pou- 
voir de contrôle mental, L'aphronie 
que est dépourvu de tes qualités es- 
sentieles au bon  fonclionnement 
de toute société: Je jugement, la 
prudence el li modération dans les 
désirs et la soif ‘de les satisfaire. 

Et le.médecin ajoute qu'on peat 


eRein 


Le cerveau féminin est aussiisuérir l'aphronie, “Il existe des mé- | 


Hhodes de traitement qui permettent 
d'obtenir a gérison de ees Ctats 
lde déséquilibre.” 


X 
La cathédrale de cuivre 


Les Allemands viennent de cons- 
lruive à Cologne, une église très 
originale où toute maçonnerie fait 
complétement défaut; ni pierres de 
taille, ai ciment armé, ni mortier. 
L'édifice se compose d'une ossatu- 
re en charpente d'acier, sur faquel- 


plissages, murs, toits, cie, des 
feuilles de cuivre, remplacées ça et 
là par des verrières, 


La hauteur des murs atteint 21 
limètres. A l'entrée, la porte est 


flannquée de chaque côté par une 
ijour carrée construite d'après fes 
lmèmes principes: les plaques de 
cuivre ont été frotiées d'huile d'o- 
live pour leur donner une irisation 
d'aspect agréable. 

I sa longtemps que le cuivre a 
servi pour Ra céuverlure de bâti 
iments, pour certains dômes en par- 
Liculier Eee métal a l'avantage de 
résister assez bien à la corrosion, 
mais on ne voit pas bien l'intérêt 
qu'il v avait à Femplover pour des 
‘murs, H resterait encore à connai- 
tre quef est le prix de revient de ce 
Ssiume nouveau, et quelle sera Ta 
durée de fa construction. 

LS 


Nouveke étoile 

L'Académie paltonale des seier- 
ces fait part de fa découverte d'é- 
toiles 40.000 fois plus Hinrinveuses 
‘que le soleil el 186,000,000 1e fois 
jpuons floinnees, 
Le Dr Harlow Shaplev, astrono- 
‘me et directeur de lobservaloire 


ide Harvard, a discouru de ces gi-i 


lainfesques corps célestes au cours 
‘d'un récit d'exploration aux con 
fins de lespare qui pourrait jeter 
tune Jumière nouvelle sur fes fron- 


“ières de Funivers et les théories 
imalhémaliques sur la nature de 
il'espace. 
D — 
; + 

Viclon de $50,000 


New-York, Un Aunérieain, 
possesseur d'un nombre respectae 


ble de millions, a adopté un pelit 
t 


. exilé russe très doué pour fx mue 
sique. Le millionnaire espère que 
son pupilie deviendra un jour nn 


artiste edlèbre. Pour Jui faciliter sal 
tâche. il vient de lui acheter un vive) 


Jon sur lequel jour Bach. Le violon 
.n élé pavé à sa nropriétaire. Mile 
Aux Neil la somme de $51,900, 


qq ue 
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20 


! 


Î 


NOUS FAISONS TOUTES 


IMPRESSIONS 


LES ET DE LUXE 


COMMERCIA- 


La Bonne Presse Ltée 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


A vis: 
51,200 en primes 


La semaine dernière, nous 
eue Vente, organisée par 


D'apres l'entente conclue 
toute personne, achetant rhez 


s 


La “Vente” 


ler prix 8500.00 Jieine prix 


ville de Prinee- Albert. (City Wide Sale of Prinee Mberty. 


Nous aimerions — puisque le Patriote partietpe at mouve- 
muent -— on faire bénéficier nos clients ct'abonnés. 


et 31 prix de plus petits montants 


Conséquemment, ceux qui verseront de l'argent au Patrivte 
soit pour abonnements soit pour impressions, recevront autant 
de billets que de dollars déboursés, Nous inscrirons leur nom 
et adresse sur les billets, les déposcrons pour eux dans la boîte 
du Patriote et leur enverrons le talon. 


avons publié l'annonce de li fa- 
les principaux marchands de 


€ 


entre les marehancs susdits, 
les maisons commerciales ien- 


Honunécs sur la Histe que nons publions en page 3, reçoit, pour 
chaque dollar versé en paiement de d'ituporte qu'elle imarchan- 
dise. un billet. L'acheteur v inserit son nom ct son adresse, le 
dépose dans lune on avant soin de garder le talon, 

terminée aura lieu le rage de prix suivants: 


$150.00  Sième prix $100.00 


le on a rivé pour former les rem-i 


{ANCIEN MANTREALAIS 


| 
| 
| 
| 


L'économie à la mode 

Les direclours des casinos sc 

plaignent de la réserve du pu- 

blie, Ne serait-ce pas plutôt Pé- 
conomie qui revient à la mode? 

De M. Franc-Nohain “Echo de 
l'avis”: 

Nous avons reçu toutes ces der- 
nières années dans une espèce de 
tohubohu général, où personne ne 
se reconnaissait plus, où loutes les 
valeurs élaient bouleversées, ct, 


‘tait Je temps où cet argent, qui à- 
sait brusquement perdu ioute va- 


fièvre de le transformer en n’im- 
iporte quoi, fièvre de jeu, fièvre de 
ifétes, de ces fèles dont les descrip- 
tions émerveillées arrachaient un 
cri aux bonnes gens qu'“on ne sai 
enit vraiment plus qu'inventer?... 

Mais aprés? Après, on se re- 
trouvait Gros Jean comme devant: 
ct un jour Gros Jean s'est avisé de 
prendre sa revanche, de recouvrer 
sa véritable personnalité, 

La gucrre finie, On a continué de 


; 


d'abord Ja valeur de l'argent, C'é-; 


leur exacte, nous donnait la fièvre. 


7 


jeter l'argent par les fenêtres. Et 
c'est seulement à présent que l'on 
s'avise de fermer ies fenétres, 

Évidemment, c'est moins  amu- 
sant, Mais c’est tout de mêtue plus 
raisonnable, Peu à peu, à l'équili- 
bre instable succède à nouveatt un 
véritable équilibre, Or, il n'est é- 
quilibre réel que sur des bases ré- 
elles. Et ce sont ces bases réclles 
que nous voyons sc rétablir peu à 
peu, elles aussi. 

Que l'une des bases principales 
lsoil l'argent, sans doute, mais à 
condition de le ramener à son rôle 
conservateur et constructeur et de 
ne Je plus considérer comme tn 
simple élément de jouissance et de 
‘spéculation, 

Retour à Ja normale, reclasse- 
ment des fortunes, --- rien ne va 
plus, se plaint-on; c'est-a-dire, peut 
être, que rien ne va plus du mème 
train fou, à contretemps ct à la dé- 
rive, 


* 777 HUMOUR ANGLAIS 

John. — Tiens, Sandy! Que fais- 
tu ici à Edimbours? 

Sandy, — Je suis en VOrage de 
noces; 

John, — Où est ta femme? 

Sandy. - Elle n'est pas venue - 


vec moi, Etle connait Edimbourg! 


L'hydravion pique 
une tête dans le fleuve 


Han-Keou, Chine. 
monoplan du colonel et de Mme 
Lindbergh a chaviré dans Île fluuve 
Bleu... Outre des Lindbergh il Y 
‘avait à bord le docteur King. mem- 
bre de la comimission d'aide aux 
‘affamés chinois. Tous rois ont été 
“repèchés par des marins du porte- 
avions britannique “Hermes”. 
Les deux Lindbergh el le docteur 
King devaient faire à bord du mo- 
noplane une nouvelle 
dans la région inondée du lae de 
.Tung-ting, pour l'organisation du 
secours aux inondés, Une aile a tou- 


ché l'eau, comme l'hydravioa virait} 


y Après Je repêchage des {rois ac- 
! l su , e 
leupants.  lhydravion à été hisse 
sur lHermes” où l'on a constaté 
|quune aile et que le fuselage étaient 
1 

| 

j , , 

! L'Aïbe 


endommagés. ‘ 
dans le bureau de direction 
cu C.N.R. MM. B. Horner 
et J. Ramsey 


| 


! 
Î 
D OQ'awa. ‘non, R, J, Manion, 
ministre des Chemins de fer st cas 
inaux, a annoncé que les provinres 
lde la Saskatchewan et de FAbertn 
lseront maintenant représentée: dans 
le bureau de direction du réseau 
national, Grâce à um orrèté minis. 
tériel M. R. Bvron Horner, de Blaui- 
ne Lake, Saskatehewan, et M Primes 
Ramsav, d'Édmonton, Mberia. font 
maintenant parti du burevu de die 
reclion 

Lorsque les membres dir noue 
venu burenu de direrlion des Che- 
mins de fer Nationaux ont été choi- 
sis. en décembre dernier, le Dr Maj 
nion avait fait chserver que le gone 
vernement ne pouvait pas alors in 


L'hvdravion 


expédition, 


Nouvelles 


particulièrement pour Ja situation 
Île directeur qu'on vient-de Hi of- 
frire dans notre réseau national, 

Ce qui eut Heu à la dernière ses- 
sion. 

“UN QUEBECOIS 

| M. Horner, représentant de la 
Saskatchewan, naquit adns la pro- 
‘vince de Québec, il v a quarante 
sept ans. I s’oceupe d'opérations 
de ferme depuis 25 ans. H s'occupe 
| aussi du commerce de bétail, et 
d'industrie laitière. 

| Ia été candidatconservalour aux 
élections provinciales de 1917 ain- 
si qu'à celles de 1929, H est L'efrère 
de M. S. M. Horner, député à la Lé- 
gislature de la Saskatchewan, 

M. James Ramsay, qui représente 
F'Alberta, est un homme d'affaires 
‘en vue d'Edmonton et se trouve à 
la tète du magasin à ravons aies 


! 


ae een Ko ne ne , 


Les nominations à Ottawa 


| 
| , 


UN MINISTRE DES FINANCES. UX 


î SOUS-MINISTRE. LA COMMIS- 
SION DU TARBES LA COMAMIES- 
SION D'ENOUETE FERBROVIAE 
RE. DES JUGES ET DES SEXNA- 
TEURS. 

Ottawa. -—- C'est avec  intérût 


{qu'on attend ici les nominations 
que M. Bennell vi ses collègues de- 
vront bicalôt Faire, IH leur faudra 
choisir un ministre des finances, 
un sous-ministre des finances, Îles 
membres d'une commission du l- 
rif, les membres d'une eommission 
rovale chargée d'enquêter sur la si- 
luation ferroviaire, un Jieutenant- 
gouverneur pour In, Nouvelle-Eros- 
se, tout cela sans tetir compte des 


clure les deux provinces ci-hanti 
mentionnées à cause des staluls qui 
Hinilaient Je nombre des membres 
de ce bureau, mais que la loi serait 
moditié de telle sorte que ces denx 
provinces puissent y être représen- 
lécs. | 


! 
j 
È 
i 
i 


HE fut élu à la Législatore de PA 
berta en 1917 et président un temps 
de FAssocialion conservalrice pro- 
vineiale du nord de l'Alberta. AM 
Ramsav est né à Michigan, en 1981 
tiais fit ses Gudes dans Le comté | 
d'Oxford, en Ontario, Ha été dans! 
Jes affaires tour à tour à Toronto, : 
Montréal ct Guelph avant d'aller ha 


Enaissances générales des affaires, 
jqui se trailent dans l'est aussi bien 


que celle de Fouest l'ent qualifié tout 


biter Edmonton en 1911. Ses con- | 


juges, des sénateurs et des hauts 
fonctionnaires à nommer, 

On ne eroit pas que M. Brnnett 
présente lui-même un autre budget 
el on tient pour certaine Ja nomi- 
nation prochaine d'ün ministre des 
finances à la suite de la déclara- 
tion du premier ministre à la der- 
nièére session, Personne ne semble 
savoir qui sera choisi comme mi- 
nistre des finances." I en est de 
même pour les trois membres de 
la cominission<du tarif qui n té 
créée à In dernière session, L'idée 
d'une enquête rovale sur Fa situt- 
lion ferroviaire a êté bien accueil 
lie de fout Le monde, des compa- 
gnies de transport, et l'on croit que 
les membres qui la composcront 
{seront nommés d'ici'quelques se 
maines. 


{ PIERRE L'ERMITE 


Sa Peau, Sa 


A tous les petits de l'école 
laique, pour leurs frères 
de l'école libre, | 


Il est 4 heures du soir. 
Hi fait froid!... froid!.,, le froid 
cde mars, particulièrement dur. et 
pénétrant, cette année, en monta- 
“gne, à cause de la neige el des 
pluies continuelles. 
1 Deux petit gosses sant là, sur la 
place du village. Autour d'eux, de 
Ja neige ei de la neige, à moitié fon- 
‘due, puis regelée, 
| Pour retourner jusqu'au hamean 
“où ils habitent, il y à trois kijomè- 
‘tres de montées ct de descentes. 
Le vent souffle, âpre, faisant cou- 
ler les yeux, bleuissant les joues. 
Pour se réchauffer, des deux en- 
fants battent la semelle, Fun  con- 
tre lPautre, h 
ai faim et froid... murmu- 


re de premier, un petit pâlot; qui 
répond au nom de Jean. 
Moi anssil.. dit Fautre, qui 


s'appelle Louis... j'ai une faim... 

une faiu de tToup!. 
Seulement. toi 
—Aussi, pourquoi que {4 


1: 
vas À 


ne rm 


ns Condition 


nan 


l'école libre?.., Sans quoi, on se- 
| rait pareil!.., 

X XX 
| Pourquoi Jean allait à lPécole Hi 
bre..,? 

Mais, tout simplement, parce que 
ises parents étaient des chrétiens, 
lissus de parents chrétiens, et qu'ils 
“entendaient que eur fils [ÜL élevé 
{dans une école chrétienne, par un 
maitre chrétien. 

Ce sont des motifs nobles, eenx- 
lt... EU devant lesquels n'impor- 
le quelle âme tant soit peu élevée 
s’inclinera toujours avee respect. 


Mais, de ce noble sentiment, les 
ipoliliciens se gaussent: el les 


jfrancs-maçons, expression de la haie 
ine infernale ici-bas, ajouient: 
“Qu'il claque donc de faim et de 
froid, le petit Jean, et tous ceux 
qui lui ressemblentt... Ca lui ap- 
Iprendra à fréquenter une école ou 
l'image abhorrée du Christ est sur 
iles murs...” 
C'est pour ce crime que Jean à. 
‘ait répondu: “Sculcment... toi! 
I savait bien ce qu'il voulait di. 
re, el son camarade le savait aussi. 
EU il en étuit mème tout gèné, 
X x 
te de Pécole Hi- 


X 
Ê En effet, la ju 


ER PS: AE COOPER TEE RE SRTE 


octobre 1931 


ra 


que s'ouvrit; une grosse femme 2p- 
parut ct, dans Ja noige qui recom- 
meneail à tomber, elle eria: “Louis 

Les deux enfants s'approchèrent, 
également affamés, 

--Louis, seulement, Pas loil.. 
Arrière!.. ou je te débarbouille la 
figure avec ma louche!,. 

La femane tendit au pelil liqui 
lune gamelle, pleine d’une soupe atix 
lentilles, bien chaude et fumante, 

Louis cgmmença à manger... 

Jean le regardait, les yeux pleu- 
rant de froid... 

Ain&i l'avaient décidé lrois cent 
quatre députés, dont beaucoup fu- 
rent èlus par des voix catholiques. 
des députés qui se disent  “lran- 
cais” et font peindre sur les Murs: 
Liberté, Egalité, Fralernilé, 

Sur Jes inur$ seulement... 


XX X 


La femme restait H, veillant à 
ee que Louis, de plus en plus gè- 
né, ne passäl pus le fond de sa gi- 
melle à son petit camarade. 

Tout d'un coup, Findignation 1 
l'enfant éclala: 

Pourquoi que Louis 
soupe, et que moi je n'en ai pas? 

Parce que Louis va à In Tai- 
que, et que toi tu n'y vas pas!... 
{L'Etat ne donne de l'argent qu'à 
la Jaique, 

Mais, mon papa à moi, il 4 
été té à la guerre comme le papa 
de Louis... 

De ça, on s'en fiche complète- 
ment! 

Mais ina maman m'a dit que, 
quand on est venu le chercher, mon 
papa, pour aller se battre, on ne lui 


al 


a de dla 


voyait mes frères et soeurs!... On 
jui a, ont simplement, demandé sa 
,peau, sans condition... 

Forme cl... 

— Alors, pourquoi qu'on mel des 
conditions pour fa soupe, quand 
on n'en a pas mis pour Je sing..,? 

—Ferme ça, moucheron, que je 
te réitère... ‘ 

—Non.., je ne fermerani pas!... 
Et quand nolre député resiendra, 
et que je serai plus grand... je sais 


On lui criera qu'il 
Et je lui fe. 


imaman aussil.. 
in'est qu'un sauvago!... 
rai crier par mes camarades! Fi 
il faudra bien qu'on nous éroute!.. 
k valant de soupe, dans la ga- 
melle que Louis ne parvient pas à 
finir. 

Alors, pris! de pitié, il va faire 
le geste redouté de la passer à son 
infortuné compagnon, 

Mais la femme ne veut pars être 
“ompromise, cl elle tire sj vivement 
la gimelle que je restant de sauve 
tombe à, terre. où les poules et le 
chien se précipilent pour la hap- 
per. 

—-Du coup, fean se met 
rer! 

D —Maman a lu que ee M. Herrirt, 
Lil aimait bien les hôtes, C'ect rurie- 
ment dommage anfau Tien d'être ven 
petit Français dont le papa a été 


Les 


H 


| 
| 
ic 
1 


L 


a 


tué à la guerre, je ne sois pas un, 


chien où un cochont.., I me Jnis- 
,Serail peut-être manger le fond de 
‘asserole des autres! …. 
| La neige tombe, de plus en plus 
serrée. 

l Dans l'âpre bise du soir, el par 
les sentiers  incerlains el patouil 
Jeux, les deux enfants, boutonnant 
leurs capurhans, commencent À dé- 
| valer les Irois kilomélres qui jrs 
| se parent du lointain hamesñu, où 
deux pauvres veuves de guerre les 


attendent. 
Mais, Fun de ces eafente a Je 
ventre plein, Ilest de l'école Jaique. 


L'autre à le ventre vide. 
de l'école Hbre, 
AB oui... fes sainvages!t..…. 


Il est 


ee — 7 


(VIENT DE PARAITRE, 
“LA CHAIR DECEVANTE 


FOntaN, par Jovelle-. lice Bernter 


Tel est le tilre du deuxième ro- 
man qui vient de  parailre aux 
Editions AUbert Lévesque, dans ‘a 
série Les Romans de la jeune gb- 
nération”, ° 

Toul comme Mile Eva Senéeal, n- 
vec son roman “Dans les ombres” 
Mile Bernier, jeune poéteëse, débu- 
le dans le roman psychologique, 
Mais alors que Mie Senéeal fait de 
lhéroique résignalion dune jeune 
femme le dénouement de son récit 
Mile Bernier en fait le mobile et 
nous révele ainsi Îles nombreux sa 
crilices que son héroine accepte 


; 
; 
‘ 
! 


Ses timents de l'amour et du de- 
Cette évoration de l'amour mater- 
NT nsquiseée en traits vigoureux 
dès le début de l'ouvrage, prend 
toute sa vigueur quand lhéroine, 
après avoir goûlé des joure heureux 
mérités, se heurte à des tribulalions 
aussi cruelles qu'imprévues, C'est 
alors que Je récit s'élève. Ennt natu. 
rellement, jusqu'au pathélique, Et 
si la jeune femme ne peut résister 
à ant de déceptions, c'est qu'un 
courage bumain est impuissant par- 
fois à supporter es malhenrs qui 
ne cessent de s'acharner à lui: 
Le style de Mlle Bernier est ran- 
cis et vigoureux: ses descriptions 
brèves cl évocatrices, Le récit est 
trépignant de vie, Les événements 
se succédent avee l'âpreté de l'inat- 
lendu et les réflexions de l'auteur, 
mélées à lintrigue, rendent: cetie 
étude, subtilement observée. disme 
de l'attention des mères et des jeu- 
nes filles soucieuses' de leur bhou- 
heur, | 


a pas demandé à quelle école il en-! 


h ce que jv ferai, moi. au député, et: 


pleu-i 


DEUrF Conserver intacis dans sa vie 
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ÿ L'OPERATION À 
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Pour l'uppendicite, enteul bi- 


# liutre, maux d'estomne et de 
fole, On s'est servi du remède 
# Hepatoln, avec succès durant j 


»Q ana dans tout le Canada. Es. 
$ sayez-le, Prix $6.75 par la poste, 
ÿ Mme GEO, S ATMAS 

P. O. Box 1073 


l 
I# SASKATOON, 
| Ja en VA VA VA OA VA VA VA VA 


SASK. 


“La chair décevante”, volume de 
150 pages, orné d'une gravure sur 
bois de Me Alvne Gauthier. se vend 
50.78 lexemplaire chez l'éditeur, à 
ln Librairie d'Action Ganadioenne- 
française, 1735 rue St-Denis, Mont- 
réal, et dans toutes les Jibrairies 
bien assorties. 


L'Actualité économique 


— — + 


La livraison d'août-septembre de 


pPActualité Economique” vient du 
nous arriver, M. Gcorges Blondel, 


professeur à l'Ecole des sciences 
politiques de Paris, CONSaCTe un äl- 
iticle très intéressant à “La crise el: 
les embarras actuels de PAllema- 
gne”, M. Chartes Gagné, professeur 
à l'Ecole d'Agriculture de Ste-Anne 
de la Pocatière, signe de son ecole 
un article sur l'Etude el l'enseigne- 
ment de l'économie rurale aux E- 
tats- Unis”, cependant que M. Geor- 
ges de Leceucr, professeur à FUni 
versité de ‘Bruxciles, étudie louguc- 
ment “Le rôle de la distribution des 
marchandises en temps de crise”. 
M. François Vézina, professeur à 
PEcole des Hautes Etudes comtmer- | 
iciales de Montréal, donne un pre 
imier article sur “Le régime susiéli-: 
que”, étude objective, d'apres Îes 
écrits les plus récents, du régie 
“économique de 1 Russie. Enfin, 
inous signalons tout particulière 
ment l'article de M. FE, Legueu, 
de Ia Sociclé d'Etudes et d'infor- 
mations économique de Paris, sur 
“La défense et Pillustration de lé. 
taon-or”, La suspension, au cours 
des derniers jours en Angleterre cl 
‘dans les divers pays d'Europe de 
: l'étalon-or confère à cet article qui 


cs 


dt 
i 


l 


È 


; résume clairement la question si: 
complexe et si controversée de For 


iune vive actualité, A signaler égale. 
ment Ja deuxième chronique de M. 
Valmore Gratton, licencié en scien- 
ces commerciales, sur La conjonc- 
ture éonomique du Canada”, ehro- 
nique qu'iustrent de 
graphiques, montrant la Situation fe 
tuelle de diverses branches An Ta 
production el du commerce dans 
noire pars, 


La chronique “Faits et Nouvelles” 


cles sur “la Consolidaled Paper 
. Corporation," “Le tourisme au Ca 
nada en 19430", “Le traité de com- 
merce ecanado-australien", “Le trai- 
té de commerce entre les Etats-Unis 
et la Pologne’, 


v. 
4 


Sous le titre général A travers 
cs revues” nous relevons une série 
d'articles ct de résumés d'article 
empruntés aux rCVIHES européenues, 
sur “La clause de la nalion la plus 
favorisée, l'assurance-créy 
duction de pétrole en 1930, Ja crise 
économique et ses causes”, 

Comme d'habitude le fascicule se 
ferme sur une abondante el très in- 
téressante bibliographie, ‘ 

Organe officiel de PFEecofe des 
Hautes Etudes commerciales el seu 
le revue du genre publiée en lan 
gue française en Amérique F'Ac- 


dans les principales Hibrairies de 
la province, 25c Pexemplaire, $2 
par année. 
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E W. Wright 


1120 Ave. Centrale Prince-Albert 


Téléphone 2289 


BIJOUTERIE 
ARGENTERIE 
ORFEVRERIE 


Enregistré pour faire les 
licences de mariage 


RÉPARATIONS — 
DE MONTRES 
ET HORLOGES 


Notre assorthinent automne 
dans tous nos départements est 
maintenant au complet. Les 
qualitées sont supéricures et 
nus prix des plus raisonnables, 


Demandez les coupons de la 
“CITY WIDE SALE” 


pour tous vos achats 


Princc- Albert, 


Ave Centrale 


nombreux 


comporte une série de petits arti-] 


. Il 
lit, la pro 


tualité Economique” est en vente ! 


urrenrnrememnt: 


Annonces 
Classiñiées 


Le paiement doté 
necompagner ln copie de l'an- 
sinon elle no sera pas 


toujoura 


none: 
insérée. 
TARERS 2 sous par mot 


Minimum, 50 sous par iso cion 


mme md sera 


A VENDRE A PRINCE-ALBERT 
Atelier de barbier, 8 chaîses, bien 
tuuippé, dans Îe mojileur endroit de 
la ville, $1,800, $800 comptant. Ba- 
lanee à bas termes, Prendra atto en 
échange, S'adresser À boîte JA A. du 
o1-? 


* 


l'atriute 


BELLE FERME dé 315 acres, près 
de Prinro-Albertg | 8 milles de l'é- 
cote, LAN aeres cassés, Bonne bâtis- 
sesean courtnte à l'année, à échan- 

de jeunes animaux, Emile 

sn9-tde vue Oucgt, Prinre- 
31-3ñ-p. 


gor pour 
Loclere, 
Albert, 
TABAC! 
TABAC naturel canadien, 12 variétés, 
PABAC harhé, mélange Aoux Pxé- 
cuté sur drmmande. Cigares diffé. 
rentes mMaArqucs, 

Liste de prix et échantillons 1-20 
jee, En joli hachoir à tabac dnnné 
gartis avec toute demmande de 100 
livres et plus, valeur SOU, Adres- 
so! J, TJ. Gareau et Fils, Saint. 
Koch-de-l'Achigan, Qué, 13-38-C 


s 


TABAC! 
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La récolte de ginseng 
au Canada 


I s'est produit au Canada lan-° 
née dernière quelque 45,000 Jivres 
de ginseng, représentant, aux prix 
de vente pour l'exporlation, tune 
valeur de &370,000, ef la presque 
lotalité de cette récolte n été culti- 
vée dans le voisinage de WaterFord, 
Ont, Il v a quelque vingl produe- 
leurs de ginseng dans cc distriet, el 
leurs jardins couvrent une étendue 
totale d'environ 45 à 5lacres. Un 
bon rendement moven pour le gin- 
seng est de 2,006 livres par aere fi 
dans des conditions normales, le 
pris d'exportation est en movenne 
de 512.50 Ja livre soit 823,009 par 
acre. La culture du ginseng n'est 
pas sans risques: ses ennemis sont 


5 
é 


‘Ja rouille et la pourriture, Ce n'est 


que cinq où six ans après la plan- 
tation que la racine atteint Br gros- 
seur voulue pour pouvoir être ven 
due, La Chine ca peu prés le seul 
| débouché pour le ginseng. Le nom 
‘de la plante vient du chinois: il si- 
enifie “forme d'homme” et il décrit 
Ja forme de la racine fourche, tte 
est très estimée par es Chinais 


pour ses prélendues qualités médi- 
cinales. 

Ministère de PAuricullure, O6 
tawa, | 
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Groceteria 
HENRIBOURG, SASK. 
Phone; Spruce Home 11 r.4-] 
Les Spéciaux 
pour le temps de moissons se 


continueront encore pendant 
deux semaines 


Nous avons un très bon assor- 
timent d’épiceries et de mar- 
chandises sèches de prémière 


Nous avons un assortiment 
complet d'épiveries de la plus 
haute qualité, toujours meil- 


leure que le prix, 


NOUS JIVRONS LES 
COMMANDES 
TÉLÉPHONE 2120 


, ROCHE LIMITED 
ve Centrale Prince-Albert 
mt cam, 
A VA VA VA VA VA VA VA LA On & 
PRESCRIPTIONS  $ 

É 


El est P'éférable que vos bres- 
criptions soient rem plies par des 
pharmaciens qdualifics et expéri- # 


mentés, Nous n'employons que 
‘8 


les pharmaciens gradués pour ce 
travail si important et vous pou 
vez ainsi n'avoir que les meil- 
leurs remèdes ot les meflleurs sef 


vices professionnets à 08 maga 
n E 
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MAGASINS 


ROWE’S 


à Drug Store. 
dJjoyant, magasin Kamsey”s g 
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Central Drug Store _É 
Adjoyant, Burcou de Posto Êl 
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a mm 
Par le R: P. Archambault S. J. 


er au bénéfice du pur | 


L'Ecole sociale Populaire de 
Montréal, dirigée par le RP, Ar. 


chambaull, SJ, à commenc 
campagne 


é une 


fail exploit 


blic. 


On va pl 


contre les doctrines 


A Jas , tlo 
communistes. Aux nombreuses Fi En cffel 


es k S fnient à l le droi i 
publiations qu'elle répand dans ane ne Lpenait d'avoir ne 
à l'enfant un droit 


ic te ne femme, nic 
Je public, elle à ajouté des confé- | particulier nl 
L Ü H X 


rences irradiées, grâce à la bicn- 
veillante collaboration du poste 
GC K A C de Montréal. Nous pu- 
blions atjourd’hni 1a conférence 
donnée à Ia radio par le R, p, 
Adélard Dugré, SJ, le 18 avril 
1931. ‘ 


Grâce. aux Russes, le Communis 
me est à l’ordre du jour, mème dans 
notre pays, Ce soir, oublions un 
peu les Russes et parlons du Con 
munisnie en généra!, 

Car'le communisme exist 
avant le bolchévisme. 


ail bien 
I y à plus 


L ‘Tout AU 


enfants 
ches, leurs instrume 
{vont-ils faire Se 
Non, [is vont se 


ieis, Avec des dé 


*nil: 

Voilà le communisme 
qu'à ses de 
Que penser de ce 


Pour mie 


Voici une 
n'on 


soins de sa 


inère 


rnières conséquences, 


le théor 


ic? 


uS Join, Vous n'ignorez|est voulu de Dicu pour stimuler 


arlient à tous”, répètent- 


poussé jus- 


ux Ja juger, tr'anspor- 


lons-la dans des domaines qu 
‘sont familiers, 


i nous 


famille pauvre où les 


? pas, comme 


de cinquante ans qu'on Je réfute | & des bouts de ficelles, les petits 
dans nos classes de philosophie, des par se feront des balles: avec 
| Le ommunisnc, en effet, cest le! ae US ils se feront des ‘noi- 
socalsme intégral, poussé jusqu'à ct des es leurlles de tôle 
ses dei niéres conséquences, Prépa-t os, Couellés de vieilles barri- 
rée par la théorie du contrat social ques, il se feront des iraincaux 


Pour glisser dans nos côtes. 


de Jean-Jacques Rousseau, 1a doc- | Demandez à f 
î EZ à Ces on 


irine socialiste fut élaborée au cours | 
du XIXe siècle ct recul sa forme 
plus complète du sociologie alle. 
Man Kart Marx, mort en 1883. 1 tholi 

Le dogme Principale du commu à plus 
jisine consiste à nier aux individus [ea ont Tape uë 
de NE SARA ln ps ‘ or es 
ver à en Pour Le réser- Qc teur travail, Le communiste 
Pensen s covens, “Toul “pour être Jovi er 
#ppartient à tous”, disent les come Goes : ses eStque, devra 
me nistes; la propriété personnelle . mon 4e FPpartennent 
est 1 , ar le individu | ' 
se pare eg nr lequel mn individu Montons plus haut, Voici un 
PRAN AI appartient à Lot vrier, un explorateur, un colon 

En vertu de ce prince: | __[chasseur, sur 

| ve principe, les com. ipartient + 
Mmunistes cherchent à Sénéraliser a 
partout l'emprise de VEtn sur Îes 
Moyens de production, En Anyle- 
terre, par CXembple, ils ont souvent 
réclaié Pétatisation de tous  Jes 
moyens detranshort: chemins de 
fer, chars urbains. marine par 
chande; ils ont mème demandé à 
PEtat de s'emparer des mines de 
er el de charbon, d'exploiter lui- | 
meme les grandes acicries et les, 
grandes filatures, 

En Russie, les Conmmunistes pê. 
vent de réaliser jusqu'au bout fe 
plan de. Karl Marx, Non Seulement 
Jes Mines, les paits de Pétrole, Je 
forêts, les usines et les moyens de 
transport sont aux mains de l'Etat, 


Personne, avee du 
«UE personne ne réclame, il 
, Construit une cabane, 


auire? Nous disons: 
ment le communiste qoit dire: n 

Mais voici que cel ouvrier ai 
un ctase à Sa cabane, Un local 
se présente: Je 
droit d'exiger une rétribution I 
lui laisser occuper le haut de 
logement? Nous dison 
Muniste dirait: non. 
{près lui, un homme 
;Plus, à ce dont il 


a droit, tou 


ÿhabiter tout seul. 


se marie, il a des enfan 


mais on n'a pas reculé ” 

as & devant le Après i 
SUN M'A Das né ADTéS Sa morl, un communiste se 
; cialisme ARraIre, qui s'empare de présente et veul eCuper muniste se! 
a lerre de l'agriculieur el la lui De Souere sn 


{Toute la famille 
"maison cest 
fants: 
Ont-ils raison? 
le. communiste. 


se soulève: ‘“{ 


Nous disons: 
dirait: non, 


Tout Ce que nous Yenons de 
d'une eabane à la Hisière qu 


dix Glages en 
réal, d'une 
fer, 

Aulre suppos 


| 
| 
| CHAT3ON 
| 
| 


POUR LE 


S 
D lion: nous somme 
| MEME L La terre n'est à Personne. 
la plaine les 
PRIX E 


McDIAR MID 
| Lumber Co. Ltd. 


[voyant el des Missionnaires av 
jun Mgr Taché, un curé Rilehot, 
Mères Oblals, conseillent aux à 
.ue 


iCCs Lerres sont-elles 


! PRINCE-ALBERT  |cs | 

; ons: oui; Jes’ communistes 
AP lient: non! 
T'éléphonez 2733 Voilà done notre doctrine 


droit de propriété: nous disons 

. Cest un droit naturel 
aux inslinels de notre 
ne aux dictées de 


nature € 
nolre 


A 
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TED. MATHESON 


LIMITED 


SERVICE PROMPT 
ET COURTOIS 


Adijoignant Banque Royale 
TEL 3057 RUE CENTRALE 
Complets pour hommes  falts 


% eur commande 


Echantillons choisis de 


mière qualité 


ë) ork 


pro- 


| POUR 
HOMMES 
D'AFFAIRES 


! PALACE OF SWEETS 
Téléphone 2254 


Pl à besoin, Or 
Na pas besoin de deux étages pour ! 


‘ar 
Hadmel pas le droit à Phéritage 


Nord-Ouest Canadien, avant 1870. 


les ri- 


nts de jeu, Que 
bBasser de jouer? 
fabriquer des jou 
bris de caoulchoue 


: ; anis à qui ap- 
In partiennent ces jouets, Sans. AVOIR 

.Gudié Ia Philosophit, ils vous di- 

ont, Comme lous les philosophes 
, que ces jouets feur ip 
parce que c'est eux qui 
que c'est le fruit 


lui, 


oÙu- 
» ti 


une terrain qui map 


bois 


st 


L e Cab A-til le droit 
dx habiter à l'exclusion de fout 
oùi; logique- 


on, 
onte 
aire 


Jour 


son 


{sui 
, on 


? & û ï Hi 
Poussons plus.loin. Le bätisseur 
Es, ile. 


cette 


à nous, protestert les en- 
nolre père nous l'a laissée.” 


oui; 
il 


dire 
bois 


SE également vrai d'une maison de 
pluin coeur de Mont- 
Usine, d'un chemin de 


$ au 


pi Fe À Les : 
Mens et les Métis & chassent dans 
srands froupoaux de: 
+ Ni . ‘ X € Î 
bisons. Or, voici qu'un évêque clair 


isés, 
des 
Iélis 


se choisir des chmps pour Ja 
cullure d'y construire des maisons 


à eux? Nous 


di- 


sur Je 


que 


» Qu'il répond 


‘Om - 


raison, 


_ = 


Ameublement Luxueux 


EE + 

ans les Années Avancéesz 

Vous pouvez rester vigoureux et en bonne 
santé en faisanc usage du 


à 


& 


u 
F1 donne de la force à vos organes 


Il à un effet salutaire sur vos reins et votre foie 
Il garde votre estomac en ordre . 
Il fortifie et construit votre systèmo 
Il est préparé d'herbes pures et 


Un Essai Vous Convainerae st 
saines, et ne contient pas de drogues nuisibles t ! 
continuel de drogues. Ce n'est pas une médecine de droguiste, 
est sunpléée par des agents spéciaux. Ecrivez 


‘DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 


2591 Wachington Blvd. CHICAGO, ILE, 
(Délivré libre do tous droits au Can ro 


bles et conduisant à l'usage 


Elle 


ada) 


CE 


À voi 4 DI 
Loi pas plus que le paresseux el 


Ê i 
dire que, 
à lout le! 

Î 


Î 


! 
ñ 


hâlisseur at-il le! 


S: oui: le cormu- | 
parce que, d'a- | 


| ‘Les Mélis chéissent, encerclent d'un! Ainsi le communiste, en suppri. | YOIr entendre développer des Thé- 
Fenribourg Spiritwood | trait de charrue des terres de gran [ant Pappät du gain, supprime l'é. orres AUSSI A an ct écoutes des 
rdeur raisonnable et Jus cultivent, PPation et favorise Ja médiocrité, |CYis aussi farouchis en faveur de Ta 


qu'il est nécessaire au développe- 
ment normal de l'humanité, qu'il 


_ nu 


justifier la Providence divine, qui 
a certainement voulu les inégalités 
de fortune, Ce que je veux dire, 
cependant, c'est que le moyen d’en- 
richir les pauvres n'est pas d'ap- 
pauvrir des riches. Souhaitons plu- 
tôt que tous les riches soient de 
bons riches, conscients du rôle 
qu'ils doivent remplir pour le bien 


mercredi le 7 octobre 1931 


de la société, ayant assez de déèta- 


le droit de Propriété: de travail, 
l'occupation ou brise de possession 
d'un bien qui n'appartient à person- 
ne, Les titres secondaires sont le 
don, l'achat, Phéritage, 

Le Lr'avail donne, sur l'objet fabri: 
que, un droit réel, mais rarement ex- 
clusif, D'ordinaire, en effet, le tra- 
vail de l’ouvrier ne donne pas «à! 
Pobjet loule sa valeur, La matière | 
Première est estimable à prix d'ar.;, 
Sent, De plus, dans Ja grande indus- 
trie, Il faut des plans, des modèles, 
une Machinerie considérable, des a- 


> ue Îes bolchèvistes l'ardeur au travail, pour assurer la /chement pour s'en acquitter de 
pis Sociale, la subsistance présen- | grand’ coeur. 

le et future des individus et des fa-| Et puis, disons sans crainte que 

milles, les riches sont nécessaires au bien 

Deux titres primordiaux donnent | général. Comment nos grandes en- 


treprises de chemins de fer, de ca- 
naux, d'électrificalion, auraient ete 
les pu réussir s'il ne s'était trouvé 
des hommes capables de les com- 
prendre, disposant de ressourecs 


suffisantes pour es mener à bon 
licrme? 


Au fait, que reproche-Lon actuer. 
lement aux riches? C'est de ne pas 


RE 


| Sasireuses, 


leliers, surtout des débouchés pour 
la marchandise, Tout cela exige de 
la coopéralion, des risques, des ca- 
Dilaux, qui doivent être rémunérés. 
. Pour démêler tous cs droits sur 
l'objet, le principal coopératcur a- 
Chète d'ordinaire les droits des au- 
tres et nons avons le régime du 
Capilal ét du salarial, (Cest la col. 
laboration de tons, pour Je plus 
grand bien de lous, 


UN ORATEUR, PARLANT AUX OL 
VRIERS DES USINES ANGUS, 
FAIT L'ELOGE DES DOCTRINES 
DE MOSCOU, ET M. CAMILIEN 
HOUDE LE MET BIEN VITE A SA 
PLACE. 


LA POPULATION SAINE DE 


AIT PA 
Les communistes veulent nn par- QUEBEC 
lage égal des responsabilités et des , TT | 
profits dans les entreprises de pro- Montréal, = L'assemblée des em- 


plovès des usines Angus, tenue à 
la salle de l’Assistance publique, a 
failli dégénérer en bagarre, et n'eut 
En effet, le travailleur n'est pas, lété l'attitude prise par le maire 
par eux, rémunéré selon son mérite Houde, un protagoniste des doetri- 
TT , * 1Ù & OPRIVOR Q Tres 
l'ous ont part égale, mème salaire. des subyersives du communs ani 
L’ouvrier habile et diligent ne re- [Fait eu à regretter Tor aeremen 
x les paroles de sédition qu'il venait 
de prononcer, aprés que le maire 
eut fait appel aux meilleurs senti- 
ments des ouvriers présents pour 
leur demander de trouver, dans fa 
paix et la concorde, une solution 
au problème grave créé par la Fer- 
meture des usines locales du Pavifi- 
que Canadien. 
En effet, M. [oude venait de ter- 
miner son discours, devant la foule 
qui remplissait la”salle, foule coim- 
posée exclusivement d'ouvriers em- 
ployés à ces usines, lorsque surgit 
de quelques coins un cri réclamant 
un oratour de langue anglaises un 
individu qui plus fard donnait à la 
police le noi d'Alex, Gault, vint 
sur lestrade; dès ses premières pa- 
roles il se réclama dela doctrine in- 


duction: fatalement ils aboutissent 
à des Conséquenecs injustes et dé- 


l'incompétent, De plus, de comnui- 
Bisme fait disparaitre le plus cefti- 
“ace stimulant qui soit offert à 
Phonnète homme, l'espoir d'un gain 
qui Jui permettra d'épargner, d'as-! 
surer son avenir et de fonder un | 
foyer à Jabri de Ja misère. 

Sous le régime Communisle, on 
ne peul plus avoir ectte saine ambi- 
lion qui pousse l'homme à $e per- 
feclionner dans sa profession, à me. 
ner une vice sobre, à économiser, à 
lenter des entreprises bienfaisantes, 
dans l'espoir de s'assurer l'aisanec 
ef Ja considération de ses concitov- 
ens. Les communistes, en effet, ne 
veulent pas que.les meilleurs et les 
plus habiles s'élèvent au-dessus des 
autres, ils ne veulent pas (te proprié- 


î 


faires, ils ne veulent pas qu'on pos- égrate de Karl Marx st Pi Éconis 
4 ù La , LIN Q ‘a n DEL td. 
sède et. qu'on accumule en vue ge | Principes qui sont'à la base im 


me du communisme de Moscou, I 
dénonça violemment ce que, chez 
les partisans du soviélisme, on ap- 
pelle le capilalisme ,et déclara que 
c’est par la force que les ouvriers 
devraient amener ce dernier à leur 
donner tout ve qu'ils revendiquent, 
el il les invili à manifester au squa- 
re Victoria. 


M, HOUDE PROTESTE 


l'avenir, 

, Songez ‘aux révolles infimes de 
lagriculteur qui se voit ainsi enle- | 
Ver la propriété de la terre ances- 
lrale et le surplus de ses récoltes. 
Son premier mouvement sera de ne 
Pas Travailler pour le bénéfice des 
autres, de récoller juste ee qui lui 
est nécessaire pour lui et sa famille. 
C'est ee qu'on vit en Russie, où fa 
grève des culli rateurs : mena la ter. 
rible famine de 192, 

… Quel intérêt l'agriculteur nurnil. 
il à fertiliser le sol, à draincr les 
ichamps, à améliorer ses troupeaux, 
4 augmenter sa production, si l'Etat 
; Jui enlève sa récolle dès qu'elle est 
finie? C’est Ja rouline et l'incurie 
qui remplaceront tout de suile l'es- 
prit de travail et de progrès, 


Gault n'avait pas où le loisir d'al- 
ler bien loin dans l'énoncé de ses 
doctrines que déii des cris s'éle- 
vèrent dans la salle pour le faire: 
taire; ee fut pis encore lorsque le 
maire Houde se leva pour protester 
contre de folles paroles, IF assure à 
ses auditeurs qu'il nc: erovail pas 
venant à l'Assislanee publique, de- 


| Pour réussir, il devrait d’abord ren. sucrre sociule. : 
dre tous les hommes parfaits, faire |. “Celui qui vient ‘le parler, dit M. 
disparaitre les vices de notre natu- | Houde, vous à préché la violence el 
re, combattre la paresse, livrogne- vous a recommandé l'émeute et la 
rie, l'inconstance Vous révolution conne remèdes aux 
qu'il a bien d’autres soucis. TNAUX SOCIAUX dont souffre le Mon- 
Au fond, le communisnre pour- de entier. Cependant je rois que 
suit un rêve impossible: l'égutité | CC n’est pas en S'assemblant an 
de tous les hommes, Ne pouvant sé. [Square Victoria, en assommant les 
lever, le communiste veut rabaisser chefs des grandes industries ni en 
les autres el par là tout niveler, jyiPbrisant les vitres à l'hôtel de ville 


SAVEZ 


mm meme 


donner d'ouvrage aux pauvres mat- 
gré la crise du commerce, Mais 
pour faire travailler à perte et ac- 
cumuler les déficils, on ne réfléchit 
pas qu'il faut des réserves considé- 
"ables, qu'il faut des riches très ri- 
ches. 

Concluons en reconnaissant les 
bienfaits, non pas de ce qu'on ap- 
pelle avec tant d'aigreur le régime 
capitaliste, mais de ce que nous ap- 
pelons, nous, le droit de propriélé, 
par  opposilion au communisme, 
Efforçons-nous de grandir dans la 
classe ouvrière el dans la classe 
bourgeoise, le prestige du propriétai 
re, Cultivons chez tous, chez les jou- 
hes gens 6e» particulier, l'ambition 
de posséder leur maison, d'y tre 
chez eux, d'y établir une famille 
jouissant d’une noble indépendance. 
Cest l'assise le plus solide qu'on 
puisse donner & une nation saine el 
pacifique, 


M. HOUDE FUSTIGE 
LE COMMUNISME 


APPEL AU BON SENS 


M. Houde termina par un appet 

au bon sens populaire, et en deman- 
dant à son auditoire si c'est en 6- 
coutant le cri de guerre sociale 
lancé par les propagandistes de 
Moscou que l'on pourra régler les 
problèmes qui se dressent actuclle- 
ment devant le monde entier, el si 
ee n'est pas plulôf en avant recours 
à Panion de toutes les classes et à 
l'action lovale de la classe ouvrière 
surtout que se lrouvera la solution 
la plus juste, Ia plu équitable ot Ta 
plus rapide, 
À l'issue de l'assembiée, Gault fut 
arrêté par deux détectives el amenè 
au poste sous Paecusation d'avoir 
prononcé des paroles séditicuses, 


Divers 


FT AlaS.D.N. 


Une trêve des armements 


L'ASSEMBLEE DE LA SOCIETE 
DES NATIONS S'AJOURNE APRES 


AVOIR MIS CE PROJET EN 
BRANLE —- LE CONSEIL DE LA 
SOCIETE RESTE EN SESSION 


POUR EFCUDIER LE CONFLET AU 
. SUJET DE LA MANPCTOURIE 

Genève, - - La douzième nssem- 
blée de la Société des Nations s’est 
ajournée après avoirs imis en branle 
un projet de trêve d'armements qui 
conmencerait le fer novembre, Le 
conseil de la société reste toutefors 
en session, pour étudier le conflit 
de Ja Chine et du Japon en Mand- 
chourie, 

Lx trêve proposée durerait un 
an à compter du jee novembre. Elle 
affecterail Les pays qui participe 
ront à Ja conférence de désarme- 
ment en 1932, Dans le voeu qu'il à 
formulé pour demander au vonsvil 
de la société de proposer la Lrûve, 
le comité de désarmement dit qu'il 
s'agit pour les gouvernements de 
prouver leur profond désir d'assu- 
rer le suceës d'efforts destinés à 
raffermir et à organiser la paix, I] 
a demandé au conseil d'inviter Les 
gouvernements à faire connaitre 


ILE PRESIDENT 


H 


 sidenl 


leurs éépouses avant le fer noven- 
bre, 

La proposition de frève est une 
espéee de compromis entre une 
proposition de PHalie et des ohjvc- 
Hons du Aapon, La Grande-Brota- 
gne el les ElusUnis sont prèts à 
suspendre un an da fabrication de 
NOUVEAUX armements, mais le Ji 
pon s'oppose à li trôéve el la France 
n'a pas encore révélé son attilude, 


me œ Noemene mu 


Laval aux Etats-Unis 


S'ÉMBARQUERA 
POUR LES ETATS-UNIS TOUT 
PROBABLEMENT LE 16 OCTOBRE 
SUR L'ILE DE FRANCE, INVE. 


FATION FORMELLEMENT  AC- 
CEPTEE, 
Paris, = Les amenilés concernant 


la visite on perspectives un pré- 
Laval, de Eranre, contme 
hôte du président Hoover à Wash. 
ington, furent officiellement réglées 
quand Je Cahinel donua son con- 


senfement unanime et l'invitation 


[fut formellement donnée par Fame 


bassadenr américain avceplés par 
M, Paval, 

Li dale exacte du départ du pré. 
sident du cabinet français n'a pas 
encore été fixée, mais il s'embarquee 
ra fout probablement le 16 octobre 
sur lie de France cl demenra aus 
États Unis pendant sis jours. 

Un communique officiel dits “Les 
Minisires sont unanimes on faisant 
part de leur appréciation de la 
grande signification de l'invitation, 
à laquelle Le président répondra fr- 
vorablement.” 

Tout en disculant la visite en 
porspoetive avec M, Laval, AL Edye 
lui présenta, ainsi qu'à quelques-uns 
de ses collègues, des encriers en are 
g0nt comme souvenirs de a part 
qu'ils prireal dans les névociations 
ich juillet dernier, nu sujet de la 
proposition du président Hoover 
Concernant Le moraloire sur les det- 
les de guerre, 

Les cadeaux éfaient de MM. Edse 
t{ Melon, ce dernier étant scope. 
taire de Ja Trésorerie, A part M. 
Laval, ceux qui en recurent furent 
le des Finances 


Briand, Ministre 


UFlandin cl le minisitée du Budgel 


Pictri, 

Washington, - L'invitation for- 
melle présentée par les Etats-Unis 
ait président Laval exprimail de 
point de vue qu'une visite person 
nelle pour s'entrefcnir avec le pré. 
sident Hoover serail d'une grande 
valeur | 

“Agissant selon les ordres recus 
du secrèlaire dItal, disait l'invi- 


Eaition présentée au président du 
Gabinel par l'ambassadeur Fdise à 


ny réussira pas, car les hommes | UC vous pourree rover pain 
constanment pans on avons PR a de rencontres 
“Onsluiment ja preuve sous les Ni mauve e  FERCONIET, 
Yeux, - dans des circonstances semblables, 

Voyez, par exemple, une classe LU Oraleur de la même frempe que 
de tout petits, dans nos écoles, Au [C0 qui vous a parlé il y a un ins- 
début de l'année, ils paraissent tous | tnt ajouta le maire, Je pis Vous 
égaux, {ls ne savent rien, Un mois |4sSurer que je lui ferai son affaire 
plus fard, les différences éclatent, [Moi-même, et sans l'aide de per- 
il y a déjà des premicrs et des der- | S00n€. 
niers, des têles et des queue < , 
uns sont plus vire CT ITCUES. LES | L'EMPRISE DU 

ps plus vifs, plus appliqués, COMMUNISTE ICT 
pus altentifs; dantres sont Jents, | "SSI IL 
distraits ou dissipés. 

L 4 A 

, À l'atelier, c'est Ja même chose. 
Vous rencontrez toujours des ou- 
Sricrs adroits, diligents, 


Et s'adressant directement à Gault, 
qui se trouvait envore dans la safe, 
L entouré d’un groupe d'amis, M. 
seen qui réus-| Houde lui demanda en anglais, a- 
contre Potui el Nous CN rCn-|près avoir appris que cet individu 
alades dant nes, de faibles, de | n'est au pays que depuis peu, ce 
malades, de fainéants, qui semblent | qi'il est venu faire ici, et si c’est 
JeS Pour là malchance et pour la|sn manière de remercier les Cana- 
banqueroute, Et puis les aptitudes dicns pour leur hospitalité que de 
varient, l'âge varie, l’apprentissage |teñter de soulever la masse en lui 
nest pas le même; puis il y a des préchant'le communisme, 
Lravaux difficiles que tous ne peu:| “Ce nest pas au Gañada, ni sur- 
vent pas faire, d'autres que person:|tout dans la province de Québec 
ne n aime à faire. La diversité est que vous pourrez réussir dans votre 
partout, l'égalité ne se trouve nulle triste besogne, continua M. Houde. 
part, Seule une insupportable tyran | Ce n’est pas au sein de notre popu- 
nie, in incroyable aveuglement peut lation foncièrement chrétienne et 
vouloir Mettre-tout le monde sur le profondément a ttachèe à ses prin- 
Même pied, Si veus donnez à tous cipes religieux que vous pourrez ré- 
un. lrailement égal, ce ne sont pas l'ussir à fomenter des désordres et à 
les médiocres Que vous encourage- {bannir le nom de Dieu. Nous som- 
rez, ce sont lé; bons que vous dé- |mes sincèrement croyants, et si nos 
couragerez, . ——. idées ne vous plaisent pas, vous pou 
Avant de {erminer, il faudrait di. {vez aisément nous rendre service en 
re un mot de la grande: objection | quittant le pays, et.aussi vite que 
des communistes: il y à des riches | vous le pourrez.” 


trop riches et des pauvres trop pau- | C’est-alors que la foule se mit à! : 


vres, 


criér: “Dehors!, Dehors! Sortez-le! 
Le temps ne me permet pas de: 


C'est un bolchôviste®" 7 


PROPOSITIO 


.... votre ferme ef votre banque 


Au IRD'HCE, lagriculteur averti considére sa 


BANQUE 


le ministre des affaires étrangères ! 


Le pain fait avec la farine Robin Hood 


| 


a meilleur goût, 


que Le Président eroit qu'une telle 
occasion pour une rencontre el tune 
discussion personnelle serait de la 
plus grande valeur," 


mn me À ame ns 


Etudiants canadiens 


OUawa D'après un bulletin de 
la stalistique fédérale on compte 
duus es institutions universaires 
du pays plus de 749315 étudiants 
des deux sexes, Dans la provinee 
de Québec on eoinple 30627 êtes 
diants dans evs universités 6 fes 
coHôges classiques, L'Université de 
Méntréal avee ses collèges affiliés 
groupe 12,499 dont 4,799 femmes 
L'Université de Québee en groupe 
IAA el l'Université d'Oftawa 2. 
102, 


a ememnee men Ko nn ne on 


Etudiants américains 


Washinplon, Evo recensement 
fai voir qu'il v à actuellement 
moins de jeunes et plus de gens à 
ges aux Elals-Unis qu'il va une di. 
rune d'années, La population des 
Etats-Unis indiquée par le rrevnse- 
ment est de 122,775,016 habitants, 
Les jeunes de 9 aus on ioins son 
au nombre de 47,.608,991, soil 48,8 
pour éenft de fx population, Les 
sens de 95 4 fans sont at nombre 
de RGALBONGE LT va 28 C2SOR por- 
sonties de 45 aus où plus. 


nue anne vue Na men eee 


Un timbre de dix sous 
à l’éffigie de Cartier 
M, 0, Labrecque, nomani d'ail. 
l'aires et philutéliste bien conte, de 
Montréal, vient de rerevoir d'Otfa- 
wie up nouveau timbre de dis sous, 


ln l'effigie de sie Georges étions 


Cartier, 

SPavais prolesté, nous dilil en 
nous conuunniquant de nouvelle. au 
près d'un ministre cnnadien-frau. 
cuis contre Je fait que dans Fa sé 
rie des timbres emis pour conne 
imorer le soisantième anniversaire 
de fa Confédération canadienne la 
figure de Cartier avait été ignorte, 
Cet oubli où cette ontission est en. 
fin réparé, Où a le droit de seu 
réjouir, car c'était fausser J'hisfoi: 
re que de laisser dans l'ombre cefni 
qui joua fe rôle de fout premier 


plan dans Padoplion du paële con 


lédératit ‘ 


eummenes M 


Bien sur, 
Dis-moi qui tit bantes, je te di 
rai qui fu est 
d'ente des poinmiers sur des ae 
brieoliers, 


rs, lues pépiniéristel. 


NS D'AFFAIRES 


ferme comme une proposition d'affaires, exactement 
conme Je manufacturier, son usine, 


‘La banque, de même, est une entreprise d'affaires 
el sa fonelion principale est Faehat et la vente de 


crédit. 


Elle achète du crédit à ses déposants. Led à cos 
derniers qu'elle doit l'existence, et c'est envers rux 
qu'elle a son premier devoir: la protection de leurs 


épargnes, 


L'autre devoir de Ja banque c'est envers ceux de se3 
elionts auxquels elle veud du crédit. 


La Banque de Montréal est {oujours contente 


de 


recevoir de l'agriculleur et de l'honune d'affaires, des 


demandes de prêts. Ces demandes, elle Lea 


aceurille 


comme faisant partie de ses opérations de chaque jour, 


Fondec en 1817 


DE MONTRÉAL 


SUCCURSALES À PRINCE ALBERT ET AUX. ENVIRONS, 


Succursale de Prince Albert: 
Succursule de Domremy: 
Succursale de Duck Lake: 
Succursale de St-Benedict: 


L'ACTIF DEPASSE $750,000,000 « 


C. ©, GAMBLE, Gérant 
E. C. POURBAIX, Gérant 
V, À. BRABANT, Gérunt 

Je F. GRANT, Gérant 


manu 


Magnifique éloge de 


la profession 


S, E.NGR CASSEULO, DELEGUE A | le plaisir de-parcourir, ces jours-ci, 
POSTOLIQUE, EX FAT L'ELOGE es divers départements lun après 
A L'INSTI- Vautre, alors, le Canada sera le pavs 


DURANT SA VISITE. 
TUT D'OKA, 


LE CULTIVATEUR INSTRUIT 


Dernièrement Son  Excellenre 


Mar Andrea Cassulo, délégué apos: 


lolique du Canada, prit quelques 
jours de repos à Et Trappe, 


Au cours d'une réception en sou: 


honneur S. Ex, Exprima toute «a 
saisfaction de se trouver nt milieu 
de tout le personnel de cet Institut 
Agricole d'Oka, dont la réputaliun. 
dit-il, °s'éfened non seulement dans 
tout Je Canada, mais encore dans 
les pays Jointains. Aprés un Jons 
iravail d'une année, cherchant un 
lieu de repos ponr des vacances ho- 
norablement grgnées, je tournai les 
veux vers celle hospitalière abhase 
d'Oka, son cher abbé que j'estime 
el vénére depuis lougiemps, el sos 
pères et frères dont j'apprécie ha 


tement la vie de prière ef fes oc! 


vres agricoles, En parcourant le 
Canada d'un océan à l'autre. il 
nr'est loujours agréable ds visiter 
les fermes expérhnentales et d'ad- 
tirer Je travail qui S'y acroimplr. 


cie me dis que le jour of foutes 


les fermes du Canada seront expoi- à 


iées sur Le modèle des fermes es 
rinentales, + compris celle dont ?.4 


DELICIEUX 
ET NUTRITIF 
LE PAIN 
“ NASH ” 


Voilà ce qu'est notre pain riche com- 
me le bourre, daux comme une noix 
Nous gardons toujours un choix 
infini des plus fines pâtisseries. 


Nous livrons À domicile 


NASH'S BAKERY 


1028 — ère ave Ouest 
PRINCIE-ALBERT 


sers 


DORA 


SASK. 


pa = 

Symptômes Certains 
de troubles rénaux sont les douleurs 
dans je dos, la difficulté à uriner, les 
dépôts dans l'urine. Les Gin Pills déli- 
vrent des troubles rénaux en exerçant 
uneaction apaisunte et adoucissantesur 
les tissus enflamnés. 

59c Ia boîte chez toua les pharmaciens. 


151P 


Île plus riche et le plus prospere du 


jmonde, Mes chers élèves, avez une 
isrande cstihne de votre profession 
d'agriculteurs: erovez-moi, C'est Hit 
‘plus noble qui existe, et vous: si- 
vez avec quels accents les poëles es 


‘plus fameux en ont chanté les gloi- 
Après deux mille ans, nolre 


Us mn 
immortel 
ipoële le plus vrai, le plus goûts de 
lious, professeurs el élèves, 

[êtes dans fa belle période de votre 


Virgile reste vneore te 


vie, celle où Pon emmagasine des 


provisions pour l'avenir songez-K | 


ipréparez-vous pour être des agri- 
leulteurs instruits, car aujourd'hui la 
I science agricole est plus utile qu? 
jaunais, Préparez vous donc ici pour 
(faire aimer plus tard eelte belle ter- 
Îre canadienne attour de vous dans 
icheune de vos paroisses ct dans Les 
“positions que vous aurez à rem- 
plie” 


a  K ——— 


i 
4 


LAITIÈRE 


“LA QUALITÉ A SON POIDS DANS | 


LA PRODUCTION DE LAIT 


de richesse pour tout fabricant de 
fromage, Co n'est qu'avee un el 
Pi qu'on peut fabriquer te froma- 
se dé qualité No {, Ce n'est qu'avec 
‘la crème de première qualité qu’on 
ipeut fabriquer le beurre de choix. 
Dans les grandes et les petites vil 
Îles où Lu pasteurisation du ait 
n'est pas à l'ordre du jour, on doit 
exercer Je plus grand soin à la pro- 
duetion du lait destiné à li con- 
sommation humaine afin qu'il soft 
exempt de baetéries nuisibles. Un 
seul lot de fait, surchargé de bac- 
léries délétéres peut produire un 
[ail caillé “gazeux” 
de tous les fabricants de fromage — 
la ranvidité du fromage, JA moissis- 
sure du beurre, et donner au lait 


î 


{hauts prix. On n'obtient des pro- 
duits de celioix, cependant, qu'au 
moyen de lait de qualité supérien- 


lente. C'est ce que dif ME Stephen 
Secrétaire du Conseil National Ca- 
nadien d'industrie Lailière, 

A ve sujel, vovez ce que dif 1e 
Professeur JL. Santais, ue nuto- 
Îpité bien connue en industrie fai- 
itière: 

“Le gaz dans Je lait, de tit cail- 
lé où Île fromage, est produil par 


ù 
U 
3 
î 


} 


lqu'elles ne peuvent étre vues à 


du microscope. 


bes des champs, Efles sont presen. 


des en grand nombre sur la terre, Pédition ouvre une nouvelle phase | vérnementfs. Des chefs agricoles 
ldans les grains de poussière ON : dans Finitiative canadienne; jus- bien pensants reconnaissent que 


_ LAB 


dans tout 

Î uiPoiter À vos venx soit du dan 
reuine on appelle avac ruson 
garanti. 

H Xe 

: 


rendement d'un 


Le revenu est presque 
la sécurité, ‘ 
Ba négociabilité d'une val 
voire Anttention, Ce nest 


sérieuse et d'un bon 


Î 
! 
| 
| 
! 
| clientèle, 
| 


C DU PLACEMENT 


fa sécurité du capital ect le premier point À consédérer 
placement. Tous les avuntiages qu'on peut faire 


nhironvnt 
doute, mois ce ne doit pas être Ja considération primordiale, 
tohJoure pool tion 
devez douce rechercher le meilleur rendement compatible avec 


rendement 
besoin de réaliser, que vous puissiez Li rovendre fasilement, 

Si Vous voulez faire un placement réunissant Ces LPOiS AVAIHUSCS, 
Consultez la banque qui est intéressée à la prospérité de sa 


sersuses illusions si le princigral, 
le capital n'est pas sofidernent 


a de linmiportanee, sans 


au risque, Vous 


eur mobilière doit enfin retenir 
pas tout d'acheter une valent 


[ faut encore, Si vous Avez 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


Banque Canadienne Nationale 


SERVICE DU 


PLACEMENT 


agricole 


Vous 


INDUSTRIE 


Un bon lait propre est une graunt- 


re, Non gazeux, el de save exeri] 


mouvement, el les microbes prodne- 
iteurs de yaz se rencontrent innont- 
cbrables dans le fumier, soit dans 
iles intestins de fa vache soit sur 
la terre, La poussière, de la hasse- 
cour, que soulève le vent, en con- 
tient une multitude. Hs se dévelop- 
pent rapidement dans lout endroil 
humide et chaud, tel que dans la 
traite des vaches. afin qu'il ne se 
glisse-pas de bactéries dans le fait, 
Presque chaque chaudière de il 
chaud contleni quelques bactéries, 
ct un fermier où un serviteur peu 
soigneux peut en laisser s'introdui- 
re une quantité de loutes sortes, 
soit microbes produetcurs d'acide 
lactique. où bien d'autres encore.” 

“Le deuxième point important 
est d'empêcher les bactèries qui se 
trouvent dans fe lait de s'v déve- 


lopper. Elles sont susceptibles de 
doubler en nombre dans une demi- 
heure, dans des couditions favora- 
bles, comme. par exemple dans Île 
lait chaud. Par conséquent, le lait 
doit être refroidi aussiôt que pos- 
sible après fa traite à une fempéran- 
ture telle que les bactéries ne puis- 
sent que Se développer lentement 
ou pas du tout, En se servant de 
Peau de puits pour refroidir le Tail 
dans les réservoirs réfrigérants, on 


tout si celles sont en épis qui nt 
viennent pas directement en con 
nel avec Ja terre, De mème, es gra 
nes enfouies trop profondément se 
trouvent à une température Hop 
fraiche et restent indéfiniment sans 
germer, jusqu'à ce que la charrtie 
où un autre instrument de culture 
les ait fait vemonter à Ja surface, ll 
en vésulle une germination relardèe 
et irrégulière, Une jachère scufe ne 
suffit pas pour nettoyer uit champ 


peut assez facilement le refroidir {de l'Ouest envahi par la folle avoi- 


à GQ degrés, où même à un elenr- 
pérature plus basse, En faisant usa 


lue de glace, on abaisstra davantage 


la température, Les bidons de ‘lnis 
entourés d’eau dans un réceptacle 
couvert, resterons froids toute Ja 
nuit, et les bactéries ne s'Y dévelop 
veront pas facilement" 


en France 


à Paris, le ministére du connnerce 
est informé que le “Minnetonka! est 
arrivé à Havre avec la premiére con 
signation de bétail canadien pour 
Ja France, La traversée d'Halifax n 
été faite en dix jours, Des vues ei- 
némalographiques de lemlbarque- 
ment ont élé envovées à Paris pour 
être publites en France, dans Fin- 
térét de cette branehe de lagricul- 
iure du Canada. 

.. — X 


Quand faut-il couper 
les échantillons 


À quelle époque faut-il couper les 
céréales que lon veut envover aux 
expositions? L. H. Newman, le Cé- 
réaliste du Dominion, fait remar- 
quer que la majorité des exposants 
préfèrent laisser la récolte mûrir 
{entièrement sur pied avant de cou- 
jper. L'époque de la coupe dépend 
surtout de la localité et de la saison. 
À Ia Ferme expérimentale centrale 
{à Ottawa, et sur les Fermes annexes, 
.on a généralement pour habitude 


|parfaitement avant de faire la cou- 
0 # + l # 

spe. Le grain récolté sèche mieux 

et a généralement une meilleure 


Notes Agricole 
La vente du bétail canadien! Prévisions de la récolte de 


Otluwa, — Dans un câblogrunme 

Fa n A . , 
envoyé par M Hercule Barré, com- {récolte de fruits et de légumes que 
missaire du coimeree dit Cañada: 


pommes 


Le rapport Na 4 pour 1931 de la 


vient de publier la Division des 
Fruits indique une augmentation 
sensible dans l1 production des 
pommes dans l'Est du Canada, va- 
riant de 20 à 32 pour cent de plus 
que lannée dernière. JI y a 
contre une diminution de 22 pour 


cent dans la récolte de pommes de: 
‘liminaire. Sur les parcelles de se- 


la Colombié-Britannique. On comp- 
te que la récolte lotale cette année 
se montera à 3,6629,300 barils, par 
comparaison à 4.411.000 l’année 
dernière et 3,270,5%81 pour la moy- 
enne de cinq aus. Les indications 
actuelles sont que les pommes se- 
ront de grosseur moyenne Où un 
peu supévicure à [1 moyenne, et 
les condi ions de température ont 
èté de nature à favoriser la couleur. 


PRE CE 


Le lahour superficiel pour 
combattre les m'.uvaises 
herbes 
Notes des fermes expérimentales 
Le seul moyen réellement prati- 


que de détruire les graines de se- 
mence, du grain où des mautvaises 


bète noire de laisser mürir la récolte sur pied {herbes, est de les faire germer et 


de détruire les plantes qui lèvent, 


la chaleur, l'air et Phumidité sont 


lune saveur désagréable, Les pro-| Couleur lorsqu'on le met par petites [nécessaires, Les semences qui re- 
jduits de choix rapportent les plus! Moyeltes. TT faut protéger ces moy-|posent sur la surface du so ont 


etes Contre la pluie pour empé- beaucoup de peine à germer, sur. 


' L + 0 DE + 0 à 
,rher que le grain ne germe el ne 


perde sa couleur, 
X 


Piants en pot au Canada 


Ministére 


j Le de l'Agriculture 


plet de quelque 15,000 spécimens 
de pianis en pots à l'un des plus 


{dracaenas, crotons, 


par | 


pe, le chou-gras où le sarrazin sai: 


'RGE, 


Pour que Île ncttovage soit bien 
fait, à faut que Les grains elfes nine 
“aises herbes restant de Er récolte 
précédente germent et soient dé- 
iruits avant que la terre soit fabou- 
rée profondément. Le disquage du 
chaume est une opération très tite, 
mais le disquage n'enfouit pas les 


[semences à une profondeur unifor- 


me, et lorsqu'il reste beaucoup de 
grain éparpillé, comme au pied des 
moyeties par exemple, va bea- 
coup d'épis qui ne sont pas recou- 
verts par le premier où même par 
le deuxième disquage, D'autre part 
un disquage trop fréquent entraine 
un gros surcroit de lravailel-va par- 
fois à l'encontre de son objet en 


causant un dessèchement excessil 
de la terre,” 
Pour détruire la folle avoine, 


beaucoup de eultivateurs préfèrent 
donner un labour superticiel, en 
automne, à Hlre de trailement pre 


mence, où la pousse spontanée de 
grain présente de sérieux inconvé- 
nients, la Stalion de Beaverlodge à 
recours aujourd'hui au labour su- 
perficiel pour détruire le grain qui 
résulte de l'égrenage el du cassage 
des épis au cours de l'enlèvement 
des rangées de bordure, Le fabour 
superficiel est un travail beaucoup 
plus complet que Je disquage, 

Le labour superficiel serait-il 
aussi utile dans fes étendues expo- 
sées à ètre soulevées par le vent? 
Nous ne sommes pas prèls à nous 


iPrononcer sur ce peint, Hi peut mè- 


me, en enfouissant Le chaume, faire 
disaraitre un obstacle au lavage du 
sol, Il faut éludicr les ennditions 
où l'on se frouve, mais, nous pfa- 
cant au point de vue de Ja destruc- 
lion des mauvaises herbes, pous 


ipouvons dire que fe labour super- 
Pour que ces graines germent bien,, 


ficiel présente beaucoup davanta- 
ges, 
W, D. Albright, Rôgisseur, Sous- 


Station expérimentale fédérale, 


21 juillet, 1931 


L'organisation professionnelle 


Sous ce titre, la “Terre de Chez ‘pendant existent {rop souvent à a | 
vient de recevoir d'une firme de | Nous”, organe de P'U.C.C, a publié ‘hase du commerce. ‘ 
producteurs de plantes de Vancou-|des lignes qui peuvent s'appliquer : 
ver J'avis qu'elle fait actuellement aussi bien à nous qu'à nos fréres' pas organisée tant que le cultiva- 
une expédition d'un wagon com-|de la province de Québec. 


D'organisation professionnelle, 
d'union, de coOpération, on ne pour 


les bactéries où fevure, qui sont des: grands fleuristes du district de To- ra pas dire que le “Droit” oublie 
petites plantes vivantes, si menues ronto, Cette charge se compose de | d'en causer. Il est rare qu'un mois 

aspidistras, [Se passe sans que nous revenions 
il'ocif nu, et seulement qu'à l'aide: palmiers et fougères. Il faut pour Sur ce sujet de première imporlan- demeureront stériles, si nous 


cela lun des plus grands wagonsice. C'est qu'en effet en examinant 
“Ces plantes, bactéries et levure, que la compagnie de chemin de fer Ja situation agricole présente, nous 
sont aussi nombreuses que les here: peut fournir, Cette nouvelle est spe-| n'avons pas le droit, comme eulli- 


Icialement intéressante, car cette cx- 


rateurs, de {ont rejeter sur les gou- 


qu'ici, en effet, les plants en pots! nous avons manqué bien souvent à 
{sont venues presque entièrement de} nous-mêmes, en ne faisant pas l’u- 


pars étrangers, 


ae nn 


. 

mauvaise herbe 

——— : 

Le rapport annuel du Service de 
la botanique du Ministère fédéral 
de Fagricullure contient une note 
intéressante au sujet de Ha décou- 
verte d'une nouvelle mauvaise her- 
| he nouvelle du moins pour le Ca- 
“nada: c'est le pétasite commun, pe- 
tasites vulgaris, Mi, Cette mauvai- 
se herbe était assez commune dans 
l'Ancien Monde, mais elle a fait 
son apparition dernièrement par 
petites touffes à trois points diffé- 
rents du bas ‘de la vallée Fraser, 
C.-B. En autant qu'on le sache, elle 
n'avait jamais encore &lé trouvée 
sur le territoire canadien, 


nion parmi nous. Encore, il y a 
quelques semaines, à Joliette, dans 


! La découverte d’une nouvelleiun congrès diocésain où jo, in 
ac 4 


marquait une assistance 
personnes, le président de PU. C, € 
que des centaines d’entre nous 
connaissent personnellement — n'a 
pas l’habilude de ‘cacher sa Toyale 
pensée. Aussi, à titre de président 
FUnion québecoise, son autorité 


est-elle incontestable et éloquente. 


Donc, nous ne commencons qu'à 
réparer le passé, et, grands dieux! 
avec quelle misère, parfois! ! 1! 
Pour aller au plus court, deman- 
dons-nous avec l'auteur de l'article 
à quelles conditions se fera l'OQr 


ga 


o 


nisation professionnelle, Ces condi- 


tions, les voici: 


“La profession agricole ne sera 
| Pas organisée tant que tous les «ul- 


= 


3 


parlait dans ce sens. M. Lalonde — 


“La profession agricole ne sera 


iteur n'aura pas les ressources né- 


cessaires pour constituer son outil- 
lage, acheter son cheptel, amèna- 
ger Sa maison et se protèger contre 
les fléaux qui peuvent l’atteindre.” 

Mais toutes ces belles définitions 
ne 
prenons soin de mettre quelque cho 
se à leur base, j'entends la volonté 
de les vivre intégralement, Dans 
toutes les difficullés, visä-vis de 


; 
j 
i 
! 
Î 
} 
Î 
Î 


irtanchées jusqu commencement 


| 
| 
Î 


0 


| Pon avplique avec une bresse, 


tous les problèmes, au bout de tous 


les succès, il ÿ a ce petit mot d'une 
puissance agissante: Vouloir, Il est 
beau, il est nécessaire de savoir ct 
de pouvoir; mais à quai servent sa- 
voir ct pouvoir à qui ne sail pas 
vouloir? Done, on aura beat CSSAVEl 
remplacer a volonté, ce fe sera 
que glisser vers de nouverux ECRECS 
C'est dire et redire que nous 801 


Blanchiment du celeri 


Avant de se préparer À blanchir 
le céleri, à bit avoir soin d ente- 
ver toutes les tiges ltlèralrs Le 
blanchiment peut se faire au HO En 
ide planches, de papier, ot de erres 
l'ohjet est de prodnire 
tendre et blane pour la table; tous 
lees moyens on) été mis à l'essii à 
la Station expérimentale de Scolt. 

Les planches coûtent cher, Je cè- 
leri blanchi de celte facon n'est pis 
croquant el it faut arracher la ré- 
lcolte aux premiers signes de gelée. 
Le papier pourri vite, n'est pas 
vénéralcment satisfaisant Le blan- 
chiment avec de da terres à ta Star 
lion expérimentale fédérale ue 
Scott, a été le plus satisFtisitnt, quoi- 
que la région ne soit pas idéale pour 
la culture du céleri, Lorsqu'on se 
sert de terre, on peut augmenter 
graduellement la hauteur de Ja but 
le à mesure que les plantes se née 
veloppent, 

Lorsqu'on se sert de terre, 1 est 
bon de lier jes pointes lemporaire- 
iment avant d'appliquer une nouvel- 
le couche de terre, pour éviter que 
cette terre nè tombe pas dans Île 
‘coeur du céleri, 1j faut avoir soin 
d'enlever cette ficelle après avoir 
appliqué Ta terre, ear il en résuiré. 
rait une formation en massue, peu 
désirable, Vers la fin d'août, on ap- 
plique une derniére couche de ter- 
ire, de lacon à obtenir un rechaus- 
sage ferme, légèrement en pente, el 
que Îles plants soient recouverts jus- 
qu'à trois où quatre pouces du des- 
sus, - 

Le céleri blanchi avec de la terre 
peut en général être laissé dans les 


d'octobre, ou du moins jusqu'à ce 
que les gelées nocturnes deviennent 
trés fortes, de dix à douze degrés, 

G. D. Mallhews, Station expéri- 


imentale fédérale, Scott, Sask, 


S{ juillet, 1941, 


Un enduit de ciment aide 

L'emploi de planches de pulpe 
dans la construction et dans le roin- 
plissage du poulailler à un incon- 
vénient; les oiseaux becquèlent par- 
fois ces planches et les abiment 
beaucoup, La station expérimentale 
fédérale de Lennoxville, Qué, a 
trouvé un moven utile de remédier 
à Cel inconvénient: on se sert d'un 
mélange de parties égales de chaux 
ei de ciment délayés dans de Peau 
jour en faire une pâle Cpaisse que 
Le 
mélange forme nne surface dore sur 
laquulle les oiseaux ne peuvent fai 
re attiine fMpresion, 
Publié pur le Service de renseigne- 
ments, Bureau des Publications, 
Minisière de PAgriculture, OHawa. 


or 


du célerii 


mes toujours, avec le temps ef les 
circonstances, les maîtres de notre 
avenir. À condition de vouloir inté. 
gralement, puissamment, canstain- 
ment, Voila pourquei je ne cesserai 
de répéter: La question agricole, et 
à son jonr l'organisation profes- 
sionnelle, c'est un problème moral, 


“Le Droit” Louis HEBERT. 


CONSEILS 


La comptabilité de la 
Basse-cour : 


La demande croissante de feuil- 
les de comple pour les oeufs et Les 
volaitles que distribue Je Service 
de Paviculture de Ex Ferme expé- 
rimentale fédérale est par ellemné- 
me une preuve frappante de Puti- 
hite qu'il v a pour le cultivateur de 
prendre note 4cs déboursts et des 
recettes en ce qui conecrne sa bas- 
se-cour. 


Les chiffres dr lapnée dernière 
font voir que 42 pour CU des .bas- 
ses-cours dont la eonmplabilité n été 
tenue ont Inissé un bénéfices; ot fait 
encore plus intéressant, e’csf que fa 
produetion movenue de Ja basse- 
cour pendant l'année à ëlé de 1:32 
poufs. ce qui représente ff assez 


Ipromouvoir Pefficacité et Pl 


unie dans Pexploitalion, 


bon hénèlice pour chaque oiseatrx, 
Ce chiffre peut paraitre faille, et 
leependant il est très beau gum 
lon considère le prix élevé de la 
uourriture ct la baisse formidable 
du prix des oeufs dans bien des 
parlies du Canada, 


Ces feuilles de compte sont four- 
nies sur demande par le Serviec de 
l'avieullure de la Ferme expérimen- 
tale fédérale à Oltawa, et le deman- 
deur recoit en mème temps un bul- 
letin mensuel qui a pour but de l'ai. 
der à conduire sa basse-cour et de 


» 


econ0o- 


x 


Mettez les porcs à point 


Dans une revuc de la siluation ae- 
fuclle du commerce des porcs, A 
À. A. Maclillan, chef du, Service 


des moutons et des pores, jette une 
‘note 


d'alarme au sujet du granit 
nombre de pores trop maigres qui 
arrivent sur le marché. Cetle prali- 
que, dit-il, beaucoup irop générale 
cette saison ct par laquelle 1e ven. 
deus espère gagner quelques sous 
par livre aux prix courants, n'a rien 
pour se justifier, Elle est néfasie, 
car elle démoralise le marché ef 
fait tomber les prix bien au-des. 
sous du point qu'ils auraient pu at- 
tcindre. 


Maintenant que cs prix sont lon- 
bés au niveau des prix d’exporta- 
tion ct qu'ils cadrent avec les con. 
ditions du pays, la seule pratique 
raisonnable que l'on puisse adop- 
ter à J’heure actuelle, dit M. Mac- 
Millan, est dengraisser es porcs 
jusqu’à ce qu'ils aient atleint Le bon 


ipoids du marché, c'esta-dire envi 


ron 204 livres, C'est Jà, croit-il, le 
seul moyen utile de développer un 
marché “soutenu” pour Les pores et 
de régulariser Ja vente, tout en à- 
méliorant la qualité, 


Voici ur autre 
. / 
interessant. 


Îl arrive souvent qu'une femme cherche 


quelque chose de nouvesu pour d'attrayants 
Voici une suggestion intéressante faite 
par Mile Katherine M. Caldwell, autorité en art 
‘Canadian Home Journal de 


menus. 


culinaire du 
Toronto. Elle vous plaira sûrement. 


MENU DE LUNCH 


Soulflé de fromage et légumes, avec sauce crème . 


Rôties de blé entier beurrées 
Cornichons sucrés 
*Biscuits chauds aux framboises 
Thé Chase & Sanborn 


en vain 


FR s 
LT NO, 


À 
sr 


2 tasses farine 
4c. à thé Poudre à Pâte 


Vérifiez la présence de cette 
mérque sur chaque boîte, C'est 
une garantie que la “Magic” 
ne contient ni alun ni ingré- 
dients nuisibles. 


_ Essayez la recette de Mile Caldwel 
: … pour “BISCUITS AUX FRAMBOISES 


4 c. à soupe shortening 
2 à tasse lait 

Cubes de sucre 

Jus de framboises ou 


Sécurité d’abord ! 


Un point également intéressant à | tivateurs n Û sd és € : : 
/ Si SSanU à ë s ne seront pas groupés en Pour le thé, l'après-midi, il n° i ‘ 

£ -midi, in 
A, ROUSSEAU, PRINCE-ATBIR'E, 1 U3p Hat, y à rien de plus 


+ pe 3 ;  TEXS °c F auenei di a À , : . 
noter c'est que | le cresson velu a associa)ion, . . agréable que ces mêmes Biscuits aux Framboises, 
fait son apparition à Ottawa, C'est La profession agricole ne sera découpés .à l'emporte-pièce, fendus, beurrés’ et 
la première fois que cette mauvai-|pas organisée tant que lenscigne- servis chauds avec une bonne tasse de thé. 
se herbe se répand dans'lest de} ment agricole ne sera pas donnée Mlle Caldwell dit: “La Poudre à Pâte ‘Magic’ 
il'Ontario, ct elle a êté rarement | dans les écoles rurgles, est facile à employer à cause de sa haute qualité. - 
trouvée à l'Est des Prairies, “La profession agricole ne sera Que mo ep Éennn ie et la Ve ennande parce 
RE TES or icé | A ie de ; rence m à prouve qu elle donnait 
. | pas organisée tant que les prix d a- toujours des résultats semblables.” 
Surveillez la maturation du chat et de vente des produits agri- 


froma enda . coles dépendront, non de leur va- 
mage p nt les mois leur intrinsèque, mais du plus ou 


sirop 
- Mèlez et tamisez les ingrédients secs, Incorporez-y le shortenins 
froid et dur en utilisant un couteau auquel vous imprimez de petits 
CÔUps secs et ra ides; ou bien réduisez la graisse dure en petites 
parcelles à l'aide d'une fourchette. Lorsque le mélange a ‘prit 
apparence d'une farine, grossière, ajoutez le liquide en le mélan- 
geant rapidement, Renversez la pâte sur une planche légèrement 
enfarinée; abaissez-la légèrement ou roulez-là à une Epaisseur 
d'environ un pouce. Découpez à l'emporte-pièce ou à l'aide d'un 
couteau enfariné, 


Plongez les cubes de sucre dans le sirop de Iramboises fraîches ou 


CC Gériunt, SASK. 


gsemeneeeter nas] 


GIN_ HOL 


? : . ee - en conserve, one 

d'automne moins grand nombre d'intermédiai- de forces, Enfoncez io ge ces cubes dans chaque biscuit, 

nu res le cir , Re & forçant s$sez profondément dans la pâte pour qu'il ne 
ires, où de circonstances exlérieu- coule pes.sur. les côtés en fondant. ‘ 


Le Dr JS. A. Ruddiek, le Commis- à 


! 

je fédéral de Pindustrie laitière, 
F 

Î 

! 


BD 
SIC les < 
j ' Placez les biscuits dans une léchefrite ou sur une tôle 


graissée et faites cuire dans un f S 
(450° F) pendant 19 à 45 a our. très chaud 


res étrangères à la volonté de l’a- 
griculteur, 

“La profession agricole ne sera 
pas organisée tant que Île cultiva- 
teur ne retirera pas de son sa) le 
maximum de ce qu'il peut donner, 
que ses produits seront exposés à 
subir des déchets de routes consi- 
dérable, saris profit pour personne, 
et que.ses économies se perdront 
dans des entreprises hasardeuses. 
iles : “La profession agricole ne scra 
“À Inés tous les jours. Un feu dans la | pas organisée tant que la vente des 
rasties por de inceédanés. É j chambre de maturation lient l'air produits du sol et ceux nécessaires 
JOHN de KUYPER & SON, Distillateurs| L VIe plus sec et Aonne aux fromages une [aux cultivateurs donnera licu à des 
Maison fondée en 1693 Hotterdam - Hullande | … | meilleure croûte, tout en mainte-|marchandages, à des tractations 


Em ” rs rer Car i 


; jnant la lémpérature voulue. que a morale condamne et qui ce- 
i 


appelle l'attention des fromages sur 
le fait qu'il est très important de 
maintenir de bonnes températures 
pour la maturation du fromage fn- 
briqué pendant Pautomnc et spécia- 
{lement en octobre et novembre, Il 
ne faut jamais laisser la températu- 
ire des chambres de maturation fom- 
,ber au-dessous de 60 degrés F, et 
îles fromages devraient être retour- 


Achetez des produits 
fabriqués au Canada 


De due ee. 


Î 
né « 
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Franco-Canadiens 
— 


_ Les Centres 
# CRT 


|  BUTTE DU 
| PARADIS, Sask. 


% ete fe he — 
Naissances 

—Jdoseph Edouard Hervern u 
Joseph Théberge et Marie Anna Le. 
Blond, Partaih et marraine: M et 
Mme Eusèbe Théberge, ‘ 

Marie Sylvia, fille de Joseph 
Nadoi et Marie Louise Lemieux. 
Parrain et marraine À et Mme Ca- 


% 


mille Turenrie, 
Visiteurs. 

M. Rosario Brassard de Man- 
chester, N. IE, ei M. Bourque de 
St-Grèégoire, province de Québec, 
sont de passige à In Buite, 

--M, Lachonbre d'Edmonton est 
en visite chez son fils, M Paul La- 
chambre, | 
. —MM, Otto: Morin et A. Janele 


reau; Gilberto 
: Gaudet; Gustave 


TA l'occasion de 1 
Thérèse de l'Enfant-Jésus, Le 
octobre, M. Baiargeon préchait cn 
anglais à Wakaw. 
; Le. 4, dimanche après-midi M. 
COQUTE S'adressait aux paroissiens 
Îde Bonne Madone, 

—Le 20 scptem 
y cut à Péglise l'ex 
Me des enfants. 


bre après-midi, il 
: amende ciléchis- 
c Tous les parents 6- 
taient présents, Les petilk leurs fi. 
rent honneur et plusieurs restèrent 
debout presque jusqu’à la fin, M. fe 
Curé distribua de beaux prix à 
| Ceux qui répondirent à toñtes les 
Juestions, Nos félicitations aux heu- 
Feux gagnants! - - 

Marie Gaudet; Alexandrine Ga 
reuu; Alberte Gaudet; Thérèse Ga 
Gaudet; Madeleine 
e Houle;'Laurent Ga. 
eau; Jean-Camitle Gaudet. 


le Jasper, All, sont en visile chez 


es parents. 
, —Lets moissons sont maintenent. 


terminées dans le district de Pa 
dise Hill et les batlenses n'aftendent: 
que le beat temps pour se mettre 
en marche. Les pluies des dernié- 
res semaines affectent la qualité du 
blé. . | . 

Ve —© I 
| MONTMARTRE, Sask, | | 
He Ne Rte 

—Sont allés à Delmas cette se-! 
maine M Je curé 4. A. Thériault et; 
AL le curé J, A Turgeon de Mutrie, 

En visite à Montmartre: M, Ju- 
les Deschènes chez secn beau-frére 
M, A. 'T, Bretan. 

—-M. Provencher chez son fils le 
docteur G, Provencher, M. et Mme 
Howard Rorhon chez leurs parents 
M, el Mme J. Rohon, 

M. Asarius Bilodeau nous à quil! 
tés pour aller demeurer à Kenora, 
Man. 

Baptème: A, M. el Mme Ed-| 
mond Perras, un Fils baptisé ls 27; 
septembre sous les homs de Joseph 
Léon, Parrain: M. Ics Perras;s Mur 
raine: Mme Kate Perras. 

Re ee ee 


| ST-ISIDORE DE 
| BELLEVUE, Sask. 


a en eee — 


——# 


à 
—En raison des mauvais. femps, 
le bazar, qui devail avoir lieu les 4 
et 3 octobre est retardé aux DE ci 
12 de ce mois. Les dames et les jeu- 
nes filles de Ia paroisse s'efforcent 
de faire de ce bazar, un vrai sucrés, 
Le dimanche soir il y aura un allé- 
chant banquet préparé par les da- 
mes, Puis il y aura-les comptoirs 
“tenus par des Enfants de Marie, ain- 
si que des amusements variés qui 
intéresseront tous les visiteurs. jeu- 
08 on vieux, stns compter les fa- 
bles de rafraîchissement et de bon 
bons. Le lundi soir il y aura con- 
cert, suivi d’une vente de hinch, Les 
deux soirées promettent d'être des 
plus joyeuses et animées, Venez 
donc en foule vous amuser avec Jes: 
baroissiens de Bellevue. ” 

—Au soir du 25 septembre les En- 
fants de Marie préparaient une sur- 
prise au R, P. Baïllargeon. Tes pa- 
rents et amis s'étaient joint à elles 
pour venir parliciper à cette “sur- 
prise parts” ; 

Un magnifique hréviaire fut of- 
fert à M. Baillargeon par, les En- 
fants de Marie, Quoique ce fut une 
surprise, un délicieux .goûter fut 
servi quand tout Je monde se fut 
bien amusé à jouer aux cartes. 

Quand nous nous séparämes en- 
chañtés de notre visite qui s'avanca 
très tard, M. le Curé nous invita 
pour une prochaine soirée, mais en 
s’'annonçant cette fois-là, 


Î 
oi 


—M. et Mme Henri Houte 
tent à leurs parents et amis 
baptisé sous Jes- noms de 
Henri Maurice, Parrain et 
nc! M. ct Mme Joseph Le 


présen. 
un fils, 
Joseph 
ALHONTE 
duc, 


L Re —— 
| ST-EUSTACHE, Man. | 
k— CRE Te 

— Mgr Cherrier, vicaire général 
de l’archidiocèse de Winnipeg a 
Passé quelques jours avec ML le 
Cure, Malgré son âge, il a donné le 
sétmon dimanche el présidée l'as 
semblée des dames de Sle-Anne, A 
près Ja messe, il est allé aussi n- 
vec M. le curé visiter plusieurs pa- 
roisses au Join. 


—Sont venus aussi en visite au 
presbytère M. Pabbé Kesster de Win 
nipeg; M. Fabbé Hogue.'d'Elier M. 
l'abbé Couture de Starbuck; M l'ab- 
bé Caron de Fannystelle; M, Fabhé 
Boy, d'Oak Lake: le R. P, Bernier 


du collège de St-Boniface et M. l'ab- ! 


bé Nap. Poirier dé ] 
Québec, 

En général les elasses se sont o1- 
vertes Je fer septembre, Les insti- 
lutrices à l'école du village sont: 
Mère Supérieure, soeur Maric-Eu- 
gène, Soeur Maric-Ange ct Mère St 
Henri, À Laurier ouest, Mlle Bere- 
nice Lynch à Laurier est, 

—Miwe Duncan MeDonald à ta 
Baie St-Paul, Mie Chavagne, Mie 
Rita Lynch est allée enscigner à 
Fisher Branch. 

—Les batlages sont pour ainsi 
dire terminés ct la moyenne du blé 
est de 26 minots à Pacre. 

—Mlles Alma et Yvonne Beaudin 
sont parties pour le couvent de Ste- 


a province de 


| Rose, Mille Alice Gervais, pour le 


couvent de Letellier et Mile Marie- 
Ange Paul pour celui d'Elic. 
Visiteurs. 

M. et Mme F, B. Marsolais, mar- 
chand de charbon ct de matériaux 
de constructions de Cohocs, N. Y. 
et frère du Dr Marsolais, ont passé 
une semaine en visite, Ils ont fait 
le voyage en auto, passant par 
Montréal tout en visitant le long 
de Ja route. Is sont retournés par 
Chicago. 

—Mme Julictte Beauchène et sa 
petite Yvette sont allées visiter leurs 
parents à Sandy Bay et Bluff Creck. 

M. et Mme Alexis Painvidic de 
St-Boniface étaient en visite chez 
leurs parents, 

—M, Louis Chabot de St-Bonifa- 
ce est depuis quelques semaiñes en 
visite chez ses fils, Laurent ct Char- 
les, 

Naissances. | 

—M, et Mme Jack Paradis, Je 3 
septembre, une fille, . 

—M. et Mme Joseph Rivart, le 11, 
un fils : 
M, et Mme Pierrot Alarie, un 
fils, 


ne RTS re emma 


a fête de Ste- 
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Suite 

Et tout cela était enfermé dans 
une enceinte de murailles formées 
par deux murs de petit appareil en- 
itre lesquels on avait coulé du ci- 
‘ment romain, Des tours que le gé- 
‘nie populaire devait baptiser dans 
ila suite des temps, selon leur desti- 
j nation ou selon Îés événements qui 
s’y dérouleraient, le Pâté aux An- 


LA ROSE 
DE PROVINS 


par Ch. DODEMAN 


prenne 


Se PFEULLLETON DU “PATRIOTE DE L'OUEST" SE 


LE mn a mm mc 


ak. 


Ù 
mue c 

Et d'un geste violent il jeta le 
vélin dans les flammes, Or, comme 
il tournait le front pour ne pas voir 
se tordre, s'enflammer et disparat- 
tre en fumée ce qui lui avait coûté 
tant de peines et de soins et de 
temps, ce qui tenait aux fibres les 
plus intimes de son être, il enten- 
dit des cris de colère et de douleur, 
un cliquetis d'armes entrechoquées. 


glais, la tour aux Pourçeaux, la tour | Etonné, ému, il se traîna jusqu'à la 


de la Folle, renforrçuient cette 
ceinture défensive; celle-ci était 
percée de portes et de poternes, la 
porte Saint-Jean, la porte aux Pains, 
la porte de Jouy, la porte Fanne- 
ron, le Trou au Chat... 

Le regard du jeune voyageur cher 
cha vers l'un des quartiers les plus 
humbles en apparence, situé près 
des portes de la ville basse, la rue 
aux Juifs et, dans cette rue, une 
maison. 

Le visage de Guillaume Emery 
prit alors üne expression chagrine. 
Ï1 baissa la tèle et ses poings se cris- 


| 


|pérent.., 


—Sans ce moine, murmura-t-il, 
je pourrais me ‘présenter a tête 
haute... Œlle va me mépriser en- 
core... Oh! Ces airs de dédain ét 
de mépris qui nappartienñent qu’à 
elle... ‘ 

IL soupira fortement, et son visa- 
ge s’éclaira peu à peu: sa main ve- 
nait de rencontrer, sous Pétoffe lé- 
gère de sa simarre, le paquet renfer 


Les dernières paroles de celui-et 
Ini revinrent en mémoire, 

—Qui sait? murmura-t-il... 
deslin est peut-être là! Allons! 

I se mit à descendre le raidillon 
conduisant à la porte de Jouy. 

Le pont-levis était levé, la herse 
baissée, Dans les tourelles  flan- 
quant l'entrée, sur la terrasse des 
murailles, il voyait distinctement 
les guetteurs. La ville s'était mise 
sur le pied de guerre. 

—Bon! pensa le jeune voyageur. { 
Monseigneur le dauphin a pour lui 
le coeur des paysans, reste à sa- 
voir s’il reprendra la ville au duc... 
Au point où en sont les choses, il 
pourrait bien y avoir quelque mé- 
compte... Qui vivra verra.. . 

Il suivait, tout en grommelant ces 
paroles, les fossés ‘de la ville et ga- 
gna, par des chemins détournés, la 
rue aux Juifs, I! se dirigea vers une 
maison basse au toit pointu, dont 
la charpente apparaissait à fleur 


le les parchemins du mort. 


Mon 


à 
de muraille. Les fenêtres étaient 
défendues par d’épaisses barres de 
fer, | 

H frappa. Un bruit de verrous ti- 
rés se fit entendre, Une porte tour- 
na sur ses gonds, et une jeune fille 
brune, aux oreilles chargées d’an- 


CHAPITRE VI 
LA REVANCHE DE FR SIMON 


Après le départ de Cahelot et de 
sa horde, Fr Simon demeura à ter- 
re comme hébété, Il ne sentait pas 
l'affreuse douleur que lui causait 
la brûlure de ses pieds: il ne pen- 
sait qu'à son aète, à sa lâcheté.., 

—Qu'ai-je fait? mon Dieu! mur- 


porte et, de là, jusqu'à un vitrail 
donnant sur la Cour du monastère. 
Il se trouvait au premier élage, H 
fut alors témoin d'un spectacle in- 
aitendu: des paysans — qu'il re- 
connut pour être de ses fidèles —- 
donnaient la chasse aux écorcheurs, 
À leur tête se trouvaient deux jeu- 
nes gens humblement vêtus, mais 
srdents et couragenx comme des 
lions. 11s maniaient l'épée avec une 


Tsüreté d'honnhés d'armes, 


Lo regard qu maine’s'attacha par 
ticulièrement à l'un d'eux, et tout 
à coup, il tressaillit... 

—Lui? Lui? murmuratil,.. Que 
n'est-il venu tune heurr plus 1019... 

Ï suivait avec avidité les mo-u 
vements du'jeune comhatjant. Sou- 
dain, il vit Jean Cabelot surgir de 
l'ombre d'un pilier et s'avancer l’é- 
pée haute... | 

—Monseigneur! Monseigneur! 
hurlast-il d'ine “oix vibrante... 
Prenez garde!... Garez-vous der- 


irièref. => 


Celui que menacail Jean Cahclot 
n'était autre que le dauphin. En 
approchant de labbave, le fils du 
roi de France avait aperçu des re- 
ligieux s’échappant par une porte 
dérobée et fuyant à travers la cam- 
pagne, Il avait compris que quel- 
que chose d’anormal se passait: a- 
lors, ralliant la troupe éparpilée, 
i} avait hâté le pas vers le monas- 
tère. 

En deux mots, un moine le mit 
au courant et conduisit les arri- 
vants à Péglise, où les écorchenrs 
exécutaient en cosctence leur mé- 
ier de pillards.” Charles et Jean 
d’'Armagnac s'élancèrent et tombé- 
rent sur eux, roidement. Ce fut une 
débandade. Or, le dauphin pour- 
chassait un bandit, lorsque le chef 
des écorcheurs surgit de l'ombre. 
Charles était perdu. | 

Au mot de Monseigneur, Cabelnt 
avait eu un mouvement de surprise. 

Si c'est le dauphin! pensäa-t-il, 
la prise est bonne! Ce doit être lui, 
puisque l’on prétend’ qu’il court le 
pays... 

Charles s'était retourné et s'était 
placé sur la défensive, Mais Île ca- 
pitaine le dépassait de toute la t- 
te, et l’issue du combat n'était pas 
douteuse, ” 

Au-dessus d'eux, cramponné à 
lembrasure de l'ogive, Fr Simon, 
éperdu et impuissant, assistait aux 
péripéties du combat, 

—Que n'ai-je mon arbalète! di- 
sait-il en grinçant des dents. 

Et, tout à coup, il remarqua que 
la pierre à laquelle ses doigts se 
crispaient remuait dans son alvéo- 
le: le salut était 1à. Ramassant ses 
forces dans un suprême effort, il 
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peu de l’horrible cauchemar que | pres. 
traversait la France, 


Depuis un siècle bientôt, la guer- 
re, &vec son cortège de calamités, 
le pillage, l'incendie, le meurtre, 
dévastait le sol de notre patrie, La 
Brie, lune de nos plus riches pro- 
vinces, avait été fransformée en u- 
ne contrée ineulte et presque dé- 
serte; des villages eutiers avaient 
disparu, C'est que des catastrophes 
dun autre ordre étaient venues au 
secours de la guerre: c'avait été la 
peste de 1403, le débordement des 
rivières de 1408, la disette de 1410, 
au cours de laquelle le seticr de 
blé se vendait douze francs d'or! 
Les loups, attirés par l'odeur des 
charnicrs laissés par les batailles 
à leur voracité, assiégoaient Tes 
villages, se faisaient les complices 
de Pennemi et des brigands, enfe- 
vaient aux routes ce qui pouvait 
leur rester de sécurité, Et pourtant, 
en cette radicuse matinée de mai 
420, La nature avait pris sa robe 
printanière, son air le plus souriant 
Quel contraste! Quelle ironic! Quel- 
le leçon! L'homme avait le déses- 
poir, la terreur, la haine au coeur, 
et Ja nature s'adornait de ses gri- 
ces les plus captivantes! Jei, c'était | 
li mort; là, ja vie, la jeunesse dans 


: ï , 4 


tout son épanouissement! : le toit conique pointe an foin nu- | 
: : : o CRIS , : : à 

Mais si les rosiers abandonnés à 6ssus d'un petit bois de cliènes. 

eux-mêmes, l'immense forêt de jll est vêtu, avec la simplicité de 


“apuchon de bure, 
d'une blouse de lutaine, de chaus- 
ses de drap ef de souliers de euir 
souple, Sa main s'appuie sur un 6- 
picu ferré dont la poignée offre nn 
visage de guivre g'imaçaute, Des 
boucles de choveux noirs voltigent 
autour de so front qu'il lient pen- 
ché, Des soupirs profonds s'échap- 
pent de sa poitrine. 1 semble en 
proie à des sentiments violents. TI 
relève enfin In lêle, et un visage 
sotubre, at nez busqué, aux veux 
empreéints d'un  indomptable or- 
gucil, apparait aux regards. Ses 
laits se crispent, Pépieu frappe ie 
sol avec force, gb it murmure: 
—Fant pist Hs l'auront voulut... 


Jouy, couvrent le plateau au-dessus 
de Provins, se paraient d'une ten- 
dre verdure, nulle part, en aucun 
champ, n'apparaissait la vague hat- 
mouieuse du blé se coufbhant sous 
l'effort léger de la brise et redressé 
aussitôt pour se ployer encore en 
chatopant, Les lerres arables é- 
laient en friche, À quoi bou labou- 
rerl À quoi bon semer! On n'en n 
ni la force ni le Courage, Un malai- 
se général règne, anihilant les vo- 
lontés, tuant l'énergie leute et pa- 
tiente de Phomme aux prises avec 
les forces de la nature, FL semble 
due clui-ci soit Mouffé sous un 
fardeau trop lourd, Ce qui pèse ain- 
si sur ce sol de la Brie, mamelle 


de la France, c’est l'étranger. Moi? Moi, sous les ordres de ce 
Et il a fallu un événement grave {Moine?... Jamais! Je serai le 

pour donner lessor an sentiment [chef où je serai... 

inconnu qui, depuis longtemps, ger- Is s'interronmt, if s'arrête, A 


deux eents toises de lui, one silhon- 
neaux d'or, apparut sur lo seuil. 

Elle avait des veux de démon, 
naîrs et brillants, surmontés d'é- 
pais soureils, signe de l'esprit de 
domination, un nez busqué, des tè- 
vres rouges, nn peu charnues, éti- 
rées en un ricfus hautaiu, Efle re- 
ipréséntait le caractère juif de cus- 
[te élevée dans toute sa pureté, 

Le jeune homme a considérait, 
immobile et muet, comme s'il avail 
été brusquement médusé. Elle le 
considérait, de son eûlé, avec une 
légère inquiétude. 


me dans Je coeur du laborieux pay- 
san: des hérauts d'armes aux cour 
leurs d'Angleterre ont parrouru le 
pays annonçant une levée de sol- 
dats pour le compte de leur roi 
Henri V, muni d'un mandemeént de 
CharlesVE, roi de France! Ce det- 
nier, accompagné de sa femine [sa- 
beau de Bavière ct Faisant cortège 
à sa fille Catherine, loge sous 11 
tente de son gendre, presque son 
maître... TH v a là un fait révol- 
tant pour la fierté française, Le 
roi de France est-il Le valet du roi 
d'Angleterre? Hélas! le roi est fou: 
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Prince-Albert et le nord de la Saskatchewan 


sont à la veille de 
grande 
développements. 


Jamais il n'y a eu de si 
splendides occasions de 
placements pour faire de 
l'argent comme eujour 
d'hui. 

Venez me voir À ce enjet. 


Vous ne vous obliges en aucu- 
ne mantèro, 


Téléphoncs, écrives on 
télégraphics. 


E. F. CONNOLLY 


Locateur 


HOTEL AVENUE 


Elle dévisagenit son interlocuteur 


lehcrchant à deviner sa pensée... 


{ fut décontenancé, malgré Vé- 
nergie qué décelail sa physionomie 
non moins impérieuse que celle de 
la Juive, Une vague de honte, dr 
tuout-propre saignant coutracta es 
traits, 

Laissez-moi entrer, Demoisel 
let dit... d'attendrai votre pere. 

Vous n'entrerez pas, moi étant 
seule! tépliqua La jeune fille d'un 
ton sec; mais vous pouvez nie don 
ner la réponse, ,. Que s'estil pin 
sé? 

Les paysans de la région ont 
prêté serment de fidélité h Mon. 
seigneur Je dauphin et juré de nrou- 
rir à son service... 

Elle haussa les épaules. 

Après? demande... 

[Is ont formé une milice... 

…Bont Hs vous ont choisi 
chef® 

-Nont fit Guillamme Emerv, 
dont les poings se crispérent. 

-Nou Volre renomue est ete 
pendant assez grande... N'etes 
vous pas Le premier arbalétrier dit 
paÿs, el, pour la manoeuvre et fr 
pointage de fa bombarde, nétes. 
vous pas légal de mailre Jean Bu 
reau? Vous urélonncz! Qui ont-ib, 
choisi? 

- Un moine... Le Fr Simon, 

Le dr Simon? Le copiste? Len 
lumineur de l'abbaye de Fous? 
A stuvre 


por 


fsabeau, frivole et cupide, vient 
d'assurer par le traité de Troyes 
l'accessibilité d'Henri V au trône 
de son époux, et ce au détriment de 
Charles, légitime héritier. Ce que 
la reine accepte le sourire sur les 
lèvres, le paysan s'en défend la ; 
age au cocur! La mesure est com- 
ble. Un fier courroux bouillonne 
dans ses veines... La révolte a dres 
sé dans l'ombre sa tête menacante. 
Gare à PAnglais! 

Et ce sont, sans aucun doule, ces 
idées. que rumine le jeune voyageur 
dont la vigoureuse silhouette se 
détache en ce moment sur lhe'i- 
‘24on bleu, au milieu de la verdure 
fleurie des champs abandonnés, }1 
a débouché depuis longtemps déjà 
de lPantique forêt de Chenoise, et 
il se dirige, par un sentier à pei- 


—Ahkntil est-il là? demanda enfin 
Guillaume. 

—Mon père est absent, répoudit 
la, Juive, I'est allé visiter un mac 


(Sang hypothèque 
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VICTOR MATHIEU, N. P. 


Notaire de Cinq Diocèses. 


PRETS À 512% POUR UNE DUREE DE CINQ ANS 


sur ea immeubles) 


aux Diocèse, Puroisses, Communautés rolgienses de a 
Saskatehowan, du Manitobn et de PAlbortn 


RUB ST-JOSEPE 
Téléphone: 2-53%7 et 2-0599 


QUEBEO 


LE 
e 


M, et Mme Aimé Bouchard, le 19 


une fille. . 
M. et Mme Fredy Gervais, le 


21, un fils. 


murait-il.., Qu’ai-je fait? Et pour- |arracha la lourde pierre, la brandit 
tant, ajoutait-il, cela ne vaut-il pas lun instant à bout de bras et, froi- 
tous les trésors du monde?...|dement, la précipita sur le cas- 
Qu'est-ce qu’une châsse d’or à côté [que de Cabelot. . 
de cela?... Le crâne de reître éclata avec le 
. Il tressaillit, pensant au sacrilé- bruit d’une noix qui se casse, et 
ge, . | l'homme tomba pour ne plus se re-| 
—Ah! Frère Simon, dans quel pé- | lever. nr 
ché est-tu tombé?.,. Dans quel abt-| Le dauphin leva les yeux. IE $ ncs noene 


PE PASSAGE 
AU PRESBYTERE 


—M, et Mme.lnsch, gérant de P. 
Burns de Prince-Albert. Mariage. Es 

—Les Religieuses Franciscaines,| Le 18, mariage de M. Henri Beau- 
qui visitèrent aussi la paroisse afin | din et Mile Lina Beaudin. Ce .ma- 
de recueillir lès aumônes destinées | riage a été béni par M. l'abbé Roy 
à leurs missions de bienfaisance, à Winnipeg. 
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: VERITE DE LA PALISSE 
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7 DORE RARE CELA BR, en 2 tan | 


— = n 7 me d’iniquité?... . aperçut la face du moine transfii- 
. 0 Q » # + Ernest Fate mr ut nc à 
Et le moine se vitupérait et s’ab-|gurée par le triomphe, , 5 ne 
solvait tour à tour... - —Merci! jeta-t-il. M | , TT d rame | 
—Jai passé là-dessus dix ans de —Remerciez Dieu, Monseignenr!|s . AA: . ‘, 4 
ma vie... Dix ans! | se récria Fr Simon... Ïl m'a per- ; J, J MaciSAAC, LL. B. d ; 
11 feuilletait le volume, indiffé- mis de réparer mon crime, Qu'il |4 Avocat Notaire !, ADRIEN DOIRON, B. A. ! 
|rent à la souffrance, Et soudain, il soit béni , Mitchell Block, Chnmbro 9 ‘, , 
s'arrêta, frissonnant, et murmura:| Et le Bénédictin, lâchant le re-|f Téléphone 2582 !, Avocat, Procureur et Notaire ; 
—J'ai trahil.., J'ai trahi pour bord de la pierre, se renversa en js : L ‘ ‘ ", . , 
cela!... Par amour pour un bien {arrière et roula sur les dales, éva- , PRINOB-ALBERT, RASR. te VONDA, ASK , 
périssable, j'ai trahil... Dans cent |noui, ou de que s D 1, 9 
ans, ce livre n’existera plus, alors} Quand il revint à lui, il était cou- |, ‘, mme | , 
que mon âme portera éternellement ché sur son grabat, les pieds enve- |f A CMaEeHlF "s et 
la marque, la honte de ma faute... [loppés dans un pansement. ' + €. Marc . J. Fraser , 
à Frère Simon, tu .as péché: il faut| Le prieur était à son chevet, ; At 12 Dinrcte æ j ' Thos. ROBERTSON, D.DS. 5 
7 : . ° : nhrat sraret ont js plaisir d'annoncer qu'ils pra- ,, 8 
1 j ) racheter ta faute... il faut te pu- 1 ant mo Frère! Mon Frère: ; tiqueront le droit sous ls nom de 4 Dentiste, H 
& A HS, nir ui dit-il... Qu'aviez-vous fait? | MAROC & FRASE | , 
Â EL sv. . De is ces a : . ASIIL ', Bnlte No. 7 Edifico Mitchell # 
EWING CE? 1 regarda tour à jour le menus ne Simon baissa la tête avec con , Boites 9, 7.et 8 MeDonald filock. ‘, iadiographle des dents ; 
Ÿ ru crit et le foyer rISSOnna dere- . : , "|s DEC , 
\5 TTLEFORD, / chef, Yer, ’ J'ai péché, mon Père, pardon- 4 PR NOR-AUBERT, SASK. n | TELEPHONE 2457 4 
NORTH BAT I / —_Je ne pourrai pas! Je ne pour-|nez-moi; mais je saurai réparer ce |} Rés: 97 éphones Bureau: 3488 !, PRINOE-ALBERT FASH. h 
SASK d rai jamais! murmura-t-il. ..: moment d'aberration. Que je gué- 7 n —— 4 
Il baiïissa la tête, risse, seulement!... Je jure de ne , ", ne ; 
—J1 Je faut! prononça-t-il enfin. [plus toucher un pinceau avant que , : 9, | s , 
= —— Île dernier Anglais ne soit sorti de |ÿ J. M. Mutchmor, D.D.S. mn Docteur J.-B. TRUDELLE 4 
‘ LS mens us JE France... Et j'y mettrai La main!|s DENTISTE “* nl se ' - ; 
pocpeenoanes eseese 0e 0ES EDEN ER 0ER 00e Cela fut dit dun ton qui donnait | !, SPÉCIALITE: CHIRURGIE A 
= Fn  : CZ TEE une idée exacte des sentiments du |s Chambre 6, Edifice Banque Impériale !, _ : . ; 
CILOCHES D [= Cri IS Bénédictin. oo ; . TEL: 2245 M Sulte 101, Ed, du théâtre Gapitot , 
\ .. ‘ : ° # - 
de la Célèbre fonderie Paccard, d'Annecy-le-Vieux, ® CHAPITRE VII ; PRINOR-ALBERT, + +  BASK, ;, REGINA, BABK, , 
_ . ' , TE ; 
Haute-Savoie, FRANCE. ) LE MAUVAIS PRESAGE | , =) 
. Nous avons toujours on magasin à QUEBEC, des cloches nouvos ot | Je donio h 4 …e ns ‘ 
&’occaston. « , Le soleil de mai dorait le donjon |s ,, , 
Nous avons aussl une MACHINE. pour &onnor les Cloches on branle, de César et le front des hautes mü- |? et | vs G. B. HOWARD, D.D.5. ; 
qu! sst inatallée à notre atelier à QUÉBEC. ‘ « ses d < ji fai ; De ee so DENTISTIN $ 
… Cette Machine eft une merveille à tous lee pofnts de vue. railles coupées de tours qui fai- 6 LS H ATTON LL:R ’ , 
Représentants-Généraux Au Canada ” . ot saient à l'antique Vs ‘de pro vins $ . de de ELA | Vo lola #, Radlographie de Dents ; 
"et aux Dtats-Unis; : Pan TE lune ceinture infranchissable Len, Du nt Edifice Rowe en fac : 4 
CE a Morissette Lée LL O. Tour ans ee j|apparence. Au delà, les champs. ô _ Avocat, Procureur et Notaire ‘4 " en pee äu bureau ; 
CRM LHIOTISSCEEC LEE dé rue pobrer MONTRES tl'de rose étalaient leur charmante |£ PHONE 972 MELFONT, SASIL. so Téléphone: Burenn 2477; Ros. 5030 , 
286 ruo Eatourèlle, QUÉBEC. Tel. Bell Frontenac parure, humide encore. des pleurs |5 #4 noce AÏbert (Enctnton ; 
anna | de l'aube La nature se souciait à ge Prin : _(RSSRtoR can) ; 
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Frince-Albert 


La mort vient de faire deux 
grands vides dans ln paroisse Ct 
d'affliger deux de familles les plus 
anciennes et les plus respectées en 
frappant Madame Franck Roussel 
et Monsieur Andrew Melonald. 
Madame Roussel et Monsieur AcDu- 
nat sont moris tous les deux à l'hô- 
pitai de la Ste-Famille, après une 
longue et douloureuse maladie en- 
durée avec une admirable patien- 
ce. 

Madame Roussel fut enterrée, Jun- 


er ar AR 


di, Ja première enterrée dans le nou! 


veau chnetière. 

Son Excellence Mgr Prud'homine 
donna l'absoute. Le P, Jan, OM, 
curé, chanta la messe, assisté par 


ies Pères Valois et Chartrand com- 


me diacre et sous-diacre, 

Les funérailles de M. McDonald 
auront lieu jendi main. 

—Les Pères Oblats de Prince-Al 


bert ont aceurilli avec joie la visi- 


te du R, P. Pitsch, assistant général 
de In Congrégation des Missionnui- 
res Oblats, venu dans l'Ouest vist- 
ter des différentes maisons de fa 
province. 

IL a visité In maison de Prince- 
Aïbert, Jundi et est parti pour Nord- 
Battleford. mardi, 

—Son Excellente Mgr Prud'hom- 
me a pontifié à Ja cathédrale, di- 
manche dernier, pour la fête de N.- 


pas 


TP 9 


jmanele prochain fe nouveau cime- 1 
titre catholique et présider la cé-'5 
lrémonie des niorts. | 
Tous les paroissiens rt entholi-, 
ques ayant des parents où amis en- | 
Itorrés dans le cimetière de Priner-i} 
au à 


D: 
î 


| Albert sont invilès à se rendre 
'cimeticre, dimanche aprés-midi.  ; à 

Les Dames de la paroisse pré- T8 
Iparent pour lundi, le 12 courant, iE 
jun grand banquet. Elles sollicitent | É 
île concours de tous les paroissiens, je er 
| Son Excellence Mgr Prud'homme 
présidera le banquet. 

Nos jeunes préparent une “é-|l 
lpluchette” de blé d'inde, Puissent- |} 
elle arriver avant da neige cf la il 
disparition du précieux article. 
iQu'ils se dépéchent et se débrour- 
lent, 
-Prés de 209 hommes travail 
lent actuellement au Pare National, 
d'aprés le plan de secours aux Chô- 
imeurs établi par le fédéral, 

x- 


L'arpentere de Churchill 


$ 


chaud 


Manteaux tes chaud 
vopniaire uinsi qu 


D Winnipeg. — A D. M. Sharpe, 
jarpenteur au service du Manitoba | 
jet du gouvernement fédéral, a an- 
uoncé que les travaux darpentage 
‘de Ja future ville de Churehifl sont 
terminés pour ceile année. 

X- 


si 


es 


es 


Grêve générale des mineurs 


915 ave Central 


ntm th an senrmunnine mamie ob anna ne ne 
ER te 


2 ae comen maman 


Les journées fraiches et soirées 
froides seront bientôt venues 


Vous avez besoin d’un 


PALETOT 


pour l'hiver 


et très durables Fait. d'étoffes de laine, 
Cols bants, 
Erges et confortables, Couleurs d'apparence distingnée. Pris raisonnables, 


816.50 $18.50 $25.06 


e Les twreds Ge fantaicie, 


Prince-Albert 


ee 


chinchilla 
double, 


le 
devants 


i 
Î Lethbridge, — JF, Maurice, vice- 


: Manifestation de débardeurs 


conserve, des pots de confiture, des 


A discours mème dudit candidat. 


k lrannée, L'hiver dernier, les artis- 
Su : 


Mitelle faveur par de publie radio- 
pophile. que les 


Mdre ce genre de concerts pendant 
Mila prochaine saison, 


.2 octobre e 
par la troupe d'opérette d'Alfred 


, sur un su-! 
durant qui- 
ée proposee 
le 


lera durant six minute 
jet de son choix, puis 
tre minutes sur une id 
par Je jury, mais puisee dans 


M, Gérard Cournoyer, élève du 
Séminaire de St-Hyacinthe, qui 


s'est assuré l'honneur d'aller reprë- 
senter notre pass à Washington, 
partira le 21 octobre pour se FCL- 
dre à destination. 


meme mme À eee 


Les concerts radiophoniques 
du C.P.R. en 1931-1932 


des concerls ra- 
diophoniques qne Îe Facifique Ca- 
nadien offrira au publie, durant Ja 
saison de 1941-32, consistera prie 
cipalemeont de canserics de voyä- 
ges, Avec interprétations de pitees 
musicales: se rapportant aux DAYS 
d'Europe ef des bords de la Mèdier 


Le programme 


tes des Croisières Musicales, sous 
In direction d'Alfred ffeather, ren- 
|dirent des coucerts semblables el 
ceux-ci furent nacourillis avec une 


autorilés deja com- 


pagnie ont jugé à propos dé repren- 


conuuencé Île 
sont donnés 


Ces concerts ont 
dernicr ef 


{Huather, que secandera Forchestre 
du Roval York, sous la direction 
de Rex Butle, Ha fallu entrepren- 


nee CITES 
AE ES 


ns — - 


les dix-huit concerts préparés, M. 
Brewer dut choisir une Série de 
trois cent soixante numéros, ilfus- 
trant bien le caractère des pays con- 
cernés. De plus, plusieurs artistes 
de nationalités diverses se feront 
entendre dans quelques-uns de ces 
concerts donnés à la radio. 

Le programme du premier con- 
cert de la saison, donué le:2 octo-. 
bre. élait de musique norvégienne, 
puis sera suivi le 9 octobre: par un 
concert de musique danoise vi is- 
Jandaise, EH y aura ensuite des pro- 
grammes fe musique + espaguole, 
française et allemande, et des con- 
cerls de musique suédoise, findlan- 
daise, italieune, belge, autrichienne, 
tchéso-slovaque, grecque, turque, 
polonaise, hongroise, égyptienne, é- 
eossaise et irlandaise. 

Ces programmes, par leur carac- 
tère  éducalionnel conslitucront 
sans aucun doule l'une des princi- 
pales altractions de la prochaine 
Saison radiophonique anadienne, 


Coufcetions pour Dames et & 
Demoiselles. Les ROBES en 
fin lainage de toutes deserip- ‘6 
tions sont très populaires cet. Ÿ 
le saison. Notre stock de man : 
{eaux de fourrures des plus 
eomplel: 

Demandez les ronpons de la 


nt manettes 


| 


fn ee 


. Le ne e ,, 
. à M putes “fi “orkers U-lcommunistes de Winnipeg étaient ù “CITY WIDE SAL 

D, du StRosaire et ñ préché un 610 presiaent, Ne Mine Non Su présents. à Québec pains et des oeufs sur Îes pofeiins dre des recherches minutieuses | 

quens sermon cn français Gen a anada ct présiden _ 2€ reculé que devant les che- . réunir les malériaux néces- 

guet SRE En f1 nysts CE? n° Le no 4 annoncé Erun ovdre at Une jeune Anglaise du nom de Ils n'ont reculé que devant les che pour réunir les matériaux néce | 

fois sur la dévotion au Si-Rosaire, frimaire, à annonce gun Kine qui regnrdail la bataille de sa Ne vaux des gendarmes, Tous ces pro- lsaires à l'élaboration de Cu pro- : . 
chor :s paroissiens à la réet-iété donné à dous es mineurs de} MINS Qui ESA Ci Î ; Mass s  débar- | ivofs : x à oufiée ER” 

xhortant les paroissiens à In réri coté donne à l - fenêtre fut poignardée et griève- Québec, — Trois cents débar-!jectiles jonchent les rues, encore. | grammes et fa tâche en fut confie PRINCE ALBERT FUR 


iation fréquente et fervente dit ra- 
saire. 

Barti mardi pour Graveibourg a 
fin de prendre part au Congrès Ha 
rial, Son Excellence reviendra à la 
fin de La semaine pour bhénir, di- 


(l'Alberta, de l'Ontario et de la Nou- 
vele-Ecosse de se mettre on greve 
Lurant lajcurnéc du 7 octobre pour 
protester contre le “meurtre des 
mineurs dEstevan (Sianghter of 
Miners) 


Re ë eV S ET 


sr 


rain tenté d'apaiser les g 
commencèrent par lancer 


‘ , . . 14 
les représentants de l’ordre public. — Des communistes , 
férentes villes avaient soulevé les mineurs. 


_—— 


Lu 


Fstoven, Saskatchewan, = Frais” 


clos sont marts ef une vYingtai- 
personnes ant éfé biessées 
ent cinq policiers et deux fernimes 
ÿ la suite d'une bataille acharnse 
entre des mineurs on grève ot Ja 


ee de 


police de ccte ville, 1 semiine : 


dernière, Tous les policiers dispa- 
nibles du sud-est de la Sasfintche- 
wan ont été réunis ici afin d'empi- 
cher d'autres désordres, 

Déioubs dans leur tentative de 
faire une démonstration à l'hôtel de 
ville des grévistes 5e vretirérent un 
prometiant de revenir le soir avec 
des renforts, 
en arrière les mineurs furent for- 
cés de sortir de Ja ville. mais 19 
d'entre eux oût té MIS sOus arrus- 
tation. 


ARTICLES POUR LES 
MISSIONS 


Une spécialité toute différente. 


Yivres eo Hbralrije: Taux spé- 
cianx pour libraires 


de Messe: des Tfarrach 
échantillons envoyés sur 
demande 


Vins 
ETitTs, 


CEE 


areas 2 


16 rue Dundas Ouest 
TORONTO (2} Ontario 


Livraison Tél: AD. 6165 


MNT) + rare: 


4 


Laissant Jes Dlessés ; 


EMEUTES 


forcée de tirer des coups de feu, après avoir en 


révistes à Estevan., — Ceux-ci 
toutes sortes de projectiles sur 


Depuis des semaines que les mi- 
-neurs de charbon de Pienfait ef de 
‘Paylorlown sort en grève la situa- 
Hion dait cxeossivement tendue et 
‘la bataille a êlé commé l'abcès qui 
“s'ouvre. 

Les mincurs avaient projeté une 
parade et une marche à travers les 
rues. d'Estevan, le maire Bannalyne 
‘le leur défendik Lorsqu'on appril 
‘dans da ville quo fes mineurs imar- 
‘chaient sur la ville, tous les poli- 
-ciers qui faisaient la garde aux dif. 
iférentes mines du disiric} furent in- 
{vités à ce réunir en hâte, : 
Les mineurs fircni eur ontree 
‘dans la ville dans des camions el 


ment blessée par un des émeutiers. 
Une autre femme du nom d'Olive 
Baiterworih a recu une balle quel- 
‘que part, 

Winnipeg, — Le maire Bannalr- 
ne, d'Estevan, Saskatchewan, à fait 
‘par téléphone longu distance Ie ré- 
eit de la batülle qui a énsanglanté 
,sa ville, I! fut le témoin oculaire de 
Ja rencontre entre les mincurs #ré- 
ivisles et la police alors que les pre- 
.miers tentérent de passer outre Îes 
lordres du maire qui avait défendu 
toute démonstration à l'hôtel de 
‘ville, | 

La foule, dit-il, s'élevait à GUd 
ihummes massés dans a section 
commerciale et elle voulait absolu- 
ment se réunir devant l'hôtel de vik 


ie. Les officiers de la police montée: 


Ifirent la chaine à travers les rues 
lmais en hurlant les grévisies qui a. 
lvaient comme étendard 
des sovieis. chargérent les policiers. 
{Des bombes lacrymogèénes furent 
Jaucées et les policiers recoururent 
[à leurs bâtons. C’est à cc moment 
iqu'on fit demander la pompe à in- 
icendie mais avant qu'elle ne fut re. 
{liée à des bornes-fontaiues les gré- 


jvistes s'en diaient emparés. 

Les officiers furent assaillis de 
ipicrres et battus, débordés qu'ils €- 
itaient par les grévistes, mais ils se 
smatntinrent sur leurs positions jirs- 
jqu'a ce qu'ils recussent Fordre de 


l'emindéenmz:. 


\ sur les policiers, qui reculèreat Jen 


Landy & Co. Limited | 


des autos is ils se formcérernt 64 . s ; 
ges autos puis Ps te Pre Itirer en l'air, Cet avertissement ne 


‘rang avehérent à travers les} ce Lu 

Tang N ni Nine ent in Le ville suffit pas ct les policiers reçurent 
. . 4 , à H d ‘ ñ ‘ , 
Tues. SOU oe UE FN celle fois le commandement de ft 
Hs rencentrerent un cordon de poli-" 


iers és de revolvers, DE ancre LEÈT pour tucr, Quatre mineurs Lom- 
ent NAN a de protretiles :bérent hlessés mais il s'en faut de 
nt une HAAANON QE PEDICONES Der minutes aprés celte première vo- 


coment elec contentèrent Tout Fa LE rotraitassent sous les coups des 
bord de tirer en Pair, Ces derniers bâtons de police. Po D ’ 
ne se serviront que de fours bâtons a débandale coimmenca alors ci 
et ils appelèrent les pompiers Ts remontèrent dans les aulos et 
eur aide, Gune put diriger TESTS Camions qui les attendaient à Ja 
bovaux sur les émentiers qui allie de ta ville et ils relournérent 
VHient entouré la pompe à incendie} mines à neuf milles de dislan- 
Uest à ce moment que fa police Ft ee, Un certains nombre ont été ar- 
usage de ses armes ct tira, La ba- raie et conduits à Récin: 

taille dura #9 minutes. Les der-! Tu FORQUIS à AESINA, 

ihiers envahisseurs, furent reponssbs | 
Feu la Gin de l'aprèsmidi et ils s'en- | 
ifuirent en annonçant qu'ils revien- 
traitent. 

à D'après l'estimation du maire La 
foule se conposait de 699 hommes 
idont un certain nombre éfricut ar- 
oués de fusils et plusienrs avaient 
des couteuus, Les citogens d'Este- 
Ivan eu participérent pas à l'émeu- 


ee 


Pagarre à Winnipeg 

Nimuipez, — Sept bomme ont 
été arrélés ct plusieurs ont été Dles- 
S6S at cours d'un combat entre pnli- 
ciers el sansdravail autour de l'hô- 
tel de ville, 

Le conseil municipal a causé lat 
faire en refusant de recevoir une 
déjégation de PUnemployed Work- 


Tél£phone 2516 (Baker 


CRE EE 


nn en 


Deriandez les coupons 


Nous avons un essortiment 


NORTHERN HARDWARE LTD. 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


et graisses pour vos machines à battre. 


Quincaillerie de haute qualité 
à des prix três raisonnables 


€rs Associution, Sortant de Ja 
salle du conseil flanqué de  poli- 
ticiers, le chef de la délégation, TT, 
| P, Woods, à déclaré à une foule 
nombreuse  rassemblée à l'arrière 
de Phôtef de ville qu'il venait d'é- 
We expulsé, Comment «allez-vous 
accepter cela? adtil crit, Au cri 
le “appuyuns notre délégntiont”, 
les sans-travail se sont précipilés 
| pour 


10ème rue Ouest 


Block) 


eutres dans Vhôtel de ville. 


EE 


de la “City Wide Sale” 


complet de courroies, huiles 


trées les ont reponssés, Lorsque le 

maire Webh et es échevins sont 
{sortis de l'humeuhle à l'issue de Ja 
séance, la foule les à hués, Quel 
qu'un a lancé un caillou sur l'auto- 
mobile d’un écheviu, Des policiers | 
ont vouiu appréhender Pauleur “. 


l'acte, Îl en est vésullé une mèlte 
générale, Les policirrs ont fait use 
de‘leurs bâtons ct les manifestants | 
ont lancé des pierres. 


ee Ye 


FOND | 


om 


NOUS LIVRONS LES COMMANDES 


ns 


SR 


Le café des plus moderne dans la ville de Prince-Albert. 


REPAS SERVIS A 


Excellente cuisine, servic 
des prix très 


Adjoyant le bureau de Poste 


La iranifestation communiste. 
Montréal. — Un groupe de roue | 
rauniste à tenté de manifester, nu} 
square Victoria ainsi que dans les | 
rues du voisinage. Une fronpe d'a. 
gents ?, cheval et unc forte escouade 
de coustables sont intervenus pt 
ont empêché l'assemblée du square. 
Quelques manifestants ont tenté 
de prononcer des discours ici et là 
principalement dans 1a rôte Benver 
Hall, prés de l'édifice de la com- 
pagnie du téléphone Bell. La poli- 
ce est encore infervenue, À plu- 
sieurs reprises il y a eu des mêlées. 


emmené, 


mt 


TOUTE HEURE 
e de première classe à 
modérés. 


Rue Centrale. ||} nes coups ont été échangés, Pie | AVE.CENTRALE et 8ème RUE 
péage. eponnfatinns nef ss "p hofon, 5 si ÉRTER rs LEE 


rene en mmmienrns end 


Jée de balles avant que Jes grévis 


Des polieiers qui gordaient les en. | 


deurs unionistes ont manifesté dans 

ile port pour empêcher des proprié- 
laires de vaisseaux d'employer des 
gens qui n'appartenaient pas à leur 
;union et .qui étaient pavés moins 
cher. H n'y  cepenidont pas cu de 
désordres, Une compagnie a em- 
ployé 9 unionistes à 95 sous de 
l'heure et les. autres à 45 sous ce 
qui a ranfoné la paix. Dans un autre 
cas, les manifestalunts n'ont pas en 
de résultat pratique. - 


UN —————— 


Emeutes de Glasgow 

iDes députés extrémisies accusent 
le gouvernement brilannique d'a- 
voir eu recours à }1 dépression et 
iformulent des menares de résis- 


tance. 


» 


Londres, — En marge des trou- 
bles qui se-sont produit, à Glasgow, 
des députés extrémises des bords 
‘de la Clyde ont arcusé le gouver- 


nement d'avoir eu recours à Ja ré: 


pression” et ont frrmulé des menn- 
ces de.résistance. . 
Le chef du greupe. David Kirk- 


taire d'Etat pour lEcosse, sir Ar- 
chibald Sinclair, qu'aucune mesu- 
re de répression n'est prise Conire 
les sans-travail qui se sont baltus 
avec da police el ont pillé dei ma 
gasins à Glastos, 

Criant qu'il irait Ilui-mème à 
Glasgow pour + défier Ia Joi, Kirk- 
wood a dit: Vous devrez nous en- 
lcver la vie ou nous vous l'enlève. 
rons, Vous faites fout ce qui vous 
plait. Pensez vous que nous allons 
permetire que notre peuple soit 
bätonné? 

Le président des Communes est 
intervenu et la Chambre a continué 
iSCSs fravanx, 


ua 


NOFVEAUX TROUBLES 


Glasgow, Erpsse, — Les sans-tra- 
vail ont de nouveau causé des trou- 
bles à Glusgow, Jers que la majeure 
partie des forces policières était 
Conctnlrée sur le Glasqouw Grecn où 
50.000 sans-travail ont manifesté Je 
pillage des matasins a recommenré, 
Les pillards onf lancé des boîtes de 


Len AU 6. VE GE TA A On WA VA 9 
Black Leaf 40 


Poûr détruire les poux sur les 
volailles 
Le nouveau tart 4 fait augumenter Je 
coût de 25 pour sont Nous avons un 
bon stock qui + rt acheté avant que 
le tarif oit en force 
Donnez votre 6 umande dès anfnnre 


d'hui, avant one notre #lock suit 
‘ tendu 

1 67 

{-A it 
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: GKRENETIERS 
Tél. 2761 192 8ème rue Est 


Prince-Albert - - + - . . Sask. 


PTS rmene 
ra aq me 


as | 


Vous aurez toujours entière sntis- 
faction chez “Kernaghan's” 


Machine à laver électrique “Beat- | 
kb” -— Poëles ct chauffrettes “Good 
'heer” — Chauffrette à l'huile 
‘Perfection -— Chauffrette ‘Qué- 
bee”? 
Demandez'les ecupons de la 

“CITY - WIDE SALE” 

les, différents pris sont. très at- 
trayants. 


Kernaghan Hardware 
Téléphone 2220 


nhnetus à mule ma 49 2m at 4 


wood, n refusé l'ossertion du secré- | 


Le député MeGovern, chef de La 
grande manifestation, et onze at- 
tres manifestants ont comprartu sous 
Paccusation d'avoir “fait partie d'u- 
ne foule désordonnée, d'avoir pro- 
Jéré des menaces ei d'avoir frou- 
blé la paix”, Le procès aura lieu de- 
main, 


ADOPTION DU BILL 
FINANCIER 


Londres. — La Chambre des com- 
munes a adopté le bill financier du 
gouvernement de coopération nalro- 
nale. I n'y a pas eu division. 

‘ ren ne 


L'immeuble des Etats-Unis 
à Ottawa 


. Washinglon. — Les Etats-Unis 
construiront un imimeutile de Hat) 
000 à Ottawa pour loger le person- 
nel de a légation américaine, le per 
sonnel consulaire et:les représen- 
jfants couumereiuux au Canada, 


Finstein aux Eta‘s-Unis 


Berlin, -— Le professeur Alberi 
! Einstein et sa femme ont relenu 
Jeur passage pour les Etats-Unis, Le 
professeur continuera Jess études 
qu'il a romimenctes l'année dernib- 
re à l'observaloire du most Wifyson 
cn Californie, 


ee ee Ke 
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Le concours aratoir 
international 


Québec. — C'est le 24 actobre 
(prochain qu'aura lieu à Washing- 
ion Fépreuve internationale el dé 
finitive du contours d'éloquence 
auquel participent des CaCnadiens 
depuis ces dernières anntes, Seule 
la province de Québec, victarieusr 
jen 1929, à concouru peur tout Je 
Canada en 1930. 

On se rappelle ft sucrés de M. 
Paul Leduc, élève de Belle-Lettres 
ait Séminaire de Sle-Thérése, el 
{fs de Me Adélarid Leduc, 

Une vinglaine de pays seront re- 
présentes &u tournoi ofaloire de 
Washington. Chaque candidat par- 


Atelier Métallurgique 
Machine Moderne 
ÂAprareils Electriques 

les plus récents 


Envoyez nous vos magnetog gfnérn. 


feurs, ete, nous portons attention 


spéciale aux ordres par fn ponte, 


GROSSER & 
GLASS, Ltd. 


#1 — 2ème ruo Ouest 


PRINCC-ALBELT - . SASK, 


1 


RE RTS CRIE ENER 


délésenties ne hs sn nn ets set et tt CU f 


Confiez mous vos 
réparations de chaussures 
Chaque dollar dépens iri 
vous donne drait à une billet 
pour la loterie de la 


“City Wide Sale” 


Tout travail garanti 
et prix raigonables 
Prenez vos billets ici 


Aaron s 


Shoe Store 


Caussures pour toute la faille 
Service de réparation garanti 
TELEPHONE 92570 
Voisin du Strand Theatre 
Avenue Centrale Pripce-Alhert 


00e Re Re MER: Ge LS GR LME ENS D MD GR | 


Pacifique Canadien, Chaque heure 


n 
| 


| 
| 


à M. Gvorge M Brewer, organiste 
et composileur bien connu dé Mont- 
réal, par Le Serviec de Ja Radio du 


de musique comprendra une ving- 


COMPANY 


806 uvenue Centrale 


À ‘PEL: 2997 Prince-Albert 


itaine de pièces, de sorte que pour 


een mnee ms me rarement 


| King 


Cet hôtel autrefois le fSaskatche- 
wan, situé en face de ia gare 
U. N. It peut vous fournir tout 
| le confort que voux pouvez dé- 
sirer: Sous fa nouvelle admin 
stration. les chambres sont gar 
nies de nanvoanx ameublements. 


Î ee 


fl 
PLAN CUROPEEN 


Taux $109 en montant 


FRED 1, 
d'EB 2749 


È = 


SILEA, Propriétaire 


Priuce-Albert 


a 


LEA CA VA KW KA VA VA CA VA VA! 


LE CAFE PAR 
EXCELLENCE 


Repas servis à toute heure 
L'excellence de notre cuis 
sine et l'efficuiité dun ser. 
1ice est le secret de notre 

snreès 


Central Hotel ‘ 
& Cats 


MAH KUM CHONG Gérant 


a YA 


TELEPHONE 2967 
Ave Centrale Prinvce-Aïbert, 
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Voici une liste de marchandiscs 
bour feofvs À des prix spéciunx 
DEUST, BANK 200 livres $6.75 
PAPIER A TOILETTE 

Ovai où rond, par Caisse 2,75 
SERVIETTES EN PAPIER 


par caisse $6.00 
“Oniwon” par caisse $4,50 
CAUSTIC POUR TOILEUTES 
65 Hibres $6,75 
30 Lvros F3.19 
SUILS A PLANCIER Le pal. 
par dd pals Sñe 
par SR sralst 4% le 
par 12 gals "oe ANT 


Camparez nos pris, et vous sovez 
convainon gne  votve  distriet 
sroautre gonvera de laiseont on 
oionnt nffnire aver von 


CANADA SEATING 
COMPANY LIMIFFED 
JF. 8 CASSRAIN, Représentant 


Prince-Albert, Sask, 


Blue Chain Stores 


PRINCE-ALRERT et WAKAW 
Saskatchewan 


Vêtements pour hommes, fem- 


mes at enfants. Chaussures de 
tous genreg 


Vous pouvez être persuadé que 
vous recevrez pleine valeur de 


votre argent lorsque vous ache- 
tez à nos magasins, Nous rem. 
boursons f'argent à coux qui 
sont distatisfairo, / 


, 


. NOUS PARLONS FRANCAIS 


g 
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Le 


4 Nous garantissons tout 
S ouvrage qui nous est con 
# fié pour réparations de 
g MAGNETO = 4 
GENERATEUR 
BATTERIES 


Nous testons.les freins 
d'automables GRATIS 


Foléphone 2207 


SMITH 
Auto-Electric 


É Coin, Central Ave, et lemme rue 
Prince. Albert Sask 
ee.“ 


î 
: 
| 


j 
! 
Î 
Î 
j 


A UUu EAU E 


WA T= VA VA VA A VA A 6 Ti ER TA 


HS 
qe er 


W. G. Hounsell 


Qualité et Service 
Notre Devise 


Réparations de chaussures de 
tout genre. 


ATTENTION SPECIALE 
donnée aux commandes 
postales 
INFORMEZ-VOUS 
Mitchell Block 
Ave. Centrale et 11 Rue Est. 
Prince-Albert - - - - - - Sask. 


Si vous vous sentez fati- 


gué faites examiner vos 


yeux 


Le moutant d'énergie que 
consument des yaux malades est 
extraordinaire, M vous avez de 
la peine à travailler faites exn- 
nilner vor-veux immédiatement. 


F. D. CULP. 


OPYOMETRISTE 


ME Ave Centiule Pr.-Allert 


GRANDES REDUCIONS 
DANS LES V°RIX 
DE BAGGAGES 


Valise, porlr.manteaux,. Club ‘ bag. 


aHse À chainraux pour dames et 
bote à chapoaux. ' 


Nos avons pu nssortinent le 


plus complet de tous Les mngñ- 
Sins de l'Onest et nous vous 
Oro y seomept: ep 20 pe. , 


+ 


de fn ste de prix. 


VOUS fes int£rege, Venez vo 
Micun ennui pour montrer l. 
iarebandigr 


T'éléphone 2280 


Royal Oak 
! Saddlery 


: Company Limited 
4 K, HORNE, Gérant 
808 Are, Centrale Prinec.Aibors 
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